
Joyeuses Pâques !



MEUBLES MEYER
OUVERT

AUJOURD'HUI
sans interruption de 8 h à 17 h

Le Club suisse de femmes alpinistes
a le profond regret d'annoncer le décès
de

Mademoiselle

Georgette LOUP
membre fondateur de la section de
Neuchâtel.

Pour, les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Le comité de la Société Dante Ali-
ghieri a le triste devoir d'annoncer à
ses membres le décès de

Mademoiselle

Georgette LOUP
membre fidèle de la société.

t
Monsieur et Madame Pierre Pizzetta ,

à Hauterive,
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies,
ont la douleur de faire part du décès

de
Madame

Cécile Schmocker - Pizzett a
leur chère et bien-aimée maman, belle-
mère , tante , parente et amie, que Dieu
a reprise à Lui, dans sa 85me année ,
munie des sacrements de l'Eglise.

2068 Hauterive, le 31 mars 1972.
(Champréveyres 18)

L'enterrement aura lieu à Neuchâtel
mardi 4 avril.

Culte à la chapelle du crématoire à
9 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

R. I. P.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame Georges Guye-
Glanzmann et leur fils Serge ;

Monsieur et Madame Max Gri ffond-
Piaget ;

Monsieur et Madame Francis Muri-
set-Griffond et leur fils ;

Monsieur Olivier Griffond et sa fian-
cée ;

Madame Louis Glanzmann-Haas, ses
enfants et petits-enfants ;

Madame Maurice Glanzmann-Hess,
ses enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Arthur Glanz-
mann-Bussi ;

Madame Albert Glanzmann-Graber ;
Mademoiselle Rose Glanzmann ,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la grande douleur de faire part

du décès de
Madame

Léon GLANZMANN
née Adrienne PIAGET

leur chère et regrettée mère, belle-mère ,
grand-mère, sœur, belle-sœur, tante , pa-
rente et amie, que Dieu a reprise à Lui ,
dans sa 65me année, après une courte
maladie. ,

2000 Neuchâtel , le 30 mars 1972.
(Rue de Fontaine-André 34)

Il n'y a pas de plus grand
amour que de donner sa vie
pour ses amis.

L'incinération aura lieu samedi 1er
avril.

Culte à la chapelle du crématoire , à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavill on du ci-
metière de Beauregard.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Le club de belotte « La Douillette »
a le regret de faire part du décès de

Madame Cécile KOLLY
épouse de Monsieur François Kolly,
membre du club.

Pour les obsèques , prière de se réfé-
fer à l'avis de la famille.

Bar du Cygne - Beraix

PANSE
Ce soir, dès 21 heures

avec l'orchestre « ERRIGEAN'S »

Réception des ordres: Jusqu'à 22 heures
Fr. 2,40 par millimètre de hauteur

ÛLa 
Va Va Aa Pa
garantit l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

Assemblée d'information communale à Bôle
Comme nous l' avons déjà annoncé , la

récente séance d'information organisée par
le Conseil communal de Bôle a remporté
un grand succès auprès de la population
qui a apprécié cette initiative.

L'extension de Bôle a pris une telle
ampleur depuis quelques années (augmen-
tation de la population de 45 % en 4 ans)
que ce développement impli que d'impor-
tantes dépenses. Les orateurs ont souligné
à ce propos que la population passera de
300(1 à 3500 âmes , ce qui impliquera l' ex-
tension du bâtiment scolaire et la construc T
tion d'un bâtiment administratif.  Puis de
nombreuses questions furent posées par
le public.

La discussion porta notamment sur l' usine
d'incinération de Cottendart et l 'él imination
des vieilles voitures. Les habitants du
quartier du Comte-de-Wemyss représentés
en masse , puisque les plus proches de
cette usine sont intlrvenus énergiquement
se plaignant des retombées de suie , salis-
sant les façades des immeubles et spécia-

lement les fenêtres et le linge , ainsi que du
bruit provoqué par les ventilateurs de
l' usine.

Le Conseil communal conscient de ces
inconvénients ne put que confirmer les
démarches entreprises auprès du gouverne-
ment cantonal , démarches lentes à aboutir ,
puisque , en ce qui concerne l 'élimination
des voitures , une entrevue demandée au
chef du département des travaux publics
depuis plusieurs semaines n 'a pas encore
pu avoir lieu (il n 'y a pas plus sourd que
celui qui ne veut pas entendre I)

En ce qui concerne le bruit des ventila-
teurs , M. Moser , conseiller communal , mem-
bre du comité directeur de l'usine , a donné
des indications sur la pose future de pa-
rois antibrui t .

En conclusion , ce forum s'est déroulé
dans une ambiance cordiale. Pendant plus
de deux heures, chacun apprécia , d'une
part , la bonne gestion du ménage com-
munal , et d' autre part , la bonne entente
nui  règne au sein des autorités.

AI  Ecole supérieure de commerce de la Neuveville
De notre correspondant :
C'est au temple qu 'a eu lieu la cérémo-

nie de clôture de l'Ecole supérieure de
commerce de la Neuveville , en présence
de M. Mickler , chef de l'Office de la
formation professionelle du canton de
Berne , du préfet Houlmann , des autorités
scolaires et du corps enseignant.

Après un « impromptu » de Schubert ,
joué par Mlle E. Faeh , M. Charles Nahrath ,
président de la commission de surveil-
lance prononça une courte allocution , souli-
gnant la nécessité pour les écoles profes-
sionnelles de former des cadres aptes à
assurer au pays la continuité de sa promo-
tion économique.

M. Mickler , apporta le message du direc-
teur de l'économie publique du canton de
Berne , le conseiller d'Etat Tschumi , en
souhaitant aux nouveaux diplômés
beaucoup de succès.

M. Otto Stalder , directeur de l'établisse-
ment , rappela que ce dernier , fondé en
1912, fête cette année son , 60me anniver-
saire.

Si à fin 1912, l'école ne comptait que 32
élèves, aujourd'hui plus de 200 suivent ses
cours.

L'enseignement des langues modernes
exigé un laboratoire de langues , celui des
sciences, un local aménagé pour recevoir
le matériel. L'équipement de l'école devra

donc être complété pour combler cette
lacune.

Au terme de son rapport , M. Stalder ,

citant une phrase d'Albert Camus : « Cons-
cient que je ne peux me séparer de nom
temps , j' ai décidé de faire corps avec lui »,
souligne que nous devons tenter de
comprendre notre temps et , ensuite , d'en
améliorer le cours.

REMISE DES PRIX
Sur 56 candidats qui se sont présentés

aux examens deux seulement ont échoué.
Le prix de (a Société des commerçants

et artisans de la Neuveville , remis par M.
Paul-Emile Jaggi , a couronné le pre-
mied diplôme de la section A (bran-
ches commerciales et mathématiques ), lau-
réate : Mlle Ingrid Koelbener (Appenzell) ;
les prix de la Société des anciens élèves ,
remis par M. Max Kuert , président , sont
allés à Mlles Marlène Rubi , Grindelvya ld ;
(section A), Anne-Marie Abplanal p,
Innertkirchen (section B), secrétariat lan-
gues et, Franca Clavadetscher , Lunden ,
section B.

La cérémonie de clôture se termina sur
une prière du pasteur J. W. Clerc et par
l' exécution , par le chœur de l'école (50
exécutants) dirigé par M. J. Visinand , du
« Magnificat » de Marc-Antoine Charpentier ,
avec le concours de quelques instrumen-
tistes.

Société
des accordéonistes

de Neuchâtel
La Société des accordéonistes de Neu-

châtel a tenu , au restaurant City, à Neu-
châtel , son assemblée générale annuelle.
Dans son rapport , le président a relevé le
travail considérable qui a été fourni par le
comité. Parmi les activités 1971, il faut men-
tioner la participation à la quinzaine com-
merciale , une sorti e pique-ni que , l' organisa-
tion d' un stand lors de la Fête des vendan-
ges et la mise sur pied d'un cours gratuit
d' accordéon.

Mais le point le plus important est sans
aucun doute l'entrée de la société dans la
Fédération cantonale neuchâteloise des
accordéonistes . En effet , après avoir entre-
tenu des contacts amicaux durant l' année
1971. la Société des accordéonistes de Neu-
châtel a été acceptée au sein de cette fé-
dération , le 5 janvier 1972, lors de l' as-
semblée générale annuelle de la FCNA. Le
rapport du . caissier révèle un léger déficit
pour l' exercice écoulé , provenant du cours
gratuit  déjà mentionné.

Le comité pour 1972 est formé comme
suit : président : M. D. Froidevaux ; 1er
vice-président : M. C. Qulnche ; 2me vice-
président : M. A. Boryszewski ; trésorier :
M. G. Kolly ; secrétaire : Mme M. Froi-
devaux ; secrétaire aux verbaux : Mme M.
Wuillemin ; assesseurs : Mmes D. Kolly, S.
Villard , Mlle C. Belet. L'activité 1972 com-
mencera par le concert annuel du 6 mai.

Observatoire de Neuchâtel. — 30 mars
Température : moyenne : 7.5 ; min. : 1,0 ;
max. ; 14,3., Baromètre : moyenne : 719,1.
Vent dominant : direction : nord-est faible
jusqu 'à 11 h, ensuite est sud-est à partir
dé 17 h 30. Etat du ciel : clair.

Observatoire île Neuchâtel. — 31 mars
Température : moyenne : 8,6 ;  min. : 3,9-;
max. : 13,1. Baromètre : moyenne : 721,1.
Vent dominant : direction : à partir tle
10 h 30, ouest sud-ouest , faible à modéré.
Etat du ciel : couvert à très nuageux.

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes , Valais , nord et centre des Grisons :
d'abord abondante , la nébulosité diminuera
au cours de la nuit et le temps sera en
général ensoleillé. Température en plaine
entre 2 et 7 degrés en fin de nuit , entre
13 et 18 l'après-midi. Limite de zéro degré
vers 2300 m. Vents d'ouest à nord-ouest
modérés ou faibles.

Observations météoroloeiaues

Etat civil de ^eochîite!
NAISSANCES. — 1S mars . Spallino ,

Cinzia , fille de Francesco, horticulteur à
Boudry , et de Giuseppa , née Ferrara. 26.
Alba , Sonia , fille d'Antonio , monteur à
Hauterive , et de Maria , née Garcia. 28.
Guye , Christophe , fils de Raymond-André ,
physicien à Hauterive , et de Gabrielle, née
Stuby ; Tinguely, William , fils de Gilbert-
Amédée-Alphonse , hôtelier à Cortaillod , et
de Danielle-Rebecca , née Blunier ; Arranz ,
José-Luis , fils de José-Luis , soudeur à Neu-
châtel , et de Victoria , née Escalonilla.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 30
mars. Nicaty, Jean-Michel , typographe, et
Cherpillod , Martine-Laurence , les deux à
Neuchâtel ; Quinche , Pierre-Edmond , dessi-
nateur sur machines à Neuchâtel , et Ros-
set, Erica-Maria , aux Geneveys-sur-Coffra-
ne ; Laurent , Michel-Jean-Marie , photogra-
phe, et Hurnmel, Daisy, les deux à Neu-
châtel ; Riifenach t , Jean-Michel , conduc-
teur-typographe à Neuchâtel , et de Ma-
galhâes , Maria-Palmira , à Hauterive ; Stolt ,
Peter , ingénieur à Lutry, et Bétrix , Ginette-
Denise, à Neuchâtel ; Robert , Michel-Jo-
seph, garde-fort à Peseux, et Todeschini ,
Andrée-Pierrine , à Neuchâtel.

MARIAGES CÉLÉBRÉS. — 30 mars.
Suriano , Antonio, électricien ,' et von Wyl,
Gabriela-Anna , les deux à Neuchâtel ; Mill-
ier, François-Albert , étudiant en biologie ,
et Bohren , Christiane, les deux à Neuchâ-
tel ; Cuany, Auguste-Eugène, chef d'atelier,
et Riedweg, Lise-Françoise, les deux à Neu -
châtel ; Furlani , Danilo-Ègidio, employé de
bureau à Neuchâtel , et Granziera , Fran-
cesca, à Oranelle (Treviso, Italie), en séjour
à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 26 mars. Krebs, Christian ,
né en 1886, retraité à Neuchâtel, veuf
d'Elise, née Gerber. 28. Zaugg née Mentha ,
Charlotte-Alice, née en 1887, ménagère à
Peseux, veuve de Zaugg, Eugène. 29. Zocca
née Zanotti , Adriana , née en 1923, ména-
gère à Bâle , épouse de Zocca, Augusto.

Jamais deux sans trois, c'est pour-
quoi Jean-Luc et Alexandre ont la
grande joie d' annoncer la naissance
de leur petit frère

Pierre-Charles-André
Monsieur et Madame

Maurice MALLET-BOURGOIN
Temple 12 Maternité
2525 le Landeron Pourtalès

/̂VamaA\ce \̂

Monsieur et Madame I
Lucien MÉDINA et René ont la joie I
d'annoncer la naissance de

Marc
30 mars-1972

Maternité Rouges-Terres, 7
Pourtalès 2068 Hauterive

Monsieur et Madame
Marino LOCARNINI-BACHMANN,
ainsi que leurs enfants Patrick et
Caryl, ont la grande j oie d'annoncer
la naissance de

Amelia - Maria
30 mars 1972

Clinique Beauséjour Sources 5
Lausanne 2014 Bôle
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Nous vous proposons...

Asperges fraîches
de Cavaillon
Jambon de Parme
Sauce mousseline

Fr. 13.—

Filets de palée
Neuchâteloise

(nouvelle pêche)
Fr. 9.80

SERVICE COMPRIS
¦HSaaSHMBBHBKW-« -«j r' alL»!i*Uli

Musée d'art et d'histoire
Ville de Neuchâtel
Le musée est ouvert samedi et di-
manche, de 10 à 12 h et de 14 à '
17 h. Entrée libre. Dimanche, auto-
mates Jaquet-Droz de 14 h 30 à
16 h. Adultes 1 fr. ; enfants 50 c.

EXPOSIIION
Archéologie
et routes nationales

ENTRÉE LIBRE , '
Ouverture : chaque jour (sauf lundi)
de 10 à 12 h et de 14 à 17 h.
Samedi : visite commentée le soir à
20 heures.
Musée cantonal d' archéologie ,
avenue DuPeyrou 7.
PROLONGATION jusqu'au 14 mai
OUVERT pendant les fêtes de Pâques

Le magasin GUYE-ROSSELET

EST FERMÉ
le samedi 1er avril
pour cause de deuil

HOTEL DE LA CROIX-BLANCHE
Cressier (NE)
Tél. 47 11 66
MENUS DE PAQUES
En spécialité :

Scampis et crevettes fraîches

PESEUX

Perdu chat siamois
répondant au nom de Bouda
Forte récompense. Tél. 31 19 37

RÊÎRÂÎT1 PASCALE
Â LA PRISE-IMER

du 31 mars au 3 avril
avec MM . les pasteurs E. Dufour et
J.-L. Jayet , de France
Pour tous renseignements , s'adresser
à l'Oasis , hôtel-pension , tél. (038)
31 58 88. — Auto sur demande dès
la poste de Corcelles 

m Maladière à 17 heures *

I GRASSHOPPERS I
H Match amical i¦ A 15 h. Neuchâtel Xamax M
A inter A I - Berliner 06 m
^L Cartes de membres valables m

 ̂
EN DESSOUS DE 18 ANS M

 ̂
ENTRÉE GRATUITE M

v-.v (pièce d'identité ^Hr
^^^ indispensable ) ^^^r

Restaurant Martin-Pêcheur
Plage 4" patinoire
Fermeture annuelle
jusqu'au 3 mai

Exposition LE LIVRE
Restaurant du Faubourg
Neuchâtel
Ouvert dimanche de 15 à 22 heures
Lundi de 10 à 22 heures

DISCOUNT DE LA COTE
PH. BERTHOUD & Cie
Rue de la Gare 7, Corcelles

Aujourd'hui
ouvert sans interruption de

7 h 30 à 16 heures

Réception des ordres : jusqu'à 22 heures
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Monsieur François Kolly et sa fille

Carmen , à Neuchâtel , Ecluse 43 ;
Monsieur et Madame François Kolly-

Muhlcmann , à Fribourg ;
Monsieur et Madame Roger Mulhau-

ser et leur fille , à Fribourg ;
Madame veuve Simone Grivel et ses

enfants , à Fribourg ;
Monsieur et Madame Armand Mul-

hauser et leurs enfants , à Broc ;
Monsieur Romain Mulhauser , à Fri-

bourg ;
Monsieur et Madame Marcel Mulhau-

ser et leurs enfants , à Fribourg ;
Monsieur et Madame Paul Mulhau-

ser et leurs enfants , à la Tour-de-
Trême ;

Monsieur et Madame Jacques Dousse
et leurs enfants , à Neuchâtel et Fri-
bourg ;

les familles Kolly, Mulhauser , Clerc,
Frœhlicher , Muhlemann et Hofmann ;

les familles parentes et alliées ,
font part de la perte douloureuse

qu 'ils viennent d'éprouver en la personne
de

Madame François KOLLY
née Cécile MULHAUSER

leur très chère et regrettée épouse ,
maman , belle-fille , sœur , belle-sœur ,
tante , marraine , nièce , cousine , parente
et amie , que Dieu a rappelée subite-
ment à Lui , après une très longue mala-
die supportée avec courage et résigna-
tion.

L'incinération aura lieu au crématoire
de Neuchâtel , le samedi 1er avril 1972.

La cérémonie religieuse sera célébrée
en la chapelle du crématoire , h 11 h.

La défunte repose au pavillon du ci-
metière de Beauregard.
Prière de n'envoyer ni fleurs ni cou-
ronnes, mais de penser à la maison de

santé de Préfargier , c.c.p. 20 - 163.
R. I. P.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part

(c) L'autorité communale de la Neuveville a
approuvé le programme d'utilisation extra-
scolaire des salles de gymnastique du Si-
gnolet et des Prés-Guëtins (nouveau collège
du district) . Ce programme , qui a reçu l'ap-
probation des commissions scolaires de
l'école primaire et du progymnase , sera
communiqué aux sociétés, groupements et
institutions intéressés , ainsi qu 'aux organes
de surveillance.

Utilisation de la
salle de gymnastique

Maintenez propre
la Suisse

ggm four I© iOrWtCI/ """"

La Ligue pour la propreté en
Suisse vient de lancer une nouvelle
idée, dont le succès semble d' ores
et déjà assuré. C'est une image qui
apparaît sur des vignettes et étiquet-
tes, sur des af f iches  grandes et pe-
tites, pour rallier toutes les bonnes
volontés à la campagne de propre-
té. Le slogan « Maintenez propre la
Suisse » placé au-dessous d' un res-
plendissant soleil jaune et orange au
sourire radieux rappelle , dans les
trois langues nationales, que la pro-
tection de l' environnement concerne
chaque individu personnellement et
que nous avons tous le devoir de
contribuer activement au maintien de
la propreté dans notre pays.

L'insouciance dont f o n t  preuve les
hommes à l'égard de la nature dans
la vie de tous les jo urs, ou lorsqu 'ils
sont en vacances ou en voyage , est
un des facteurs prépondérants de la
dégradation de l' environnement. Pour
arriver à freiner cette dangereuse
évolution , il est nécessaire de ré-
p éter inlassablement les appels à la
conscience de chaque être humain.

En vue d' atteindre le plus grand
nombre possible d'habitants de no-
tre pays et de touristes, la Ligue pour
la propreté en Suisse s'adresse, en
collaboration avec l'Un ion des so-
ciétés suisses de développement , aux
milieux de l'hôtellerie , du tourisme
et des transports pour qu 'ils incitent
leurs hôtes à observer la parole.
« Maintenez propre la Suisse ».

U est à souhaiter que la vignette
sera aussi utilisée par l'industrie, le
commerce, les associations et les per-
sonnes privées. Elle aidera ainsi à
sensibiliser l'opinion publique aux
problèmes de la protection de l' en-
vironnement.

C'est en e f f e t  dans notre intérêt
à tous qu'il importe de préserv er
nos paysages de l'enlaidissement cau-
sé par les déchets éparpillés un peu
partout.

NEMO

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Les frères, sœurs, belles-sœurs, beaux-
frères , tante, neveux, nièces et les pa-
rents de

Mademoiselle

Adèle ZURCHER
ont la profonde douleur de faire part

de son décès survenu le 31 mars 1972,
à l'âge de 67 ans.

Le culte aura lieu au domicile mor-
tuaire à Sugiez, ce samedi 1er avril , à
13 h 30, et l'inhumation au cimetière de
Nant à 14 heures.

Le présent avis tient lieu de lettre
de faire part

Que son repos soit doux
comme son cœur fut bon .

Monsieur et Madame Pierre Zaugg,
à Couvet ;

Monsieur et Madame André Zaugg,
à Peseux ;

Madame Madeleine d'Ep'agnier-Zaugg,
à Corcelles ;

Madame veuve Henri Ducommun-
Zaugg, à Genève ;

Monsieur et Madame Denis Zaugg
et leurs enfants , à Peseux ;

Mademoiselle Ghislaine Zaugg, à
Peseux ;

Monsieur et Madame Alain d'Epa-
gnier et leurs enfants , à Genève ;

Madame et Monsieur Daniel Renaud-
d'Epagnier et leurs enfants , à Genève ;

Madame veuve Edmond Dzierza-
nowski-Mentha , à Colombier ;

Madame veuve Constant Mentha et
famille , à Colombier ;

Madame et Monsieur Emile Hasler-
Mentha et famille , à Lausanne ;

Madame et Monsieur Jules Fleury-
Mentha et famille , à Bulle,

ainsi que les familles Mentha , Zaugg,
parentes et alliées,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Madame Alice ZAUGG
née MENTH A

leur chère maman , grand-maman , ar-
rière-grand-maman , sœur, belle-sœur ,
tante , cousine , parente et amie, enlevée
à leur tendre a ffection dans sa 85me
année.

Peseux, le 28 mars 1972.
(Rue Ernest-Roulet 15)

Père , mon désir est que là où
je suis , ceux que Tu m'as don-
nés y soient un jour avec moi.

L'incinération a eu lieu jeudi 30 mars ,
dans la plus stricte intimité.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'incinération
est le mode de

sépulture moderne
Adhérez dès maintenant à la

Société de crémation de Neuchâtel ,
avenue des Alpes 84. Tel 25 53 52.

209 admissions en un an

^̂  ̂L Wasserfallen sa
¦gfcfc f̂k Pompes funèbres

t^B^Kjtt Rue du Seyon 24a

^^P̂ wB transports en tous lieux
T̂ è Jf* B toutes formalités

\g00^ | téléphone 038/251108

Profondément touchée des nombreuses
marques de sympathie reçues lors de
son deuil, la famille de

Monsieur André GRAF
exprime sa profonde reconnaissance à
toutes les personnes qui, par leur
présence, leurs messages, leurs envois
de fleurs, l'ont entourée durant ces
jours d'épreuve.
Boudry, avril 1972.
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La famille de

Madame
Jeanne STEMPFEL

profondément touchée des nombreuses
marques de sympathie et d'affection
qui lui ont été témoignées lors de son
deuil, prie toutes les personnes qui
l'ont entourée de trouver Ici l'expres-
sion de sa vive reconnaissance.
Le Landeron et Cernier, avril 1972.Maculature |||

I

soignée au bureau du journa l,
qui la vend au meilleur prix.

COLOMBIER

(c) Une jeune ecuyere de Neuchâtel , Mll e
Sonia Schmidt , a fait une chute à cheval au
manège de Colombier et a dû être transpor-
tée à l'hôpital souffrant d' une commotion.

A l'honneur
(c) Lors de son assemblée cantonale , qui
s'est déroulée mercredi à la Chaux-dc-
Fonds, la société pédagogique neuchâteloise
a appelé à sa présidence M. Géi'ald Bou-
quet , maître de 4me préprofessionnelle au
centre scolaire de Colombier. Ce qui a fait
dire au directeur de cet établissement qu 'il
se félicitait que la SPNA soit devenue
« cescolienne » (sic) l

A quoi le président Bouquet a finement
fait  remarquer que c'était plutôt  le contraire
puisque la SPN est une association faîtière
du corps enseignant primaire et préprofes-
sionnel neuchâtelois.

Affaire d'inclusion dans le bon sens com-
me diraient les mathématiciens !

Chute à chevalAujourd'hui  1er avril , au cours de l'heure
musicale , sur le premier programme , nous
entendrons en différé le concert de la
Société chorale et de l'OSR , diri gé par
François Pantillon , la « Missa Solenmis »
de Beethoven , à 16 h 30. Sur le second
programme , à 13 h 30, on entendra l'œu-
vre de Frank Martin , « Golgotha » avec
Renée Defraiteur , soprano et Lise de Mont-
mollin , alto.

Dimanche 2 avril , sur le premier pro-
gramme , à 22 h 40, il y aura le « Passage
du poète » , avec Pierre et Mousse Bou-
langer. Pierre Boulanger se produira sur
le second programme , à 14 h, dans le
« Repas d'Emmaiis ».

Lundi 3 avril , la basse Heinz Rehfuss
chantera des airs de Balakirev sur le se-
cond programme, vers 13 h 30.

Mercredi 5 avril , June et Georges-Henri
Pantillon de Bevaix joueront à quatre mains-
des pages de Schubert , à 13 h. Sur ce
même programme à 18 h nous aurons
l'édition neuchâteloise du journal romand.

Vendredi 7 avril , nous entendrons Geor-¦ ges Redard , professeur a notre Université
et recteur de l'Université de Bern e, parler
des « visages de l'Afghanistan » , à 14 h 15,
sur le premier programme. Du composi-
teur neuchâtelois de naissance , Bernard
Reichel , nous entendions à 20 h 30, lors
du concert de l'OCL, une « Suite » pour
orchestre de chambre, également sur le
premier programme.

Neuchâtelois à Sa radio



La Résurrection du Greco (Détail)
NOTRE PREMIÈRE PAGE :

Notre page de couverture reproduit la
partie supérieure de la Résurrection du
Greco, qui se trouve au musée du Pra-
do, à Madrid.

Domenico Theotocopuli, dit El Greco,
est né probablement dans Vile de Crète,
vers 1548 et mort vers 1625. Il s'est
form é auprès des Vénitiens, du Titien
et du Tintoret , puis il vint en Espagne,
où il peignit à Tolède en 1584 son
chef-d' œuvre, « L'Enterrement du com-
te d'Orgaz ». Déjà très admiré de son
vivant , le Greco est considéré aujour-
d'hui avec Velasquez et Goya, comme
l'un des grands maîtres de la peinture
espagnole.

Si les intentions mystiques de sa pein-
ture sont évidentes, il a réussi à les fon-
dre dans une esthétique qui ne doit
rien qu'à l'art et à la beauté pure.
Dans la « R ésurrection » qui se trouve
au musée du Prado à Madrid , la stupeur
des soldats assistant à l 'événement se tra-
duit par un mouvement ascensionnel
qui porte le Christ, lequel, dans sa
sérénité divine , plane au-dessus du chaos
qui remplit la partie inférieure du ta-
bleau. De ce chaos se détachent les
visages illuminés des soldats en folie ,
qui lèvent les bras, gesticulent , se bous-
culent et s'agitent en tout sens. L 'un
d'entre eux, au premier p lan, est même
tombé à la renverse, alors qu'un autre
se contorsionne pour mieux regarder
vers le haut.

Pour l'apprécier à sa véritable valeur,
il importe donc de voir cette œuvre dans
son intégralité , avec le bleu mystique
des deux tuniques form ant la base d'un
triangle dont le sommet est la tête
du Christ. Ainsi, en dépit du mouvement
qui l'anime, c'est le calme surnaturel
du Ressuscité qui donne son sens vé-
ritable et profond à cette grande œuvre.

P.-L. B.

Toujours l'ivresse au volant
Au tribunal de police de Neuchâtel

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé jeudi sous les présidences successives
de Mlle G. Fiala et de M. J. Ruedin,
Mme M. Steininger assumait les fonctions
de greffier.

Le 12 novembre 1971, S.M. avait ren-
contré quelques amis en quittant son lieu
de travail , ils décidèrent d'arroser l'évé-
nement avec quelques bouteilles de blanc.
Puis ce fut le souper accompagné de vin
rouge, qui se termina par quelques cafés-
pomme. C'est là, on l'aura deviné, le pré-
lude habituel de toutes les classiques af-
faires d'ivresse au volant. En effet , S.M.
qui se flattait comme tout le monde de
bien supporter l'alcool, décida de regagner
son domicile au volant de sa voiture. Mais
il négligea d'observer le précepte qui veut
que si l'on tient à conduire en état d'ivres-
se, il est préférable de s'assurer que la
voiture est — quant à elle — en bon état
de marche. S.M. pilotait un véhicule dont
l'éclairage était défectueux, un de ses pha-
res ne fonctionnait plus. Il fut interpellé
pour cette raison lors d'un contrôle de
police qui avait lieu à Saint-Biaise. La pré-
visible prise de sang devait révéler un taux
d'alcoolémie se situant entre 1,68 et 1,88
g %0. S.M. avait déjà fait l'objet de pour-
suites pénales lors de la commission d'une
in fraction semblable il y a moins de deux
ans. Pour cette raison, Serge Munger n'a
pu bénéficier du sursis, il a été condamné

à 10 jours de prison ferme et à 200 fr.
d'amende. Les frais de la cause s'élevant
à 180 fr. ont été mis à sa charge.

Le tribunal a dû se pencher sur une
autre affaire d'ivresse au volant non moins
banale. Le 15 novembre 1971, après avoir
terminé sa journée de travail , R.M. alla
boire quelques bouteilles de bière dans dif-
férents établissements publics. C'est —¦ assez
curieusement d'ailleurs — en sortant d'un
« milk bar » que R.M. décida de rentrer
chez lui en voiture. Il se fit malheureuse-
ment remarquer par la police en heurtant
un cyclomoteur et en endommageant deux
autres véhicules. Son taux d'alcoolémie at-
teignait 1,05 %c ce qui constitue une ivresse
légère. S.M. a bénéficié de la clémence
du tribunal et a été condamné à 700 fr.
d'amende et à 185 fr. de frais.

SITUATION CORNÉLIENNE
Le 19 décembre 1971, A.B. circulait en

voiture sur une petite route de campagne,
la visibilité était très mauvaise par suite
d'un épais brouillard. Lors d'un virage, A.B.
se trouva nez à nez avec la voiture de
M.M., la route était très étroite et le
choc fut inévitable. Les dégâts n'étant que
d'ordre matériel , un arrangement à l'amia-
ble fut conclu entre les conducteurs qui
acceptèrent de partager les frais. Mais l'un
d'eux ayant consulté son agent d'assurance,
celui-ci s'opposa à l'arrangement et l'affaire
fut portée devant le tribunal. Au nombre
des témoins figurait l'une des passagères
de M.M., la propre fille de A.B. Elle
accepta la délicate responsabilité de té-
moigner dans une affaire où s'opposaient
son ami et son père, situation cornélienne
s'il en fut. Les deux automobilistes ont été
condamnés respectivement à 50 fr. d'amen-
de et à 25 fr. de frais. C.Fx.

Remise du certificat fédérai de capacité
et des prix à l'Ecole technique de Neuchâtel

C'est au cours d'une réunion simple,
courte mais fort sympathique que des
apprentis ont reçu, jeudi en fin d'après-
midi , leur certificat fédéral de capacité.

Ils ont été accueillis, dans une salle de
l'Ecole technique de Neuchâtel, par M.
Clovis Leuba, membre du bureau de la
commission de l'école, et M. René Po-
get , professeur, qui remplaçait le direc-
teur, M. Indermuhle, malade. Tous les
deux se sont adressés aux élèves pour
les féliciter des succès enregistrés et for-
mer des vceux pour leur avenir. Ils leur
recommandèrent d'utiliser les connais-
sances acquises au cours de leur appren-
tissage pour en rechercher d'autres, pour
se perfectionner sans cesse.

En prenant possession de leur certi-
ficat , déclara M. Poget, j' aimerais que
chaque élève adresse une pensée de re-
connaissance à ses parents qui ont con-
senti des sacrifices pour lui donner un
métier, aux autorités, qui mettent à dis-
position les moyens d'obtenir les bases
professionnelles, aux membres du corps
enseignant qui l'ont entouré pendant

quatre ans. Le certificat de capacité ne
s'échange certes pas contre un gros fau-
teuil et un imposant cigare. L'ouvrier
doit se battre, il doit avoir le courage de
jouer sa carrière en ayant confiance en
ses propres moyens. Pour réussir, il faut
montrer du caractère, de la loyauté et
de la jeunesse d'esprit.

Ce fut ensuite la remise des prix aux
élèves les plus méritants et le certificat
fédéral de capacité à tous ceux qui ont
réussi leurs examens finals.

RWS

Mécanicien de précision. — Philippe
Baudin, Pierre Huguenin, Michel Planas,
Jean-Paul Widmer (qui ont également le
certificat ETN), Philippe Haeberli,
Marc-A. Morier.

Mécanicien-électricien. — Antione Kil-
cher, Gianni Padovan, André Ryter, Pa-
trick Schreyer (tous avec le certificat
ETS), Bernard Schafeitel, Gérard Theu-
rillat.

Monteur d'appareils électroniques et
de télécommunication. — Michel Bey-

non-Muller , Michel Longaretti , Armand
Martin , John Pollicino, Henri Pretot ,
Francis Rognon , Roger Roulin, Marc-AI.
Schaer, J.-Michel Thomet, Dulio Vita-
liani , J.-Marc Walther (tous certificat
ETS), William Bolle, Jean-François
Nussbaumer.

Dessinateur de machines. — Raynald
Friedli , Roland Waser, Marco Crivelli ,
Pierre Cima (tous certificat ETS).

PALMARÈS

Prix de la Société des anciens élèves
de l'ETS. — Meilleure moyenne géné-
rale : Eric Matthey 5,49.

Prix de la Société suisse des contre-
maîtres, section de Neuchâtel. — Meil-
leure moyenne de pratique ÇFC : Phi-
lippe Henry, 5,25.

Prix Alphonse Roussy. — Meilleure
présentation des travaux : Christiane
Cavalleri.

Prix ETN. — Pour une moyenne gé-
nérale de 5,30 au minimum : Eric Mat-
they 5,49, Gianni Padovan 5,38, Gilles
Hurni 5,36, Marc-AI. Schaer 5,35, Mi-
chel Longeretti 5,34, Louis Monnin 5,34,
Roger Roulin 5,30.

UN BEAU CONCERT DE L'ORCHESTRE DE I/E.S.R.N.
MERCREDI SOIR AU TEMPLE DE LA COUDRE

Ce concert donne par 1 ochestre dt
notre Ecole secondaire régionale, à l'occa-
sion de son cinquième anniversaire, a rem-
porté un très vif succès. On a beau con-
naître le dynamisme de Philippe Bendel et
les étonnants résultats qu'il obtient avec ses
jeunes musiciens. Je pense que chacun a été
surpris, l'autre soir , par la qualité des exé-
cutions. Exécutions vivantes, expressives et
constamment c musicales » .

Ce fut d'abord l'excellente présentation de
la Cantate « Ich gehe und suche mit Ver-
langen » de Bach, si originale avec sa
grande « Sinfonia » d'ouverture. De style
concertant , où l'orgue — brillamment tenu
par F. Altermath — dialogue avec l'orches-
tre. L'air de basse, au dessin terriblement
complexe et sinueux, a été fort bien rendu
par Ch. Ossola qui est en passe de devenir
un excellent chanteur, mais auquel nous re-
procherons encore certaine mollesse dans
l'accent et le style. En grande forme,
Marie-F. Javet a su donner toute sa fraî-
cheur au rayonnant air de soprano,
qu'accompagne le hautbois d'amour. Quant
au « duetto » final , cette page extraordi-
naire qui tient à la fois de la danse et du
choral, son exécution pleine de vie et de
rythme a dépassé, de loin, ce qu'on est en
droit d'attendre d'une équipe d'amateurs et
de tout jeunes instrumentistes.

UN ENTRAIN COMMTJNICATIF
Bien qu 'un peu longue avec ses vingt

numéros , la seconde œuvre de la soirée, la

fameuse « Watermusic » de Haendel , conve-
nait parfaitement à de jeunes musiciens. Ne
fût-ce qu'en raison de sa relative simplicité
tonale , de sa carrure rythmique, de sa cou-
leur. Le fait est que cette version intégrale ,
où se succèdent les épisodes pour cordes
seules, pour vents et pour « tutti » a été
dirigée et jouée avec un entrain communi-
catif.

Aux flûtes et hautbois de l'ESRN, on
avait adjoint quelques souffleurs de renfort,
pour la plupart élèves avancés du Conser-
vatoire de Lausanne : un basson, deux cors
— tous trois excellents — et deux trom-
pettes quelque peu malchanceuses qui , vers
la fin surtout , jouaient un bon quart de ton
trop bas ... Le résultat n'en a pas moins été,

dans l'ensemble , remarquable. On a pu
apprécier notamment le talent du tout jeune
« premier hautbois » de l'orchestre, la belle
prestation des cors dans les pages les plus
brillantes , et, chez les cordes, de très sensi-
bles progrès en matière de souplesse, de
phrasé et de nuances. Rappelons que quel-
ques c anciens > membres de l'orchestre
étaient revenus pour l'occasion , ce qui por-
tait à une trentaine (sans les renforts)
l'effectif de l'orchestre.

Un assez nombreux public a longuement
applaudi solistes, jeunes musiciens ... et plus
particulièrement le principal artisan de cette
réussite, le fondateur et infatigable anima
leur de ce petit ensemble : Philippe Bendel ,

L. de MV

Vernissage de l'exposition Francis Roulin
Au Centre scolaire des Coteaux à Peseux

Une atmosplière joyeuse régnait, mer-
credi, au Centre scolaire des Coteaux, à
Peseux, pour le vernissage de l'exposi-
tion Francis Roulin . Deux orateurs pri-
rent la parole , puis le pianiste lean-Phi-
lippe Bauermeister exécuta avec brio les
Valses nobles et sentimentales de Ravel.

C'est pour la quatrième fois, dit M.
Pierre Bolle, « que l'Amicale des arts
convie le public à sa traditionnelle ex-
position consacrée cette année au peintre
Francis Roulin , et placée sous les aus-
pices des autorités communales ».

M. Bolle passe alors la parole à M.
Eric Du Bois, conseiller communal , qui
relève le dynamisme de l'Amicale des
arts et de son président.

L'artiste, dit M.  Eric Du Bois, est un
ermite qui travaille dans l'ombre de son
atelier. Puis il révèle son œuvre au pu-
blic qui l'interprète à sa manière. Dans
ces œuvres aujourd'hui exposées, gravu-
res, gouaches, pastel, huiles, craies à
l 'huile , acryl , aquarelles, se traduit une
volonté de synthèse plutôt que d' analyse.

Le peintre devant une de ses œuvres.
(Avipress - J.-P. Baillod)

Toutes les émotions sont là, et il s'agit
de bien s'en p énétrer. Francis Roulin a
attein t le plus bel âge de la vie, celui de
lu p leine maturité.

UNE AUTHENTICITÉ
M. Pierre Bolle félicite Francis Roulin

d'être un artiste non inféodé , en cons-
tante évolution personnelle. On
découvre en lui une authenticité qui est
bien de ce pays, bien qu'elle en dépasse
les frontières. En ce moment, Francis
Roulin prépare un p rojet pour un centre
urbanistique de la région parisienne. Il
publiera également des bois dans une re-
vue de Zurich.

Francis Roulin est sensible à la na-
ture. Les titres de ses œuvres, « Rose des
sables », « Eau vive », « Eboulis », nous
renseignent sur l'origine de son inspira-
tion ; on sait et on sent combien il aime
les gorges de l'Areuse. Le couple est
également l'un de ses thèmes privilégiés.
Il est sensible à l'écoulement du temps
et aux grands phénomènes naturels, au

mystère des êtres et des choses sous le
soleil de la création. On devine qu'il a
vu et admiré les grottes d'Altamira.

Il est de fai t  que Francis Roulin n'au-
rait pu mieux choisir le jour et l'heure
de ce vernissage, car en cette f in
d'après-midi le soleil, déjà presque ho-
rizontal, venait illuminer joyeusement
ses œuvres pour en faire éclater toutes
les couleurs. C'était le cas, notamment ,
pour « Cosmique », où les bleus et les
jaunes alternent de manière si heureuse ,
comme pour ce « Guerrier » simplifié
certes, et bien synthétisé, mais apparem-
ment toujours f ier  de son panache.

UNE REMARQUABLE UNITE
Cette exposition présente une remar-

quable unité, car à travers des techni-
ques diverses, c'est toujours la même vi-
sion et la même esthétique vers lesquelles
tend l'artiste. Il y a juste, peut-être ,
l'aquarelle qui l'amène à rester p lus près
de la vision directe, ainsi dans ces
« Corps » où se manifeste une émotion
tendre, lumineuse et délicatement sen-
suelle.

Partout ailleurs, c'est le principe de la
grande composition qui domine, basée
sur une méditation approfondie. Francis
Roulin à chaque fois se plonge dans les
abîmes où agissent les forces naturelles
et les grandes masses qu'elles mettent en
mouvement ; ces masses, il les évalue, il
les soupèse, puis il les lance sur sa toile
en une série de puissantes vagues. Ce
sont ces coulées de lave qui déferlent
dans la plus impressionnante de ces
créations, «Le Cours du temps ».

Mais Francis Roulin n'est pas moins
lui-même, il l'est même encore davan-
tage lorsqu'il décante son art pour nous
en révéler dans le noir et blanc les se-
crètes architectures. C'est peut-être en
effet dans ses gravures « Aquatique » ,
« Alyscamps », ou ce « Mont Saint-Mi-
chel », si admirablement synthétisé dans
sa fuite aiguisée vers le ciel, qu'il se
révèle l'artiste le plus pur et le plus
efficace , celui qui réalise l 'équilibre le
plus achevé entre ses visées et ses
moyens.

P.-L. B.

La «Chaîne du troisième âge»
Liste des dons reçus au compte de

chèques 20-1888 à Neuchâtel pour la
« Chaîne du troisième âge » :

Report 23.268 f r ; un couple du 3mc

âge, Boudry 20 fr. ; F. Santschi, Neu-
châtel 20 fr. ; anonyme, Neuchâtel 50
francs. Total : 23.358 francs.

Cyclomotoristes
blessées

• JEUDI, vers 17 h 50, rue du Seyon,
à la hauteur du garage Waser, une
cyclomotoriste, Mlle Patricia Gigon, do-
miciliée à Serrières, a fait une chute sur
la chaussée, la roue avant de l'engin
s'étant prise dans le rail du tram. La
jeune fille, souffrant d'une commotion
et de contusions, a été conduite à l'hô-
pital des Cadolles.

Le même jour vers 18 h 40, Mlle
Pierrette Stauffer , 34 ans, domiciliée à
Neuchâtel , a fait une chute à cyclomo-
teur rue de Chantemerle. Souffrant de
blessures à la tête, elle a été transportée
à l'hôpital Pourtalèf.

MESSAGE DE PAQUES
Eglise réformée évangélique du canton de Neuchâtel

Quand le professeur Barnard a
réussi la première greffe du cœur.
le monde entier a salué cet exploit.
Quand les cosmonautes ont posé le
pied pour la première fois sur le sol
lunaire , on a parlé d'un tournant
décisif dans l'histoire. Ce siècle est
donc l'époque des découvertes qui
révolutionnent la conception tradi-
tionnelle de l'univers, tout autant
sinon bien plus que le XVIe siè-
cle. Et l'état présent des connaissan-
ces humaines permet d'affirmer sans
forfanteri e que l'on assistera encore
à d'autres conquêtes de l'homme.

Dans un tel monde, que peut bien
signifier encore la résurrection du
Christ ? Elle ressemble souvent à
une chapelle de village écrasée au
milieu d'une cité-satellite ou au pau-
vre hérisson qui s'aventure sur les
grands axes routiers. En un mot, on
la tient pour surannée !

Mais l'expérience des disciples du
Christ se moque du cadre où elle
a été vécue, elle est de tous temps,
bien qu'elle s'exprime pour chacun
dans son temps, avec les connais-

sances et la sensibilité qui le carac-
térise : le Seigneur est vivant pour
toujours et rien n'a de force contre
lui. C'est une réalité ineffable qui
dépasse en tous sens notre capacité
de la comprendre et de la cerner ,
que nous soyons du premier siècle
ou du vingtième. C'est un fait que
la foi seule perçoit et qui lui insuf-
fle sa vie. Et cette vie veut sans
cesse irradier du Seigneur dans l'hu-
manité.

Vendredi-Saint rappelait que la
croix de Golgotha est le seul vrai
progrès. Pâques y ajoute que ce
progrès n'est pas une parole en l'air,
mais une réalité pour tous ceux qui
le prennent au sérieux et veulent
en vivre. C'est vrai en 1972, comme
ce fut vrai en 33.

La vie triomphe ! Cette certitude
n'est pas superflue pour l'homme
d'aujourd'hui. Au contraire, elle lui
permet de mettre de l'ordre dans ses
connaissances gigantesques qui n'ont
rien ôté à sa fragilité.

Maurice SCHNEIDER

Dix-sept nouveaux
employés de droguerie

Les futurs employés et employées dro-
guistes font un apprentissage de quatre ans
dans un commerce, tout eh suivant , pen-
dant huit heures par semaine, des cours
donnés à l'Ecole suisse de droguerie. Le
certificat fédéral de capacité leur est en-
suite décerné, pour autant que les examens
pratiques et les épreuves écrites et orales
soient réussis !

Les derniers examens auxquels se sont
présentés les candidats des cantons de
Neuchâtel , Fribourg et du Jura se sont
déroulés le 29 mars.

Les apprentis dont les noms suivent ont
obtenu le titre d'employé ou d'employée
droguiste : MM. Jacques Bovet (Fribourg),
Gérard Brunner (Saint-Biaise) ; Françoise
Délia (Tramelan) ; Jean-Claude Dougoud
(Fribourg) ; Patrick Gassmann (Peseux) ; Ré-
my Glauser (le Locle) ; Philippe Jearmerat
(Delémont) ; Eliane Maire (la Chaux-de-
Fonds) ; Priscilla Muenger (Bienne) ; Steve
Neukomm (Brugg) ; Danielle Robert (Bien-
ne) ;• Laurent Sandoz (la Chaux-de-Fonds) ;
Pierre-André Virgilio (Fleurier) ; Pierre Wil-
lemin (Bienne) ; Gérard Joset (Delémont) ;
Jacqueline Girardin (Neuchâtel) ; Geneviève
Vuille (Neuchâtel). RWS

Jeudi , vers 13 h 50, à l'intersection de la
rue de Monruz, à Saint-Biaise, Mlle Fran-
çoise Mannino, 16 ans, qui roulait à cyclo-
moteur , n'a pas accordé la priorité à un
trolleybus conduit par M. Georges Tercier,
40 ans, de Neuchâtel. Souffrant de douleurs
au ventre, la jeune fille a été transportée à
l'hôpital Pourtalès.

Nouveaux conseillers
généraux

Le Conseil communal de Saint-Biaise a
proclamé membres du Conseil général ,
Mme Marianne Ruth Ruedin (rad), qui rem-
place M. J.-P. Muller, démissionnaire, et M.
Robert Duscher (rad), qui succède à M.
Auguste Noverraz , démissionnaire.

Cyclomoteur
contre trolley
à Saint-Biaise

Accompagnés de la Maîtrise de la jeu-
nesse protestante , d'un quatuor à cordes ,
[lûtes et timbales, quatre - jeunes comédiens
du Théâtre à l'Eglise (TAE) se sont pro-
menés, hier après-midi dans le canton,
pour présenter leur spectacle pascal c Voi-
ci l'homme », à Savagnier, Saint-Biaise, Co-
lombier , et au Temple du bas, à Neu-
châtel.

« Voici l'homme » , c'est une œuvre bâ-
tie à partir de la Passion de Charles
Péguy, faisant partie du premier texte chré-
tien de l'auteur « Le Mystère de la cha-
rité de Jeanne d'Arc », écrite en janvier
1910.

Par sa forme et sa durée, cette Pas-
sion est très proche des mystères du
Moyen âge, qui eux, pouvaient durer plu-
sieurs jours et leur représentation était
l'occasion pour toute la population de
grandes réjouissances. Le texte de Péguy,
sans atteindre ce record de durée, exige-
rait tout de même plusieurs heures pour
être présenté intégralement. C'est pourquoi
le TAE en a tiré les « passages clés » pour
rendre l'œuvre non seulement plus abor-
dable à l'esprit, mais plus proche par le

truchement de ces raccourcis de la sensi-
bilité du monde actuel.

Le travail remarquable des quatre con-
teurs (qui cherchent , comme il se doit ,
à abolir la barrière entre le public et eux,
en quittant leur estrade pour se glisser en-
tre les bancs, prendre les spectateurs à
témoin) a été parfaitement appuyé par la
partie musicale composée par Michel Ho-
stettler. M. Hostettler a su rendre dans sa
musique tout ce que le texte de Péguy a
de violemment poétique et d'incisif dans
ses rythmes. Il a su éviter toute « sensible-
rie », toute rupture de sons trop provo-
cante, suivre tout au long du spectacle les
sentiments des textes, les appuyant juste
ce qu'il fallait avec une justesse étonnante.

Théâtre à l'Eglise, forme nouvelle et
souple d'apporter le message chrétien , culte
aussi , c'est peut-être là la formule la plus
adéquate actuellement pour déboucher sur
la méditation, sans tomber toutefois dans
un certain « folklore ».

Le TAE, lui , a l'art de cette discrétion ,
de ce dépouillement qui fait que l'on
écoute non pas comme on écoute des
comédiens, mais tout , simplement des hom-
mes. ALG

«VOICI L'HOMME», MYSTERE PASCAL
PAR LE THÉÂTRE À L'ÉGLISE

Jeud i, vers 12 h 25, entre Auvernier et
Peseux , deux véhicules , conduits respective-
ment par M. François Pachoud et Mme
Daisy Uhler , se sont heurtés au nord du
passage sous-voie de la gare. M. Pacoud,
souffrant de plaies au front a été trans-
porté à l'hôpital des Cadolles.

Collision entre
Auvernier et Peseux :

un blessé

COLOMBIER

(c) L'état de santé de la recrue atteinte
d'une méningite infectieuse à la caserne de
Colombier s'est nettement amélioré. Com-
me on le sait , des mesures prophylactiques
avaient immédiatement été prises et les jeu-
nes soldats reçurent quotidiennement des
doses d'antibiotiques et furent mis en qua-
rantaine.

Fort heureusement il ne s'agissait que
d'un cas de méningite isolé et les recrues
ont été libérées jeudi après-midi pour les
fêtés de Pâques. Elles apprécieront certai-
nement ces quelques jours de détente et
de liberté.

Sens unique
(c) Pour une durée d'environ deux mois, les
routes de Notre-Dame, de la Colline et des
Mûriers , seront réglées à sens unique, pour
permettre la construction du trottoir situé
entre les immeubles de Notre-Dame 22 et
16. Ainsi , les véhicules provenant d'Areuse
et du quartier de Chatenaya allant en direc-
tion du village seront détournés par la rue
de la Colline , rue des Mûriers et carrefour
du Cheval-Blanc. En revanche , les véhicules
provenant de Colombier et allant en direc-
tion d'Areuse pourront emprunetr la route
actuelle de NotreDame.

Les recrues
de Colombier sont

parties en permission



H VILLE DE NEUCHÂTEL
Les postes suivants sont à repourvoir
— dans la section des TRAVAUX PUBLICS

un INGÉNIEUR EN GÉNIE CIVIL
diplômé EPF

adjoint de l'ingénieur communal , il participe à la direction des
études et des travaux techniques ; il s'occupe de façon indé-
pendante de projets spéciaux et de la direction de la Station
d'épuration.

Ce poste offre une activité étendue et variée ; Il exige de
l'expérience dans le génie civil et dans les contacts avec
l'administration, les entreprises et le public ;

— dans le nouveau SERVICE COMMUNAL DE PLANIFICA-
TION ET DE COORDINATION

un TECHNICIEN EN GÉNIE CIVIL
si possible ingénieur-technicien ETS
éventuellement d'une autre branche

sous les ordres de l'ingénieur chef de service, il sera chargé
du contrôle de la coordination et de tâches de planification
des travaux des services techniques de la Ville.

Ce poste offre un travail intéressant et varié, en relation
avec l'ensemble des études et travaux exécutés par la Ville ;
il comporte des contacts avec l'administration et les entre-
prises. Préférence sera donnée à candidat ayant de la pra-
tique de la planification.

Entrée en fonction à convenir.
Traitement selon formation et expérience, dans le cadre de

l'échelle communale.
Places stables, caisse de retraite, semaine de cinq jours.
Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae, photo-

copies de certificats, photographie, références et prétentions
de salaire, à la Direction des Travaux publics, hôtel commu-
nal, 2001 . Neuchâtel, jusqu'au 20 avril 1972. Des renseigne-
ments complémentaires peuvent être obtenus par téléphone
à la Direction des Travaux publics, tél. (038) 21 11 11,
interne 255.

Nous cherchons, pour le 1er mai 1972 ou à convenir,

employée de commerce
qualifiée, ayant une bonne formation profession-
nelle, pour la correspondance allemande et fran-
çaise et divers travaux de bureau.

La connaissance parfaite de la langue allemande
est indispensable.

Il s'agit d'une activité intéressante et variée.

Semaine de 5 jours.

Prière d'adresser offres complètes à :

BEKA SAINT-AUBIN S.A., 2024 Saint-Aubin (NE).
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engage, pour entrée immédiate ou date à convenir,

ouvrières
pour travaux propres et Intéressants. Horaire à
temps partiel accepté.

Les personnes Intéressées sont priées de se pré-
senter ou de faire leurs offres. Tél. 25 84 44.

ITffnrlPnnBlIRwX
JIM̂

cherche

emplovée de bureau
pour son service de facturation.

} Expérience pratique de l'horlogerie désirée. >

Connaissances d'anglais.

: Neuchâtel - Fbg de l'Hôpital 9.

I Tél. 24 33 22. 
^̂^

Fabrique d'horlogerie du canton de Neuchâtel
cherche à engager pour date à convenir

EMPLOYÉ
SUPÉRIEUR

Cette fonction exige un bon niveau de culture gé-
nérale (formation commerciale).

Connaissance de la fabrication (mouvements et ha-
billage).

Expérience de la vente (allemand-anglais) .

Age idéal : 30-40 ans.
j a j  ut i Û >

Faire offres, avec curriculum vltae et copies de cer-
tificats, sous chiffres KS 812 au bureau du Journal.

La fabrique FELCO, les Geneveys-sur-Coffrane,
cherche, pour le 1er mai ou date à convenir,

UNE SECBÉTAIRE-
AIDE-COMPTABLE

pouvant correspondre correctement en allemand et
si possible en anglais. Travail varié et intéressant
dans petite équipe.

Horaire de travail adapté aux CFF, déplacements
payés.

Les personnes Intéressées sont priées d'écrire ou
de téléphoner au (038) 5714 68.

GRAND GARAGE DE LA RÉGION
représentant des marques bien connues,
engagerait un

vendeur qualifie
ayant si possible quelques années d'expérience.

Les avantages que nous offrons à notre futur collaborateur lui
seront communiqués s'il adresse ses offres sous chiffres
87-204 aux Annonces Suisses S.A. « ASSA », 2001 Neuchâtel.

PSI BALANCIERS RÉUNIS S.A.
¦Mpl 2024 Sa'nt-Aubin
^̂ ^^̂ " Nous engagerions des

OUVRIÈ RES
pour travail en atelier uniquement

Se présenter, écrire ou téléphoner au
(038) 55 24 33.

engage pour entrée à convenir

MÉCANICIEN
SUR MACHINES DE
BUREAU

A personne capable, connaissant
la branche et désireuse de se
perfectionner sur les calculateurs

' automatiques et l'électronique,
nous offrons une place d'avenir
avec grandes possibilités de dé-
veloppement.

Permis de conduire auto indis-
pensable.

Discrétion assurée.

Faire offres détaillées écrites ou
par téléphone à

Nous cherchons,
pour (e 1er mal 1972,

concierge
à temps partiel pour Immeuble
locatif, appartement HLM 4 pièces
à disposition.

Loyer mensuel Fr. 252.—, charges
comprises.

Ce logement ne peut être loué
qu'à un couple ayant au moins un
enfant et dont les revenus ne dé-
passent pas 17.400 fr. par année
+ 1500 fr. par enfant.

Faire offres sons chiffres FN 818
au bureau du journal, en Indi-
quant le nombre de personnes
composant le ménage et la pro-
fession.

COMMERCE DE MATÉRIAUX DE CONS-
TRUCTION de la place
cherche :

UNE EMPLOYÉE DE BUREAU
pour travaux divers et variés j
et

UN EMPLOYÉ DE BUREAU
:i pour travaux divers de comptabilité.

ENTRÉE : 1er mal 1972, ou à convenir.

SALAIRE : à discuter.

Semaine de 5 jours. Bonne ambiance de travail. Fonds
de prévoyance.

Prière de faire offres sous chiffres EL 806 au bureau du
journal. i

La Banque Courvolsler S.A.,
faubourg de d'Hôpital 21,
Neuchâtel,
cherche, pour entrée immédiate
ou à convenir,

employé (e)
pour travaux de bureau (compta-
bilité).
Débutant (e) serait formé (e).

Faire offres au chef du personnel.
Tél. (038) 24 64 64.

Entreprise de transports cherche

chauffeur
de poids lourds

pour camions basculants ou mul-
ti-bennes.
Nationalité suisse ou permis B.

Faire offres à Jean Ducommun,
transports, 2000 Neuchâtel.

Etude d'avocats cherche, pour
entrée Immédiate ou à convenir,

secrétaire-comptable
ayant quelques années de prati-
que. Semaine de 40 heures.

Adresser offres écrites à GO 819
au bureau du Journal.

BÉROCHE
Lotissement LES PINSONS
en dessus de la gare de Gorgier, dans situation magnifique
et dominante, vue imprenable sur le lac et les Alpes,

A III UNE VILLA
(presque terminée)

construction soignée, tout confort, villa de 7 pièces, garage,
buanderie, cuisine complètement installée, bains W.-C. sépa-
rés, cheminée de salon, toutes dépendances, etc.

Terrain de 741 m2, aménagé, arborisé, gazonné et clôturé.

Habitable dès fin mai 1972.
(L'acheteur éventuel pourra encore choisir les teintes,
papiers peints, sols, etc.).

Prix clés en mains, sans aucun supplément : Fr. 290.000.—

Supplément pour une deuxième salle de bains : Fr. 4000.—

Pour visiter et traiter, s'adresser à l'entreprise
COMINA NOBILE S.A., à Saint-Aubin. Tél. (038) 55 27 27.

A louer à Neuchâtel,
dès le 1er mai 1972,

appartement HLM
4 pièces

confort ; loyer mensuel Fr. 252.—,
charges comprises.

Ce logement ne peut être loué
qu'à un couple avec au moins un
enfant et dont les revenus ne dé-
passent pas 17.400 fr. par année
+ 1500 fr. par enfant. Le preneur
de cet appartement devra s'occu-
per de la conciergerie de l'im-
meuble.

Faire offres sous chiffres EM 817
au bureau du Journal, en Indi-
quant le nombre de personnes
composant le ménage et la pro-
fession.

Retraité
comptable
est cherché pour
mise à jour de
comptabilité. Horaire
selon convenance.
Tél. (038) 24 36 26
(repas).

HÔTEL DE L'OURS
2105 Travers

cherche

sommelière
pour date
à convenir.

Bons gains.
Tél. (038) 63 16 98.

rw m f^s ?̂ s Ffc$ s î

On cherche

sommelière
Débutante acceptée.
Nourrie, logée (chambre indépen-
dante), bon gain.

S'adresser au restaurant du
Cheval-Blanc, 1530 Payerne.
Tél. (037) 61 21 31.

Nous cherchons, pour entrée Immédiate ou à
convenir :

mécanicien-ajusteur
mécanicien de précision
magasiniers
aides-magasiniers

Semaine de 5 jours.

Avantages sociaux.

Prière d'adresser les offres ou de se présenter chez
BEKA SAINT-AUBIN S.A., 2024 Saint-Aubin (NE).
Tél. (038) 551851.

jj VILLE DE NEUCHATEL
Direction

des travaux publics
Nous cherchons à engager tout de suite
ou pour date à convenir :

ouvriers
pour le service de la voirie,

ainsi qu'un

chauffeur poids lourds
Places stables, semaine de cinq jours,
caisse de retraite. Assurances maladie
et accidents.

Salaire selon le barème des traitements
du personnel communal, allocations de
ménage et pour enfants.

Faire offres à la direction des Travaux
publics ou se présenter au secrétariat,
deuxième étage de l'hôtel communal,
bureau No 42. Pour tout renseignement,
tél. 211111 (Interne 312).

A vendre
à Cortaillod

terrain
913 m2 + chemins
d'accès en propriété
collective. Vue sur
plaine d'Areuse. Zo-
ne résidentielle.
Prix : Fr. 27.000.—
Adresser offres sous
chiffres JS 822 au
bureau du Journal.

Nous cherchons pour un emp loyé un

appartement
de 5 Vz ou 4 pièces

immédiatement ou pour date à convenir.

Téléphoner au 33 27 01.
... ' M * s •& .*>" w a * à

CISAC S.A. 2088 CRESSIER (NE)
Fabrique de produits alimentaires

cherche immédiatement pour employée de i
commerce

STUDIO
OU PETIT APPARTEMENT

(1 % pièce) meublé

Région : Neuchâtel, Hauterive ou Saint-Biaise.
Prière de téléphoner au (038) 47 14 74, Interne 13.

Kiosque du centre de la ville,
cherche

vendeuse
pour remplacements.
Débutante serait formée.
Prière de téléphoner aux heures
des repas au 4218 41.
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Je cherche à louer,
pour juillet, un

chalet
situé sur la rive sud
du lac de Neuchâtel.

Tél. (039) 23 18 85.

FM FM FM FM FM FM

PLACEMENT DE FONDS
A vendre, à Peseux,

IMMEUBLE
locatif et commercial

d'un très haut rendement.
Faire offres sous chiffres
P 300206 N à Publicitas,
2001 Neuchâtel.

TERRAIN
à vendre, à l'ouest de la rue
Emer-de-Vattel ; article 9631 du
cadastre de Neuchâtel. Superfi-
cie : 1300 m2. Prix à discuter. En
suspens : prolongation de ladite
rue déjà votée par le Conseil gé-
néral.

Tél. 25 31 63.

A vendre au sud du Val-de-Ruz,
à 15 minutes de Neuchâtel,

terrain à bâtir
pour villa ou week-end.
Tél. 3612 36.

Particulier cherche à acheter ou
à louer

chalet ou ferme
RÉGION LES PRÉS-DEVANT
SUR MONTMOLLIN.

Faire offres sous chiffres 300207,
Publicitas, 2001 Neuchâtel.

A vendre

appartement neuf
de 3 pièces

à Gorgier (Béroche), 90.000 fr.,
dans immeuble résidentiel, tout
confort, ascenseur, situation tran-
quille, vue Imprenable. Hypothè-
que à disposition.

i

S'adresser à Comina Noblle S.A.,
Saint-Aubin (NE).
Tél. (038) 55 27 27.

PJJSH BALANCIERS RÉUNIS S. A.
Lg|ÏW 2024 SAINT-AUBSN

Nous engagerions

CONDUCTEURS DE MACHINES
automatiques ou semi-automatiques

qui seraient mis au courant sur place, pour
entrée immédiate ou à convenir.

Se présenter ou écrire (avec prétentions de
salaire), ou téléphoner au (038) 55 24 33.

Entreprise de Neuchâtel-ville cherche, pour
entrée immédiate ou à convenir,

COUTURIÈRES
Suissesses ou permis B/C.

Bons salaires.

; Semaine de 5 jours.

Faire offres sous chiffres 87-118 aux Annonces
Suisses S.A. «ASSA», 2, fbg du Lac, 2001 Neuchâtel.
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Entreprise peinture
Michel PERRET

changement d'adresse
GRISE-PIERRE 32
Tél. 25 22 92
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Réfection de toitures
tuiles

Tous les genres de réparations de
couverture.
Traitements contre les parasites
du bols et champignons.
Entreprise

H. Bachmann
Les Vuarrens 3, 2056 Dombresson.
Tél. (038) 53 31 52.

BOSCH
présente son dernier-né

Bi' -
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Le nouveau frigo combiné avec congé-
lateur séparé, contenance 250 I

seulement Fr. 828.—
Toute la_ gamme des derniers modèles
est exposée dans nos magasins. Con-
sultez-nous sans engagement.

Frigos 140 I à Fr. 298.— déjà.
Bahuts de congélation, 260 I, Fr. 678.—.

Livraison franco partout.

Parcage en face des magasins
Samedi ouvert jusqu'à 16 heures

Tél. 31 1243

1er avril 1972 J^^f^^^T^l^^gSr^^^^^pL VW

La foi en la fête de Pâques a-t-elle
aujourd'hui encore sa signification ? Par
exemple, pour la jeune génération ? C'est
à cette question que j' ai été prié de
répondre.

La réponse nous apparaît à la fois com-

plexe et simple : complexe, car seuls,
dans la terminologie de la foi , ces mots
mystérieux de résurrection et de vie
éternelle font éclater toutes les dimen-
sions et les clichés habituels de notre
pensée et de notre expérience. Il est
évident que ce mot semble plus abstrait

à des hommes qui risquent d'étouffer
dans la prospérité qu'à la génération
ayant vécu la Deuxième Guerre mon-
diale ou toute autre période aussi meur-
trière. Cette réponse nous apparaît éga-
lement simple, car la situation de nos
jeunes est aujourd'hui absolument claire.

Si l'on considère le jour de Pâques
comme la fête de la « résurrection de
la chair » dans l'ancien style bourgeois,
ou dans son interprétation actuelle qui
se manifeste par les festins dans les
grands restaurants ou les évasions vers
le sud dans des trains bondés, ou pri-
sonniers dans les files de voitures (le
trafic de Pâques est toujours commenté
de façon très sérieuse par les journaux
qui ne s'aperçoivent pas de son carac-
tère comique), ou encore par les bavar-
dages d'idéalistes sur les thèmes éternels
de la mort et de la naissance, enrobés
de chatons de saules et d'œufs de Pâ-
ques, tout ceci est, il est vrai, refusé
par notre jeunesse avec cet extrémisme
qui lui est propre. Ces manifestations
sont, pour elle, aussi lointaines que les
caractères chinois ou les mythes pytha-
goriques.

Mais si l'on considère alors Pâques
comme le message pur d'une vraie vie
créée dans la transcendance d'une der-

nière vérité et d'une responsabilité qui
s'en dégage par rapport au monde, ainsi
donc cela se rapproche d'une manière
surprenante de ce que les meilleurs d'en-
tre ces jeunes cherchent à atteindre ;
non seulement les « Jésus People » avec
leur accès émotif de religiosité juvénile,
mais également tous les autres qui sont
à la recherche de nouvelles voies et
d'une nouvelle vie, qui ne veulent se
laisser entraîner ni par l'absurdité de
la prospérité, ni par l'extrémisme poli-
tique. Et ces jeunes sont plus nombreux
que ce que l'on croit et que ce que
l'on affirme officiellement.

Notre jeunesse peut en effet nous cau-
ser des surprises. Un petit incident me
l'a démontré seulement tout dernière-
ment. Une femme (jeune ? vieille ? je
ne la connais pas, mais, d'après sa
façon de penser, je suppose qu'elle est
très âgée) écrivit dans l'un de nos jour-
naux de boulevard un article assez mes-
quin non seulement sur la confirmation,
mais sur la foi chrétienne en général ;
tous les sentiments des âmes frustrées
et les ressentiments contre la foi avaient
été déversés dans ce texte. Je fus inter-
pellé par ma classe et fus étonné de
voir avec quelle véhémence ces jeunes
réagirent.

Bien entendu, ils refusent la confirma-
tion mondaine, démodée, accompagnée
de fêtes, de repas plantureux dans les
restaurants, de montagnes de cadeaux et
d'une solennité superficielle et futile. Ce
qu'ils veulent, de façon résolue, c'est
une vraie confirmation, une confirma-
tion qui, après la cérémonie religieuse ,
soit célébrée dans le cercle paisible de
la famille, à l'occasion de laquelle ne
soient pas seulement exprimées la gra-
titude et la reconnaissance pour le che-
min parcouru , mais également la clarté
face aux années à venir. Une fois encore
j'ai vu que des adolescents savent dis-
tinguer avec une grande sensibilité la
vraie religion de la religion-cliché sclé-
rosée et des préjugés de l'ignorance.

Et en quoi donc consiste l'importance
du message de Pâques pour la jeune
génération d'aujourd'hui ?

Premièrement : ils aspirent à ce que
Marcuse appelle solennellement la « li-
berté sans contrainte », se référant ainsi
à toute contrainte économique, sociale,
politique, pédagogique et culturelle. Ils
ressentent à juste raison, mais parfois
également à tort, que notre économie,
notre technique et notre développement,
notre prospérité, notre science et notre

politique nous conduisent dans une im-
passe, ou plus exactement encore, nous
conduisent dans la vanité d'une vie sté-
rile, lorsque nous ne sommes plus tou-
chés par l'Eternel. Le message de Pâ-
ques, et lui seul, parle de cet Eternel
dont le Christ est illuminé.

Deuxièmement : ils recherchent une vie
pure, vraie et active, une vie qui mérite
véritablement ce nom.

Cette nouvelle vie ne peut jaillir d'un
système ou d'une idéologie, ni même
d'un égarement dans le sexe ou dans
le culte de la beauté et de l'arrogance.
Une vie nouvelle ne peut jaillir que
de cette source qui se réalise dans la
résurrection du Christ en tant que force
éternelle de la victoire sur soi-même
et de la libération de soi-même. Seul
celui qui croit à l'éternité de l'homme,
seul celui qui croit que l'homme est
enveloppé de l'Eternel et est responsable
devant Lui peut vaincre le pessimisme
et peut réellement combattre pour l'éta-

blissement d'un monde meilleur ici-bas.
C'est bien là le sens du message de
Pâques.

Dr Peter VOGELSANGER
Pasteur à l'église Fraumùnster,

Zurich

Message de Pâques
pour les jeunes ?



Nouveaux vendeurs et employés
Mardi a eu lieu , clans l'ailla de l'école

rue de la Serre 62, la cérémonie de
clôture des examens de fin d'apprentis-
sage pour les vendeurs et employés.
Après cette séance , une soirée récréative
s'est déroulée au Club 44. Voici les ré-
sultats :

COMMERCE ET ADMINISTRATION
1er rang : Mlle Nicole Perret, (moyen-

ne 5,2). Premier prix du Groupement
des banques de la Chaux-de-Fonds.

2me rang, ex-aequo : Mlle Francine
Matthey (moyenne de 5,1). Premier prix
du groupement des gérants et courtiers
en immeubles.

Mlle Nicole Chedel (moyenne de 5,1).
Second prix du Groupement des Ban-
ques de la Chaux-de-Fonds.

Mlle Aurore Lopez (moyenne de 5,1).
Prix du Groupement des Banques de la
Chaux-de-Fonds.

M. Thierry Voirol (moyenne 5,1). Prix
du Groupement des Banques de la
Chaux-de-Fonds.

Suivent dans l'ordre alphabétique :
Caterina Asaro, Anne-Marie Aubry, Clau-
de-André Berberat , Marielle Boillod ,
Donizia Bolis , Lilia Boschetti , Jacque-
line Bracco , Jean-Rodolphe Burri , Jean-
Pierre Calame, Martine Delevaux, Jean-
nine Egger , Anne-Lise Evard , Simone
Fillistorf , Véréna Hausmann, Charles-
Eric Jaquet , Bernard Jeanmaire , Clau-
dine Jeanneret , Daniel Maréchal , Anne-
Lise Matthey, Claudine Mauron, Mar-
lène Meyer, Rémy Muller , Monique Nis-
sile, Lucette Oppliger, Jean-François
Pedretti , Martine Piot , Nicole Richard ,
François Robert , Francine Roosli , Luisa
Rota , Frédéric Roth , Liliane Schneider,
Jeanine Steiner , Viviane Surdez , Chris-
tian Veya, Jocelyne Vuilleumier, Lisette
Willen , Christiane Wolf , Bernadette Zwah-
len , Catherine Perrenoud (moyenne gé-
nérale 4,6).

VENDEURS - VENDEUSES
1er rang : Mlle Rosa Levano (moyen-

ne de 5,2). Premier prix des Coopératives
Migros.

2me rang ex-aequo : M. Jean-François

Donze (moyenne de 5,1). Prix de l'As-
sociation des détaillants de la ville de
la Chaux-de-Fonds.

M. Claude Georges (moyenne de 5,1).
Prix de l'Association des marchands de
chaussures de 'la Chaux-de-Fonds.

Mlle Anne-Marie Guermann (moyen-
ne de 5,1). Prix de la Maison du Tricot
de la Chaux-de-Fonds.

Suivent dans l'ordre alphabétique :
Vérène Aebersold , Monique Beuret , Char-
lotte Clavadetscher, André Christen ,
Jacqueline Fusier, Jean-Daniel Gaille ,
Monique Geiser, Françoise Hadorn , Si-
mone Joss, Chantai Matthey, Georges-
Henri Menghini , Anne Mettraux , Clau-
dine Ramseyer, Claire-Lise Vuille, Jean-
Claude Lechenne, Peter Lehmann, Paul
Stauble (moyenne générale 4,8).

Les prix étaient accompagnés de li-
vres d'arts offerts par la Société suisse
des employés de commerce de la Chaux-
de-Fonds et de l'Ecole professionnelle
commerciale du Locle.

Les œufs de «Terre des hommes»:
magnifique résultat du Haut

Un soleil radieux... pour vendre les œufs.
(Avipress - Girardin)

La semaine dernière, dans tout le can-
ton, les différentes sections de « Terre
des hommes » procédaient à la .vente,
sur la chaussée, d'œufs teints. Le but de
l'opération ? Subvenir aux. besoins des
enfants de cette institution charitable
hospitalisés dans le canton ou en trai-
tement dans celui-ci. Comme nous le
précisait l'un des responsables de la sec-
tion chaux-de-fonnière , ce ne sont pas
les appareils spécialisés qui sont en sur-
nombre , et ces acquisitions coûtent cher.

Aussi est-ce avec plaisir que les di-
rigeants, grâce à l'appui inconditionnel ,
du soleil et d'une température presque
estivale, ont appris les résultats des ven-
tes dans le « Haut » du canton. Pour la
Chaux-de-Fonds, ce sont 10.040 œufs qui

sont « partis » tandis que le Locle en
affiche 5400, soit un bénéfice des plus
coquets et des remerciements que cha-
cun adresse à la population pour ce
geste aussi sympathique que généreux.

Jeune cycliste blesse
Jeudi , vers 17 h 15, une voiture conduite

par M. P. G., domicilié à Saint-Imier ,
roulait rue des Terreaux en direction ouest.
A la hauteur de l'immeuble No 29, le véhi-
cule a eu la route coupée par le jeune
cycliste J.-L. G., écolier , habitant la ville,
qui débouchait du passage des Terreaux
en direction sud. Une collision s'ensuivit,
au cours de laquelle, le cycliste fit une
chute, sur la chaussée. Il a été transporté
en ambulance à l'hôpital , souffrant d'éra-
flures aux coudes et au genou droit ainsi
que de contusions à la jambe gauche. Il
a pu regagner son domicile.

Des dégâts pour
10.000 francs

en pleine nuit...
Dans la nuit de jeudi à vendredi , à

minuit , une voiture conduite par M. P. J.,
domicilié en ville, roulait rue du Collège
en direction ouest. A la hauteur du café
du Gaz, le conducteur perdit la maîtrise
de son véhicule qui heurta une voiture en
stationnement. Ce choc provoqua une colli-
sion en chaîne avec deux autres machines
également à l'arrêt. Le conducteur fautif
a pris la fuite mais il a été identifié. Les
dégâts aux quatre autos se montent à
environ 10.000 francs.

electroplastes
Onze nouveaux

Après trois ans d' apprentissage effec-
tué soit en classe, soit en atelier, les onze
nouveaux electroplastes ont réussi leurs
examens. Hui t candidats ont obtenu une
note supérieure à cinq. Voici les résultats.

Les nouveaux electroplastes sont : Pierre
Aubert , Fleurier, moyenne générale 5,7 ;
Gérard Mougin , Saint-Imier (5,5) ; Claude
Fontaine, la Chaux-de-Fonds et François
Rast, les Bois 5,2 ; Jean-Pierre Hurni ,
Bienne 5,1 ; Charles Béer, la Chaux-de-
Fonds, et Jean-Daniel Rouven az. Granges
4,9 ; Charles Aeby, Saint-Imier ; Didier
Clémence, les Bois et Frédy Hirschy, la
Chaux-de-Fonds 4,7 ; Mario Picci, Neu-
châtel 4,4.

JURA NEUCHATELOIS : DEPART
PASCAL ET DES SURPRISES...

Le Jura neuchâtelois, calmement et sans
excès, s'est vidé d'une partie de sa popu-
lation qui , profitant de ce week-end prolon-
gé des fêtes de Pâques a gagné d'autres
ceux plus chauds, peut-être, mais surtout
différents;

Du monde sur les routes, certes, il y
en a eu , comme on nous le confirmait
hier dans les différents postes de gendar-
merie du haut. Du monde, mais sans
excès. Et guère de véritables bouchons !
Un peu comme si chaque conducteur avait
mis à profit les consignes de prudence et
ne s'était pas rué, à la minute même de fer-
meture des usines , dans sa voiture.

Aussi on n'enregistre partiquement pas
d'accident , si ce n'est des tôles froissées.

En revanche , un oubli sérieux vaudra ,
à son retour , une surprise pénible au loca-
taire d'un appartement de la rue Fritz-

Courvoisier. En effet , jeudi maun , peu
après 5 heures , les premiers secours étaient
alertés par un locataire de l'immeuble 25a
de cette rue, pour un feu de combles. A
leur arrivée , les PS devaient constater qu 'il
s'agissait en fait d'un feu dans un apparte-
ment , en l'absence des habitants qui
s'étaient absentés pour les fêtes. L'incendie
s'est probablement déclaré à partir d'un
calorifère non éteint.

Il fallut alarmer trois groupes de renfort
pour lutter efficacement et plusieurs équi-
pes durent être engag ées avec des appareils
de protection contre les gaz, en raison
d'une fumée impénétrable. Après deux heu-
res d'efforts , tout danger était écarté mais
il fallut tronçonner les planchers.

Des dégâts donc et qui se révèlent im-
portants.

Problèmes pontissaliens
Théâtre et crème de Gruyère...

De notre correspondant :
Fermée depuis un an , l'usine Gerber est à

vendre. Il s'agit d'une imposante bâtisse ,
restée en parfait état. Bien située , près de la
gare de Pontarlier , l'usine bleue et blanche
dispose toujours de trois hectares de terrain ,
de vastes parkings et de garages et de caves
équipées. La société Gerber en effet était
spécialisée dans la fabrication des crèmes de
gruyère et du € pré-emballé >. En pleine
activité, elle employait 300 personnes. Der-
nièrement, l'Union des caves fruitières de
Franche-comté dont le siège est à Besançon
et qui truste le march é du gruyère franco-
comtois , a failli se porter acquéreur de
l'usine. Les pourparlers n 'ont malheureuse-
ment pas abouti.

Rappelons que la société Gerber , d'origine
suisse, a été absorbée en 1971 par la Société
des fromages Grosjean de Lons-le-Saunicr
(Jura). Mais Gerber, comme Grosjean , font
en réalité partie de la S.A. Roustang qui
regroupe des fabriques de pâtes molles de
la Meuse, ainsi que la Société Dupont
d'Isigny (beurre et camembert). Enfin , la
S.A. Roustang est elle-même entrée dans le
giron de NESTLÉ.

ALORS, ET CE THÉÂTRE ?
Le Conseil municipal de Pontarlier est

actuellement divisé. Qu'on se rassure. Le
député-maire n'est pas contesté même si
verne sa mairie depuis... l'avenue Foch à
Paris 1 Cependant, la question qui
préoccup e et c déchire » les édiles pontis-
saliens touche de près la plupart des
sociétés locales, qu'elles soient sportives ,
culturelles ou populaires . Depuis un an
maintenant , le vieux théâtre est fermé. Il ne
répond plus aux normes de sécurité. Or , ce
théâtre fut pendant 70 ans , un lieu de
rassemblement, une véritable maison com-
mune.

Chaque société y organisait au moins un
bal par an. Toutes les manifestations popu -
laires, les ventes de bois, les arbres de
Noël, les fêtes d'école, etc. étaient organi-

sées au théâtre. Mais il n'y a plus de
théâtre.

On a bien tourné un peu la difficulté , en
faisant venir près du stade un bal monté.
Mais si la musique est là , le cœur n'y est
pas. Bref , on réclame à Pontarlier une
vraie salle des fêtes.

Plusieurs projets ont été étudiés sur la
pression des dirigeants de sociétés locales.
Mais, au Conseil municipal ou les
« sportifs « dominent , les opinions sont très
partagées au sujet de cette construction.
Certains demandent même carrément que
l'on « retape » le vieux théâtre. D'autres
estiment qu 'il ne faut pas tout mettre dans
le même sac, la culture et le sport. En
définitive , le Conseil municipal ne sait plus
bien à quel saint se vouer, le maire lui-
même cherchant à ménager les uns et les
autres , sans compter tous ses électeurs...

LES EAUX DU LAC
Depuis 1922, l'Electricité de France avait

la concession des eaux du lac de Saint-Point
et de Remoray. Cette société possédait en
même temps un grand nombre de terrains
en bordure du lac , terrains immergés ou
submergés, suivant le niveau du plan d'eau
et suivant aussi les besoins de la petite
usine et du barrage d'Oye-et-Pallet. Main-
tenant , c'est le SIVOM (Syndicat à voca-
tions multiples du Mont-d'Or et du lac),
qui est devenu le « patron », en rachetant
la concession à l'EDF pour la somme de
560.000 francs. C'est donc au SIVOM qu'il
reviendra désormais de veiller au niveau des
eaux du lac, fixé à 849 m 50. Les pêcheurs
tiennent beaucoup à ce niveau , pour des
raisons d'équilibre du plan d'eau ; pour
éviter aussi le développement de la pollu-
tion. Enfin , le SIVOM devra également
s'occuper du lac au moment des crues
comme en période de sécheresse.

Lire également
notre chronique en page 17

URBANISME: LE CONSEIL GENERAL OE
FONTAINES ACCEPTE UNE DEROGATION

Le Conseil général a tenu une séance
extraordinaire , mercredi soir , sous la pré-
sidence du Dr Marcel Cornu.

Subventionnement. — Dans le cadre de
la modernisation du réseau des collecteurs
d'égouts et de la construction de la future
station d'épuration des eaux , certains pro-
priétaires d'immeubles furent contraints de
se soumettre à de coûteux travaux de ré-
fection de leurs canalisations de raccorde-
ment à l'égout communal (gaînage des ca-
naux existants , tuyaux en matière plastique ,
lit de béton pour les nouvelles installat ions ,
etc.).

A la suite d'une interpellation d'un con-
seiller général , lors d'une précédente séance,
le Conseil communal avait accepté d'étudier
la possibilité de subventionner ces travaux.
Effectivement , à ce jour , les propriétaires
ont soumis à la commune des factures pour
un montant total de 71.000 fr. Le Conseil
communal propose de leur rembourser le
tiers des factures , proposition acceptée à
l'unanimité par le Conseil général.

Consolidation d'emprunts. — Pour la réa-
lisation de son programme de construction
(forge , restauration du temple, etc.), le
Conseil général avait été appelé, il y a
deux ans, à voter l' ouverture de crédits de
constructions d'un montant de 450.000 fr.,
auprès de l'Union suisse des caisses de
crédit mutuel à Saint-Gall (200.000 fr.) et
de la Caisse de crédit mutuel de Fon-
taines (250.000 fr.). Aujourd'hui , ces crédits
sont épuisés et le Consleil général est ap-
pelé à autoriser le Conseil communal à
les transformer en emprunts consolidés. Les
deux arrêtés fixant les modalités et condi-
tions de ces deux emprunts sont acceptés
sans opposition.

Dérogations à l'art. 27 du règlement
d'urbanisme. — Le règlement d'urbanisme
fixe , en son art. 27 , le degré d'occupation
du sol des bâtiments situés en zone de
constructions hautes à 25 % de la surface
à disposition et la densité des constructions
à 2 m3 75 par m2.

Or, lors de l'adoption des plans pour
la reconstruction des bâtiments sur l'em-
placement de l'ancien hôtel du district , per-
sonne... paraît-il , ne s'est aperçu que les
prescriptions de cet art. 27 n 'étaient pas
respectées : le degré d'occupation du ter-
rain est de 30 %, la densité de construction
passe à 4 m3 par m2... et les travaux vont
commencer incessamment.

Dès lors, pour ne pas tout compromet-
tre et retarder la date de mise en chan-
tier , il ne reste plus au Conseil communal
qu 'à demander l' autorisation de déroger à
l' art. 27 et à réclamer la clause d'urgence.

Evidemment , certains conseillers généraux
s'étonnent et s'insurgent contre ce régime
de la carte forcée et des dérogations qui

créent de dangereux précédents. D'autres
vont même jusqu 'à réclamer une revision
immédiate du règlement d'urbanisme dans
un sens moins restrictif , comme si un rè-
glement n'était point fait pour fixer des
limites à l'anarchie et au laisser-faire !

Finalement , l' arrêté portant dérogations
à l' art. 27 et muni de la clause d'urgence
est accepté sans opposition.

Règlement de défense contre l'incendie.—
Le règlement en vigueur date de 1952 ; il
mérite d'être adapté aux circonstances ac-
tuelles. Le Conseil communal demande donc
la suppression ou la modification de plu-
sieurs articles. Il s'agit , en général , de mo-
difications rédactionnelles mineures , mais
aussi d' autres concernant l'organisation du
corps ou l' attribution de certaines compé-
tences. Les principales, pourtan t, ont trait
aux taxes d'exemption et aux amendes pour
absences non justifiées , aux inspection.» et
exercices qui seront fortement • augmen-
tés, t

Ces proposidons ne suscitent guère de
discussion et , au vote , elles sont facilemen t
acceptées.

Confiscation d'une mitraillette
AU TRIBUNAL DE POLICE DU LOCLE

De notre corrspondant :
Sous la présidence de M. Jean-Louis

Duvanel , assisté de son greffier , M. Jean-
Michel Riat , le tribunal de police a tenu
jeudi après-midi , une courte audience.

De France où il a des grands-parents ,
le prévenu J. L., du Locle, a importé illé-
galement une mitraillette qu'il désirait ins-
taller dans son logis comme pièce de col-
lection. La douane en fut informée , car
L. procéda à l' achat , au Locle, d'un char-
geur qui manquait  à l'arme. Il fut  soumis
à une amende d' une cinquantaine de francs.
Mais outre la douane , L. est prévenu d'in-
fraction aux articles 14 et 18, 1er al. litt.
a et 20 de l' arrêté fédéral de mars 1949
concernant les armes de guerre. Le pro-
cureur demandait une amende de 100
francs. Pour sa défense L. affirm e qu 'il
n 'avait songé qu 'à une pièce de collection
et qu 'il n 'avait pas de munition. Il re-
connaît les faits. Après l' audition de deux
témoins , le tribunal tient compte des in-
tentions du prévenu mais retient le délit.
Il le condamne à une amende de 50 fr.
et à payer 20 fr. de frais. Quant à la
mitraillette , elle n 'a rien d' une pièce de
musée. C'est une arme anglaise sans cran

d'arrê t jugée dangereuse. Le président en
ordonne la confiscation. La peine de L.
sera radiée de son casier ju diciaire après
un délai d'épreuve do deux ans. Il lui
reste également à trouver mieux comme
ornement de salon !

P. C.

NAISSANCES. — Veya. Jean-Bernard-
Pierre , fils de Victor-Joseph , employé PTT
et de Elsi , née Delevaux ; Juvet , Delphine ,
fille de Jean-Marie , dessinateur architecte et
de Marianne , née Kneuss.

PROMESSES DE MARIAGE. — Be-
noit , Pierre-Alain , essayeur-juré et Ruppan-
ner, Claudia-Agnes ; Zereik , Pierre , chef de
vente et Riedo , Cécile-Charlotte ; Ruchti ,
Michel-Willy, conducteur typographe et
Mojon , Claudine-Alice ; Fontana , Michel-
Ernest , ferblantier installateur et Bohn ,
Fabienne-Elisabeth-Thérèse ; Werner , Clau-
de-Alain , ingénieur ETS et Perrenoud ,
Anne-Lise.

MARIAGES CIVIL* S. — Beausire , Gé-
rald-Raymond étudiant école normale et
Beiner Jocelyne-Charlotte ; Wittwer , Willy-
Julien vendeur et Tinembart Chantal-Mu-
rielle ; Graf , Frédy-Gilbert , directeur et
Rizzotto , Vittoria-Amabile ; Perret , Charles-
Edouard , commerçant et Schlunegger ,
Hélène-Pâquerette.

DÉCÈS Jaquet, née Favre-Bulle, Cécile
Aline, ménagère , née le 5 avril 1897, veuve
de Jaquet , Gustave-André, dom. Cbe-
Grieurin 47 ; Ummel , Ernest , commission-
naire , célibataire , né le 15 septembre 1900,
dom. Doubs 31.

Etat civil
La Chaux-de-Fonds

jeudi 30 mars

LA SAGNE

(c) En cette dernière semaine d'école avant
les .vacances do printemps, les élèves des .-
classes préprofessionnelles du Crêt ont pro-
cédé à la récupération du papier , dans le
village. C'est environ un vagon qui a été
récolté. Le produit de ce ramassage sera
versé comme de coutume au fonds scolaire
pour les courses d'école et à l'achat de
matériel divers.

Bal du Ski-club
(c) Samedi dernier , le Ski-club de la Sa-
gne organisait son bal de printemps. Mal-
heureusement, il ne connut pas le succès
habituel , puisque la veille un incendie
avait mobilisé une bonne partie des gens
de la localité. Néanmoins, beaucoup de
jeunes purent s'amuser et danser aux sons
d'un orchestre champêtre.

Récupération du papier

NAISSANCES. — Wiedmer , Chantai , fil-
le de Eric-Walter , agriculteur et de Ray-
mqnde-Mariette , née Leuba . Muller , Estelle ,
fille de Roger-Albert , typographe et de
Marianne , née Gelzer.

PROMESSES DE MARIAGE. — Ber-
nard. Michel-Paul-Louis-Léon , ouvrier et
Rognon , Janine-Irène.

MARIAGE CIVIL. — Chaussade , Jac-
ques-Michel-Marie, pharmacien et Soldati ,
Murielle-Suzanne.

Etat civil
la Chaux-de-Fonds
mercredi 29 mars

Les comptes 1971 adoptés par le
Conseil général de Brot - Plamboz

Le Conseil général de Brot-Pl amboz
s'est réuni dernièrement sous la présidence
de M. Gilbert Robert , président. L'appel
fait remarquer la présence de 12 conseillers ,
2 étant excusés, du Conseil communal et
de l' administrateur communal.

Le procès-verbal de la dernière assem-
blée est lu et adopté à l'unanimité avec
remerciements à son auteur.

Comptes 1971
Revenus : intérêts actifs : 3.379 fr. 50 ;

immeubles productifs : 2.219 fr. 75 ; fo-
rêts : 8.510 fr. 45 ; impôts : 73.696 fr. 55 ;
taxes : 8.642 fr. Recettes diverses : 8.584 fr
60 ; service des eaux : 3.699 fr. 15 ; servi-
ce de l'électricité : 3.724 fr. 50.

Charges : intérêts passifs : 1.287 fr. 45 ;
frais administratifs : 12.989 fr. 05 ; hygiène
publique : 619 fr. 80 ; instruction publique :
35.291 fr. 25 ; sports et louirs : 170 fr. ;
travaux publics : 9.615 fr. 05 ; police :
3.384 fr. 20 ; œuvres sociales : 7.276 fr. 85 ;
dépenses diverses : 12.774 fr. 70.

Avec des charges pour 87.428 fr . 40 et des
recettes pour 112,456 fr. 50, il apparaît
un boni brut de 25.028, fr. 10.

A la suite de ce résultat très favorable , il
a été possible de procéder à des réser-
ves pour des dépenses que la commune
aura dans l'avenir. A cet effet , une somme
de 10.000 fr. a été versée en réserve pour
la réfection du Bied et une autre somme
de 11.000 fr. à la réserve du syndicat de
drainage de la vallée des Ponts. Il reste
alors un boni net de 4.028 fr. 10 qui est
passé dans le compte des exercices clos.

D'autre part , il a été procédé à des
amortissements pour la somme de 8.750
francs.

Rapport de la commission des comptes.
Au nom de la commission des comptes ,
M. Roland Monot demande au Conseil
général d'accepter les comptes tels qu 'ils
sont pésentés avec des remerciements au
Cons'eil communal et " à l'administrateur.
C'est ce qui est fait à l' unanimité.

Divers. A une question concernant les
ordures , le Conseil communal répond que
le ramassage de celles-ci continuera comme
par le passé. Une demande concernant
une éventuelle réduction d'impôt a été ren-
voyée au bouclement des comptes 1972.
En effet , c'est seulement à ce moment que
le Conseil communal pourra se faire une
idée exacte de l'apport fiscal des nouvelles

estimations cadastrales. D'autre part, le
Conseil communal rend attentif le légis-
latif au fait qu 'il y a des travaux assez
importants en cours et que de la liquidité
doit assurer leur financement. Quelques
questions sont encore posées au sujet des
prochaines élections communales qui auront
lieu les 6 et 7 mai. En fin de séance le
président du Conseil général remercie les
conseillers généraux , qui se sont occupés
des affaires communales au cours de cette
lég islature et leur souhaite une nouvelle
élection.

(c) Les élèves des deux classes de la com-
mune des Petits-Ponts et de Brot-Dessus
ainsi que leurs enseignants entrent en
vacances dès le 30 à 15 h jusqu 'au samedi
15 avril.

Concours printanier
(c) Mercredi s'est- déroulé le concours de
bétail pour « les jeunes vaches ». Les agri-
culteurs du syndicat « Les Ponts-Brot-Plam-
boz s ont présenté leurs bêtes devant plu-
sieurs experts aux emplacements prévus à
cet effet , soit au Joratel et devant la ferme
Zmoos.

Vacances scolaires

LES BRENETS

(c) Jeudi matin , une voiture conduite par
M. F. V., domicilié au Locle, circulait sur
la rouie menant aux Brenets. Le pilote
qui roulait trop vite a manqué un virage
près du tunnel du Châtelard et est sorti
de la route. Puis la voiture a fait plusieurs
tours sur elle-même avant de se retrouver
sur ses quatre roues. L'automobiliste et son
passager ont été éjectés. M. V. et M. Manuel
Gonzales ont été conduits à l'hôpital. Le
premier, qui est blessé à la tête, a pu
quitter cet établissement. Le second souf-
fre d'une commotion. Les dégâts sont très
importants.

Folle embardée
d'une voiture :
deux blessés

ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE
Fontaines , culte , 9 h.
Valangin : culte , 10 h 10.
Boudevilliers : culte , 9 h 40.
Coffranc : culte , 10 h.
Chézard-Saint-Martin : culte , 9 h 50.
Dombresson : culte 9 h pour les catéchu-

mènes et leurs parents ; 10 h 15, culte
paroissial.

Fontainemclon : culte 9 h.
Les Hauts-Geneveys : culte 10 h 10.
Cernier : culte 10 h.
Savagnicr : culte 10 h.
Engollon : culte 10 h.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Cernier : samedi 20 h, messe ; dimanch e,

messe lue et sermon 7 h 25 ; grand-
messe 10 h ; messe pour les Italiens
18 heures.

Dombresson : messe lue et sermon 8 h 45.
Les Geneveys-sur-Coffrane : messe lue et

sermon 10 h.

Pharmacies de service. — Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.

Permanences médicale et dentaire. — Dès
samedi 12 h à mardi 8 h, tél. 53 21 33
ou No 11.

La Chaux-de-Fonds
SAMEDI

CINÉMAS :
Corso : 15 h et 20 h 30, Il était une fois un

flic ... (16 ans).
Edcn : 15 h et 20 h 30, La Vieille Fille

(16 ans). 17 h 30 et 23 h 15, Confession
d'une prosituée (18 ans).

Plaza : 20 h 30, La Loi du talion (16 ans).
15 h, Sébastien parmi les hommes' (en-
fants admis).

Scala : 15 h, 17 h 30 et 21 h, Les Aristo-
chats (enfants admis - prolongations).

EXPOSITIONS :
Vivarium de la Bonne-Fontaine : plus de

200 animaux.
Musée d'histoire : ouvert le week-end.
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée d'histoire naturelle : collections et

dioramas.
Galerie du Club 44 : peintures d'Arthur

Jobin (fermée le dimanche) .
Galerie du Manoir : dessins de Franco

Meneguzzo.
Nouveau gymnase : Adrian Alloati, de

Turin.
Permanences médicale et dentaire : en cas

phone 22 10 17.
Pharmacie d'office : Pillonel , Balancier 7 -

Serre 61, jusqu 'à 21 h , ensuite tél . 11.
d'absence du médecin de famille , télé-

DIMANCHE
CINÉMAS :
Corco : même programme que samedi.
Eden : même programme que lundi. 23 h 15

Confession d'une prosituée (18 ans) .

Plaza : même programme que samedi.
Scala : même programme que samedi.
Permanences médicale et dentaire : en cas

d'absence du médecin de famille , télé-
phone 22 10 17.

Pharmacie d'office : Pillonel , Balancier 7 -
Serre 61, jusqu 'à 21 h, ensuite tél . 11.

LUNDI
CINÉMAS :
Corso : voir dimanche.
Eden : pas de séance à 17 h 30 et 23 h 15.
Plaza : voir dimanche.
Scala : voir dimanche.
Permanences médicale et dentaire : en cas

d'absence du médecin de famille, télé-
phone 22 10 17.

Pharmacie d'office : Coop, Paix 70, jusqu 'à
21 h, ensuite tél. 11.

Le Locle
SAMEDI ET DIMANCHE

CINÉMAS
Casino, 20 h 30 : Le Paria (16 ans), aussi

dimanche à 14 h 30 ; 17 h : Barbagia
(16 ans).

Lux : 20 h 30, Sur un arbre perché (enfants
admis) ; matinée dimanche à 14 h 30.

EXPOSITION
Musée des beaux-arts : Marianne Du Bois ,

peintre, et Louis Ducommun , sculpteur.
Pharmacies de service. — Samedi : Mariotti ,

Banque 2. Dimanche : Moderne , D.-J.Ri-
chard 27. Dès 21 h, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire. — En
cas d'absence du médecin traitant , tél. 17
ou le service d'urgence de l'hôpital , tél.
3152 52.

L Association pour les bibliothèques de
jeunes a tenu son assemblée générale

Tenir annuellement une assemblée gé-
nérale, c'est pour l'Association pour les
bibliothèques de jeunes , outre un rituel
officiel et légal, l'occasion de faire le
point et d'envisager l'avenir. Et dans cet-
te association aussi dynamique, prouvanl
au cours des ans qu'elle est indispensa-
ble, un regard sur l'exercice écoulé est
un véritable encouragement. L'ouverture
de la deuxième bibliothèque (BJ II) à la
rue du Président Wilson a eu beaucoup
de succès et n 'a pour ainsi dire pas
freiné la fréquentation de celle de Jar-
dinière 23 (BJ I).

Avec environ. 78.000 prêts contre
58.000 l'année dernière et une moyenne
journalière de 291 au total pour les deux
bibliothèques, on constate que le service
fonctionne merveilleusement et que le goût
de la lecture s'étend largement parmi les
enfants. Du rest. l'aménaj- ' -nent accueillant ,
prévoyant de nombreux coins de lecture
pour tous âges, l'attrait sympathique que les
étalages suscitent d'emblée, la gentillesse
et , on s'en doute, la patience des bibliothé-
caires , en font un lieu où les enfants
aiment s'attarder.

Mais dans le bilan de l'année écoulée,
l'activité ne s'est pas bornée à des prêts
ou heures de lecture. Un journal « Cro-
que-Livres » a vu le jour — nous en
avions parlé lors de la parution du deuxiè-
me numéro — entièrement réalisé par une
équipe de jeunes lecteurs. L'expérience est
enrichissante à plus d'un titre et se pour-
suivra , le troisième numéro devant sortir
de presse — made in home — prochai-
nement et on parle même d'une édition
spéciale pour l'année du livre.

VIE INTERNE
Deux bibliothécaires ont réussi leurs

examens finals et préparent un travail de
diplôme alors qu'une de leur collègue a
obtenu la note maximum pour un travail
sur « Les Bibliothèques de j eunes en 1970
— propositions pour le choix des livres ».
Mme Aeschimann, avec une compétence
qu'il faut souligner, continue de tenir la
barre du gouvernail et quelques jeunes
lectrices assidues secondent bénévolement
les responsables, effectuant des travaux fort
utiles équivalant à un demi-poste de bi-
bliothécaire. L'entreprise donc se porte bien
tant à la tête que pour les usagers et les
comptes ont également démontré une ges-
tion saine, grâce non seulement à des
appuis officiels mais aussi à des dons tou-
jours très précieux.

Comme l'indique le rapport annuel, un
véritable dynamisme oblige à avoir de nom-

breux projets et ces derniers sont particuliè-
rement intéressants. Tout d' abord le travail
de diplôme des deux nouvelles bibliothé-
caires qui portera sur une centre de docu-
mentation permettant aux enfants de trou-
ver à la bibliothèque toutes les images et
textes dont ils peuvent avoir besoin pour
illustrer leurs causeries scolaires, leurs en-
quêtes, leurs recherches , même sur le plan
personnel. Cette documentation est mise
sur planches , classée et répertoriée et sera
ensuite prêtée aux enfants , les livres à
disposition ne donnant pas toujours les
renseignements désirés, par exemple dans
le domaine si évolutif du sport, des arts
modernes , etc. Un tel centre existe à Ge-
nève avec beaucoup de succès : en un
après-midi on a enregistré 800 prêts de
fiches.

On parle aussi d'une installation stéréo-
phonique , avec écouteurs , mais pour cela
un investissement important sera nécessaire.
La proposition doit pourtant être retenue
et mérite d'être menée à bien.

L'ANNÉE DU LIVRE
Une autre perspective alléchante est celle

de l' organisation d' une exposition , dans le
cadre de l' année du livre, avec l' aide d' une
librairie et celle , espérée, d'éditeurs. Sou-
haitons que ce projet prenne corps, nous
aurons alors l'occasion d'y revenir. L'assem-
blée a émis le vœu de l'ouverture d' une
troisième bibliothèque , au sud de la ville ;
la concrétisation se fera mais pour l'heure
des priorités doivent être données dans les
deniers publics , au centre Numa-Droz et
à la bibliothèque de la ville. Patience
donc, mais l'essor des deux BJ existantes
prouvent que de telles bibliothèques doi-
vent se multiplier , et chaque quartier mé-
riterait d'abriter un semblable lieu de lec-
ture et de prêt où les enfants , même très
petits , aiment retrouver leurs héros favo-
ris. De plus les livres à disposition sont
garants d'un choix qualitatif hautement sé-
lectionné et sont un complément indispen-
sable à l'éducation , les parents n'étan t sou-
vent pas très documentés dans ce domaine.

Le goût de la lecture doit s'acquérir
jeune pour persister dans la vie d'adulte
et les BJ, avec la présence et les conseils
de ses animatrices spécialisées , sont un lieu
privilégié où le livre est roi. if

PROMESSES DE MARIAGE. — Droz-
dit-Busset , Marcel-Henri , horloger, et
Darbre , Louise-Hélène ; Chalon , François-
Alo 'is. boîtier , et Butikofer, Claire-Andrée :
Maire , Pierre-Alain , dessinateur-archit ecte , et
Peçon , Marlyse-Angèle.
Naissances. — Liberatore , Sabrina , fille de
Giovanni , manœuvre maçon , et de Maria-
Giuseppa, née Alfieri. Mollisi, Anna-Maria,
fil le d) Girolamo , maçon , et de Giuseppina ,
née Marchio.

Décès. — Hasler . Henri-Albert , né en
lu "0, retraité , époux d'Emma-Margherita
née Maurer.

Etat civil du Locle
27 mars
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Jj] Hôtel de TOURS
^ Travers

Cuisses de grenouilles fraîches
* la douzaine 5 fr.

Tél. (038) 6316 98.\ y v w w *

CUISINE CHINOISE :
soupe chinoise - rouleaux de
printemps, riz cantonals, etc.
HONGROISE :
goulache, escalope hongroise
ITALIENNE

Restaurant LA KAWIARNA
Les Verrlères-de-Joux (France)

Vendredis, samedis et dimanches,
DANCING jusqu'à 3 heures.

Le transformateur d'une automotrice
explose en gare des Verrières

De noire correspondant régional :
Avant-hier matin , au moment où le

mécanicien , M.  Claude Benoit , de Fleu-
rier, mettait en marche une automotri-
ce électrique assurant le service les
Verrières-Travers-Fleurier, une violente
déflagration s'est produite en gare des
Verrières. Le transfo rmateur et le gra-
duateur de la machine sont dans un bain
d'huile. Il se forme des gaz et une étin-
celle aura probablement provoqué l'ex-
plosion.

Le mécanicien s'en est tiré indemne.
Mais les dégâts sont importants et ne
peuvent pas encore être chiffrés d'une
façon certaine.

Dans le compartiment des voyageurs,
où personne ne se trouvait , les vitres,
des parois et des sièges ont volé en
éclats. Extérieurement, des parties en tô-
le sont aussi endommagées.

L'automotrice venait de sortir de re-
vision d' un atelier spécialisé hors du Val-
lon. Elle a été remorquée au dépôt de
Fleurier. Propriétaire du véhicule , la
compagnie du RVT , est assurée.

Il paraît , selon le directeur de l'entre-
prise, qu 'une telle exp losion n'est pas
chose rare, dans les usines électriques,
en particulier , surtout si, comme ce fu t
le cas pour l'automotrice pendant sa re-
vision, le transfo rmateur est mis hors
service pendant un certain temps.

L 'automotrice ne pourra p lus circuler
durant une période que l'on s'efforcera
de rendre aussi brève que possible.

En raison de la panne de l' automotrice ,
les voyageurs des Verrières , des Bayards ,
de Boveresse et de Couvet CFF, ont été
transportés , avec un retard d'une vingtai-
ne de minutes , jusqu 'à Travers par les auto-
bus du RVT.

Mardi un expert viendra à Fleurier pour
tenter de déterminer quelle est la cause de

l'étincelle qui a produit 1 explosion du
transformateur. La déflagration a fait l'ef-
fet d'un coup de tonnerre.

Des débris de l'automotrice ont été
projetés jusque sous la marquise de la
gare des Verrières.

G.D.

La ligne ferroviaire du Transjuralpin
victime d'une politique contestable

Le développement de la Franche-
Comté et du lura neuchâtelois dépend ,
en grande partie, des voies de commu-
nication. Cette vérité première a fai t  ses
preuves à la f in  du X I X e  siècle. Si une
région nég lige ses routes et ses liaisons
ferroviaires , elle perd peu à peu de son
importance économique. Le Val-de-Tra-
vers, comme le Haut-Doubs, le savent.
A ussi, à propos du trafic ferro viaire, la
politique générale adoptée par la France
et par la Suisse à propos de la ligne
internationale franco-suisse Paris-Pontar-
lier-Neuchâtel-Bern e (appelée désormais
le Transju ralpin) ne manque-t-elle pas de
surprendre.

CONCEN TRATION SUR BALE
La SNCF , elle, doit vendre le plus

possible de kilomètres-trains. La rég ion
Bâle-Zurich rep résente un potentiel éco-
nomique bien supérieur à celle de Neu-
châtel, Berne et Fribourg. Par Bâle , la
ligne est dotée d'un matériel roulant mo-
derne et confortable , les voyageurs à
destination de Berne ou d'interlaken bé-
néficient de meilleurs horaires depuis la
cité rhénane. Les statistiques en outre
fon t  état de la mauvaise fréquentation
sur le parco urs Pontarlier-les Verrières.

Du poin t de vue du trafic des mar-
chandises, la SNCF conteste la possi-
bilité d'acheminer sur Pontarlier des con-
vois lourds en raison de la forte  rampe
de Mouchard sur sol français accusant
une déclivité d' environ 20 pour mille.
Les tarifs de transit suisses étant plus
élevés, le détournement par Bâle paraît
p lus avantageux aux Français. En re-

vanche , il y a un accord théorique pour
considérer le Transjuralpin comme voie
de dégorgement.

Les Suisses invoquent à peu p rès des
arguments semblables à ceux des Fran-
çais malgré une conférence tenue l'au-
tomne dernier à Coire où le conseiller
fédéra l Roger Bonvin préconisait une
amélioration de la ligne du Loetschberg
en direction de l'ouest.

RÉFUTATION
Auteur d'un remarquable travail de

réflexion et d' analyse sur la ligne inter-
nationale du Val-de-Travers, M.  André
Sermoud a réfuté de façon pertinente
les allégations citées plus haut ; « Un
détour par Bâle , dit-il , fai t  perdre les
avantages en temps et en commodité car
pour revenir sur Berne , il fau t  changer
de train non seulement au bord du Rhin
mais encore à Olten !

Si Bern e — Neuchâtel l' est davan-
tage — n 'est pas très industrialisée, elle
est tout de même la cap itale du pays ,
une ville administrative et le siège de
p lusieurs institutions internationales.

En inversant les données, ajoute M.
Sermoud , on pourrait f o rt bien conce-
voir d'amener les hommes d' af faires dans
la ville fédérale et, depuis là, de leur
donner la possibilité d'aller à l' est, ré-
gion économiquement f o rte, et à l'ouest
sur Fribourg, Lausanne et Genève, la
Suisse romande d' une manière générale.

Pour le Transjuralp in, la statistique
établie entre Pontarlier et les Verrières
ne prouve pas grand-chose car de mau-
vais horaires, dit matériel roulant dé-

suet et un manque d 'information ne sont
certes pas faits pour inciter les voya-
geurs à utiliser cette ligne !

S' agissant des marchandises, la
rampe de Mouchard n 'est pas un
obstacle à l 'acheminement des convois
lourds sur Pontarlier car, pour gagner
Vallorbe à la frontière franco-suisse ,
il f au t  bien emprunter la même rampe...

Quant à la conclusion d'accords pré-
férentiels à certaines industries, il faut
citer, relève M. Sermoud , celui ayant
trait à l'acheminement des produits fer-
rugineux. Il s'ag it d' une très vieille con-
vention. Tout le trafic , stipule-t-elle , en
provenance d 'Angleterre et du nord de
la France, même à destination de Ge-
nève, doit passer par Bâle. Ceci exp lique
pourquoi deux tonnes de bandes d' acier
destinées à la fabrication de lames à
Neuchâtel, ont coûté 272 f r .  p lus cher en
passant par les Verrières au lieu de
Bâle , même si la distance est plus courte
de près de soixante kilomètres via le
Val-de-Travers...

Si, à l'échelon des gouvernements, on
est conscient de l'aspect négatif d' une
centralisation à outrance, les adminis-
trations ferroviaires semblent beaucoup
plus difficiles à convaincre.

REVENDICATIONS
C'est pourquoi la Fédération du Trans-

juralpin a présenté un certain nom-
bre de revendications. Elle pose en p re-
mier lieu une amélioration des horaires
de façon à permettre aux voyageurs ve-
nant d'outre-Doubs et d' outre-Manche de

se rendre à Berne et dans l 'Oberland
bernois dans des conditions au moins
égales à celles of fertes  par Bâle.

La suppression de tout transbordement
à Frasne , gare ouverte à tous les vents
et sans protection contre le froid doit
être une autre question à régler par le
moyen de voitures directes et modernes
Paris-Berne ou Interlaken.

La fédération du Transjura lpin pré-
conise, de plus, la création de billets
circulaires offrant le choix de se rendre
en Italie par Vallo rbe et d' en revenir
par Neuchâtel-Pontarlier , ou vice-versa.

LA VOIE LA PLUS COURTE
L'acheminement du fret  destiné à Neu-

châtel , Fribourg et Berne devrait se faire
par la voie la plus courte, c'est-à-dire
Pontarlier - les Verrières, de façon à
dégorger Bâle qui est près de l'asp hyxie.

Le très faible trafic actuel en gare
frontière de Pontarlier donne une pos-
sibilité administrative d'expédition plus
rapide des voyageurs et des marchandises.
Enfin , dans l'intérêt des contribuables,
la ligne du Franco-Suisse ayant coûté
pas mal d' argent devrait être revalori-
sée et devenir, effectivement , l' une des
voies d'accès au Simplon par Berne.

Certes, on n'arrivera pas du jour au
lendemain à atteindre ces différents
buts, mais il serait étonnant si, d'ici
à quelques années, on n'y parvenait pas,
dans une Europe unie à la recherche
de sa voie et pour laquelle la Suisse
reste bel et bien ce qu'elle a toujours été,
une plaque tournante.

G.D.

SAMEDI
Couvet, cinéma Colisée : 17 h 15, Le Mer-

cenaire. 16 ans. 20 h 30, Michel Strogoff.
12 ans.

Fleurier, Salle Fleurisia : De 15 à 18 h
et de 19 h 30 à 22 h, exposition Jean -
Michel Favarger, sérigraphies, gouaches.

Métiers, musée Rousseau : Ouvert.
Médecin de service dès 12 h : Dr. Mar-

tial Roulet , Travers, tél. 63 13 05.
Pharmacie de service dès 16 h : Fernand

Vermot , Travers , tél. 63.13.39.
Ambulance de jour : Tél. 61 12 00, de nuit

tél. 61 13 28.
Hôpital de Couvet : Tél. 63 25 25, de Fleu-

rier , tél . 61 10 81.
Bureau de renseignements : Fleurier Vau-

cher-Bognar, avenue de la Gare, les Ver-
rières Banque cantonale neuchâteloise.

fleurier, pharmacie Perrin : Fermée toute
la journée.

Fleurier, service du feu : Tél. 61 12 04 ou
18.

Détachement de gendarmerie : Tél. 61 14 23.
DIMANCHE

Couvet, cinéma Colisée : 14 h 30, Du Vent
dans les voiles. (Enfants admis). 17 h 30,
Indovina chi viene a merenda. 20 h 30,
Michel Strogoff. 12 ans.

Fleurier; Salle Fleurisia : De 15 à 18 h et
de 19 h 30 à 22 h, exposition Jean-
Michel Favarger, sérigraphies , gouaches.

Métiers, musée Rousseau : Ouvert.
Médecin de service : Dr. Martial Roulet,

Travers, tél . 63 13 05.
Pharmacie de service : Fernand Vermot,

Travers, tél. 63 13 39.
Ambulance de jour : tél. 612 00, de nuit,

tél. 6113 28.
Hôpital de Couvet : Tél. 63 25 25, de Fleu-

rier, 61 10 81.
Bureau de renseignements : Jusqu'à midi

Vaucher-Bognar, avenue de la Gare, Fleu-
rier.

Fleurier, service du fen : Tél. 61 12 04 ou
18.

Détachement de gendarmerie : Tél. 61 14 23.
LUNDI

Couvet, cinéma Colisée : 14 h 30, Michel
Strogoff. 12 ans. 17 h 15 et 20 h 30,
le. Mercenaire. 16 ans.

Môticrs, musée Rousseau : Ouvert.
Médecin de service : Jusqu'à 22 h, Dr. Mar-

tial Roulet , Travers, tél. 63 13 05.
Pharmacie de serivice : jusqu'à mardi 8 h,

Fernand Vermot , Travers, tél. 63 13 39.
Ambulance : De jour , tél. 61 12 00, de nuit ,

tél . 61 13 28.
Hôpital de Couvet : Tél. 63 25 25, de Fleu-

rier , tél. 61 10 81.
Fleurier, service du feu : Tél. 61 12 04 ou

18.
Détachement de gendarmerie : Tél. 61 14 23.

LE DIRECTEUR DE LA RADIO ROMANDE PRÉCISE
A PROPOS DE L'ÉMISSION «LA BONNE TRANCHE»

Le directeur de la Radio suisse romande,
M. Jean-Pierre Méroz, évoque l'incident
concernant l'émission « La bonne tranche ».
M. Méroz explique en effet, que les repré-
sentants de la radio qui animaient cette
émission ont pris , toutes les précautions
d'usage. Malgré cela, deux questions au
moins ont été subtilisées par des sympathi-
sants verrisans, avant le début. Cette irrégu-
larité regrettable a été admise par le Con-
seil communal des Verrières qui s'est désisté
au profit de Marin pour la suite de la
compétition.

Le Conseil communal de Verrières a
adressé un communiqué (ci-dessous) dans

lequel il reconnaît les faits. Il est signé par
MM. Michel Rey, président de commune, et
Freddy Landry, président de la commission
scolaire.

« Au cours du quart (le finale de la
« Bonne tranche » joué lundi 27 mars et qui
a vu la victoire des Verrières contre Marin
par six à zéro, certaines irrégularités ont été
commises par des participants verrisans pris
au jeu dans un excès de zèle. Deux ques-
tions au moins ont été subtilisées sur la
table où elles étaient préparées à l'avance à
l'insu de l'équipe de la radio. L'une d'elles a
été posée par téléphone à l'extérieur avant
le début de l'émission. Le sujet de deux

questions était connu d'une partie de la
salle et les recherches dans une abondante
documentation ont commencé une dizaine
de minutes avant le premier, tiers-temps. Ces
irrégularités ont permis de trouver une seule
bonne réponse, et ceci pendant l'émission
même. Les cinq antres réponses exactes pro-
viennent , l'une de la salle, les quatre autres
d'appels ou de liaisons téléphoniques, deux
des Verrières et deux de Fleurier.

Considérant qui sa victoire par six à zéro
est entachée d'irrégularité pour un point , les
Verrières renoncent à poursuivre la com-
pétition et se désistent au profit de leur
adversaire Marin.

Couvet : LA CONTESTATION, VUE
PAR LE PROFESSEUR F. SCHALLER

D'un de nos correspondants :
Plus de 200 personnes , parmi lesquelles

M. Louis Mauler , président du Grand
conseil , de très nombreux représentants des
milieux pédagogiques du district et un fort
contingent de jeunes (dont quelques-uns ont
quitté la salle après quelques minutes) ont
assisté mardi soir à Couvet à la confé rence
de M. François Schaller , pro fesseur d'éco-
nomie politique aux Universités de Lausan-
ne et de Berne, sur la contestation. Organisée
par la Société d'émulation , cette conférence
a satisfait les uns et profondément déçu les
autres du fait de l'attitude très entière de
l'orateur, adversaire inconditionnel du phé-
nomène contestataire actuellement répandu
à travers le monde entier. Le professeur
Schaller, présenté en début de soirée par
M. Bernard Jeanneret , membre du comité
de la société organisatrice, a défini ce qu'il
considère comme les cinq vérités fonda-
mentales. Tout d'abord , à la question «Dans
notre pays, que défendons-nous ?», il a
répondu qu 'il s'agissait de la défense de la
liberté , celle de choisir son activité, de dire
et d'écrire ce que l'on veut , de critiquer
quelqu 'un ouvertement , de pratiquer une
économie de marché, de respecter un état
de droit en matière juridique. Deuxièmement
il s'est insurgé contre cette affirmation :
«En Suisse, on n'est pas libre», refusant
tout dialogue avec des gens de mauvaise
foi qui veulent introduire chez nous la dic-
tature et la violence, et qui souhaitent que
la minorité puisse imposer ses vues à la
majorité , comme c'est le cas dans les
démocraties dites populaires. «11 ne faut pas
anihiler la liberté des autres au nom de son
anarchie à soi».

Troisièmement , devait préciser le profes-
seur Schaller, «je repousse un diagnostic de
la contestation

^ 
essentiel en médecine, mais

impossible en économie, en sociologie et en
politique» . Toute critique doit être suivie
d'une proposition constructive, sinon on a
affaire à de la destruction pure. En qua-
trième lieu , il estime qu 'en flattant les
jeunes anarcho-contestataires. on veut être
dans le vent par crainte d'être dépassé et
de dire . c'est de la démence ! Or , par là
même, on rend un mauvais service aux
jeunes. Enfin , M. Schaller pense que s'il est
bon de s'arrêter à certaines étapes de la
vie pour s'interroger, il est absurde de pas-
ser toute son existence à s'introspectiver ,
car on gâte ainsi et sa vie et celle des
autres.

UN ESSAI DE DÉFINITION

Pour l'orateur , la contestation peut être
définie comme un refus global de toutes nos
institutions politiques , économiques , socio-
log iques, militaires , religieuses, etc. Elle est
aussi un rejet des notions de patrie, de
coutumes, d'habitudes formatives , d'efforts.
Le système est nié en bloc et en détail ,
avec tout son jeu de valeurs. Mais elle ne
propose jamais à cette négation totale la
substitution de quelque chose de précis ;
ses propositions sont vagues et confuses ,
sans discussion possible.

Une confusion doit être toutefois évitée ,
celle de confondre la contestation et la
critique. Celle-ci est utile, indispensable.
«Il n'y a pas de démocratie sans critiqu e ,
à condition qu 'elle soit suivie de construc-
tion » . Au contraire, celle-là n'apporte rien
et se fonde sur une volonté de destruction.
En ce sens, elle s'apparente très directement
à la pensée marxiste des années 1848 à 1917
qui s'abstenait de suggérer des solutions
de remplacement à ce qu'elle abolissait.
Selon Marx lui-même , on ne peut pas
donner de recettes pour les marmites de
l' avenir ! Et le professeur universitaire
d'évoquer Herbert Marcuse et de relever
les contradictions de sa pensée, avant que
de démontrer les attaches profondes de la
contestation avec la quatrième internationale
trotskiste, mais anti-moscovite.

Dans un troisième volet , M. François
Schaller a développé plusieurs thèses. A son
avis, la contestation a aujourd'hui un ca-
ractère universel : on la rencontre partout ,
dans les pays industrialisés comme dans
les pays du tiers monde, à l'Est comme à
l'Ouest. Bien que le recul fasse défaut pour
:n trouver les causes réelles , M. Schaller
envisage deux explications : d'une part ,
l' accélération des techniques qui bouleverse
continuellement les modes de vie, de travail
et de pensée. Or, l'homme et surtout l'ado-
lescent ne sont pas faits pour le change-
ment, pour une existence en perpétuel mou-
vement ; d'autre part , la rapidité de la
transmission de certaines nouvelles , surtout
de celles qui concernent le sensationnel ,
l'atrocité , la violence. «Ce qu 'il y a de pire
traverse le monde en quelques minutes» .
D'où un déséquilibre de l'esprit des jeunes
actuels.

Autre thèse : la contestation opère un
recrutement non prolétarien. . Je ne connais
pas un fils d'ouvrier ou de paysan parmi
les contestataires» . Marcuse nie , lui ausi ,
tout penchant révolutionnaire du proléta-
riat , matériellement trop intéressé au main-
tien de la situation acquise. En revanche ,
nombreux sont les intellectuels, artistes ,
poètes et étudiants à donner dans la con-
testation.

Pour M. Schaller, il y a impossibilité
absolue du dialogue avec les contestataires

qui rejettent tout raisonnement logique à la
Descartes. Pourtant , comme un jeu de car-
tes, un dialogue doit obéir à des règles,
sinon il devient un dialogue de sourds.
L'absurde se substitue à la règle : « Tout ce
qui est ne peut pas être vrai », écrit Mar-
cuse. L'idée prime le fait , comme chez le
jeune enfant. C'est pourquoi , conclut le
professeur d'économie politique, le dialogue
est impossible entre un contestataire et un
non-contestataire.

Enfin , la conférencier a insisté sur l'ab-
sence d'uniformité du mouvement contes-
tataire qui se subdivise en d'innombrables
groupuscules dont une des extrémités est
composée de malades, les drogués, inoffen -
sifs à l'endroit de la démocratie, et l'autre
d'activistes assimilés à la Ligue marxiste
révolutionnaire, particulièrement dangereux
pour notre système. Car leur action aboutit
toujours à la disparition de la démocratie et
à son remplacement par des dictatures de
gauche ou de droite. Que faire , s'est encore
demandé M. Schaller ? A son sens, un des
meilleurs remèdes consisterait à développer
l'information sur notre société démocrati-
que , ses rouages et ses institutions , et à
fixer une ligne d'arrêt au-delà de laquelle
nos autorités ne devraient plus accepter les
menées des contestataires. Quoi qu 'il en
soit, dit en terminant le professeur Schaller ,
« la liberté se défend et ne s'abandonne
pas ».

Caisse de crédit mutuel
(sp) La Caisse de crédit mutuel de Môtiers a
tenu son assemblée générale sous la prési-
dence de M. Max Etienne. Les comptes ont
été présentés par M. J. Duvoisin et un rap-
port circonstancié a été fait par M. Marc
Arn président du comité de surveillance.

Chaque année, la caisse augmente son
chiffre d'affaires , ce qui est réjouissant.
Ainsi en 1971, le roulement a été de
4.181.018 fr., soit une augmentation de
quelque 600.000 fr. sur l'exercice précédent.
Le compte d'exploitation accuse un bénéfice
de 10.907 francs.

A l' actif du bilan , les liquidités figurent
pour 26.074 fr. 95, l'avoir à la caisse cen-
trale par 275.646 fr., les crédits en comptes
courants sont de 73.257 fr. 10, les prêts à
terme gagés de 70.690 fr., les prêts hypo-
thécaires accusent un total de 1.928.803 fr.
25, les parts sociales de l'Union suisse de
24.000 fr . et les intérêts courus sur comptes
débiteurs de 28.150 francs.

Au passif , les comptes courants créan-
ciers représentent 8786 fr. 25, les créances à
terme 7000 fr., l'épargne 1.768.336 fr. 70, les
obli gations 519.500 fr., les intérêts courus et
les impôts 39.772 fr. 90, les parts sociales
19.500 fr. et le montant de la réserve est de
63.724 fr. 50.

ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE
Les Bayards : 9 h 45, culte de confirma-

tion et de première communion M. de
Perrot.

Buttes : samedi 21 h, culte de la nuit de
Pâques avec sainte cène. Dimanche culte
de fête avec sainte cène à 9 h 45.

La Côte-aux-Fées : 10 h, culte avec sainte
cène M. Jacot.

Couvet : 9 h 45, culte avec sainte cène
M. Perriard et la participation du chœur
mixte (garderie d'enfants dès 9 h 15
à la salle de paroisse).

Fleurier : 9 h 45, culte avec sainte cène
M. Pinto , 20 h culte avec sainte cène.

Môtiers : 9 h 45, culte et première com-
munion M. Perret.

Noiraigue : 9 h 45, culte et première com-
munion M. Durupthy.

Saint-Sulpice : 9 h 30, culte avec sainte cène
M. Nègre.

Travers : 9 h 45, culte et première , com-
munion M. Roulet et M. Maurice Ray,
avec la participation du chœur mixte.

Les Verrières : 20 h, culte et sainte cène
M. Neri.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE
La Côte-aux-Fées : 9 h 30, école du di-

manche , 9 h 30, culte et sainte cène
M. Turillo. Jeudi 20 h , réunion de priè-
re.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Fleurier : samedi 20 h 30, veillée pascale

avec rénovation de la profession de foi
baptismale. Dimanche 8 h messe, 9 h 45
messe chantée de la Résurrection, 11 h,
messe et prédication en espagnol , 19 h 45
messe.

Les Verrières : 9 h , messe chantée de la
Résurrection.

La Côle-aux-Fécs : 10 h 30, messe.
Travers : samedi 20 h, veillée pascale avec

rénovation de la profession de foi bap-
tismale. Dimanche 10 h, messe chantée
de la résurrection.

Noiraigue : S h 45, messe.
Couvet : samedi 20 h 30, veillée pascale

avec rénovation de la profession de foi
baptismale ; 8 h , messe, 10 h messe chan-
tée de la Résurrection.

ARMÉE DU SALUT
Fleurier (3 rue du Régional), 9 h , réunion

de prière , 9 h 45, culte 11 h, jeune
armée, 20 h , réunion d'évangélisation.

ÉGLISE DE RÉVEIL.
Couvet : (13 chemin de Plancemont) 9 h 45

culte et sainte cène. Lundi 20 h études
bibliques , vendredi 20 h réunion d'évan-
gélisation.

ÉGLISE ADVENTISTE
Couvet : samedi 9 h 30, études bibliques ,

10 h 30, culte et prédication. Jeudi
20 h 15, méditation et prière.

TÉMOINS DE JÉHOVAH
Couvet (Grand-Rue 1), samedi 18 h 45

mardi 20 h , vendredi 20 h, étude bibli
que et conférence.

AVENCHES
Chute d'un motocycliste

(c) Jeudi soir, M. Louis Delley, âgé de
soixante-trois ans, domicilié à Dompierre
(Fribourg) circulant en direction de Payer-
ne à motocyclette, . à Avenches, a perdu
la maîtrise de sa machine dans un virage
et fait une violente chute sur la chaussée.
Souffrant d'une forte commotion et de
contusions diverses, le motocycliste a été
transporté à l'hôpital de Payerne.

SOTTENS
Incendie

(c) Jeudi , vers 21 h 15, un incendie s'est
déclaré dans un poulailler à Sottens. Qua-
tre-vingts cobayes et six lapins ont péri
asphyxiés. La bâtisse a été partiellement
détruite . On ne connaît pas encore les
causes de ce sinistre, qui a fait pour plu-
sieurs milliers de francs de dégâts et a
été circonscrit par les pompiers du village.

PAYERNE
Un beau concert

(c) En présence d'un public recueilli , le
corps de musique « L'Union instrumentale »
de Payerne , dirigé par M. I.F. Groba , a
donné un magnifique concert à l'église
paroissiale, le soir de Vendredi-Saint. Par-
mi les œuvres inscrites au programme, il
y en avait entre autres de Beethoven et
de Haendel. Ce concert , d'une très grande
qualité, a fait grande impression sur
l' auditoire.

A chacun
« sa » gauche

D un homme de droite, on peut
éventuellement dire qu 'il représente
la gauch e de son parti. D' un homme
de gauche , on dira peut-être qu 'il est
d' extrême-gauche et il semble que
cela devrait s'arrêter là. Pourtant , il
a bien fal lu  trouver un terme pour
désigner ceux qui sont à l'extrême-
gauche de l'extrême-gauche. Un néo-
logisme f o rmé sur la finale de so-
cialiste et de communiste, les « gau-
chistes ».

« Temps p résent » brossait je udi
dernier, un panorama du gauchisme
français. L'on est surpris de voir
combien de théories se forment et
parfo is s'affrontent , « s'excommu-
nient » en quelque sorte les uns les
autres, au nom d' un idéal pas tou-
jours très clair, mais qui se veut tou-
jours très pur. Des f o rmes qui vont
des plus dangereusement agressives à
celles plus subtiles qui composent
avec le milieu ambiant. Toute l'issue
du marxisme-léninisme, toute issue
révélée à elle-même et au public par
le grand souffle de mai 68, ces for-
mes diverses divisent actuellement la
gauch e qui mérite presque le quali-
ficati f  de traditionnel en Fra nce —
tant le PSU que le PCF — qui vien-
nent titiller leur amour-propre de ré-
volutionnaire en puissance.

L'écrivain lean-Paul Sartre n'hésite
pas à soutenir « la cause du peuple »
en vendant son journal dans la rue
comme un simple camelot. Un simp le
camelot qui serait devenu maoïste.

Ala in Krivine, de tendance trots-
kiste, a su saisir au vol l' opportunité

o f f e r t e  par l'élection à la p résidence,
pour faire de la propagande pour la
« ligue marxiste révolutionnaire ».
Malgré des diff icultés financières
trop grandes, son mouvement semble
prendre de l'ampleur grâce surtout
au dévouement de ses membres qui
n'hésitent pas à verser à la caisse du
mouvement Krivine un f o rt pourcen-
tage de leur salaire. Mais le grand
ponte de ce mouvement reconnaît
volontiers que la classe ouvrière hé-
site à quitter des partis puissants, des
syndicats bien établis comme le
CFD T par exemple, pour accepter
l'aventure en sa compagnie.

« L'Alliance des jeunes pour le so-
cialisme » est une autre forme du
trotskisme français. Entre ces mou-
vements et beaucoup d'autres de mê-
me tabac, des différences idéologi-
ques infim es les séparent. Seule peut-
être se distingue la tendance anar-
chiste à laquelle appartenait Pierre
Overney , tué récemment. Par la vio-
lence de ses moyens d'action et son
refus encore plus total d'adhérer au
système en p lace.

Quant à Olivier Castro, qui se f i t
connaître en mai 68, c'est apparem-
ment un genre de farfe lus  doublés de
beaux opportunistes qui font la ré-
volutio n en dentelles.

De tout ce fatras gauchiste, Alain
Touraine, un sociologue, et lean Da-
niel, du « Nouvel Observateur », ont
'iré une conclusion assez étonnante :
« C'est l'agg lomération des thèses so-
cio-économico-culturelles qui définis-
sent le gauchisme. » G.-A. M.

BILLET DU SAMEDI

L autre soir, nous étions reunis en
veillée d'armes avec mes catéchumènes,
l'avais invité leurs parents — plusieurs
étaient venus — des conseillers de pa-
roisse et le curé-doyen d'un de nos
bons villages de la B roy é fribourgeoise.
Nous étions en famille et mes jeunes
parlaient de leurs convictions, certes
moins dogmatiques que les nôtres, car
ils ont le souci de ne pas « faire Dieu
à l'image de l'homme », et plus dyna-
miques, en ce sens que la fo i  implique
changement de vie et renouveau du mon-
de.

Tout à coup, l' un de nous leur dit :
« Les gens de 30 à 45 ans ont aujour-
d'hui de la peine à réaliser que Dieu
existe. Ne pourriez-vous pas être des
témoins de cette réalité de Dieu pour
vos parents ? » Nos jeunes nous dirent
d'emblée que ça n'était pas facile. Que
même en commençant par de petites
questions, par exemple, « que penses-tu
de Dieu ? », ils n'arrivaient pas à grand
chose avec leurs pro ches. Enfin , qui
donc a dit : « Nul n'est prophète en
son pays ? » Ensemble, nous avons cher-
ché comment, avec l'aide de l'Esprit ,
il nous faut  faire pour réapporter une
réalité oubliée, celle du divin.

Durant cette recherche, en entendant
tels garçons, telles filles, discuter fran-

chement , les yeux dans les yeux, ou
rire aussi ensemble, de très bon cœur,
nous nous disions que l 'Eglise n'a pas
fini  d' exister mais qu'elle trouve au-
jourd'hui une nouvelle jeunesse et sans
doute, une allure plus libre.

le pensais aussi à une histoire lue
jadis. Cette histoire s'était passée dans
les années dif f ici les où l'athéisme of f i -
ciel sévissait en Russie. Devant la foule
rassemblée et obligatoirement présente,
l'orateur off iciel  avait parlé de la mort
de Dieu et de la f in  du christianisme.
Puis, il avait offert la parole à qui
voulait bien la prendre. Dans la vaste
salle, ce fut le silence. Personne n'au-
rait voulu approuver l'orateur officiel ,
c'eût été blasphémer contré Dieu. Tous
auraient voulu avoir le courage de té-
moigner de la réalité du Dieu vivant ,
c'eût été encourir la prison et l'exil.

Mais, le silence f u t  enfin brisé. Un
jeune , un très jeune pope se leva. Il
dit simplement : « Christ est ressuscité ! »
La foule d' une seule voix répondit :
« Oui, Il est vraiment ressuscité ! »

Les questions de nos jeunes ne vont-
elles pas nous amener à la réalité ?
Et leur témoignage, comme celui du
jeune pope , ne va-t-il pas nous donner
du courage ?

lean-Pierre BARBIER

CI C O mm MX : 1 L J

'jL
Fiançai/les? Mariage?

480 idées de
C A D E A U X

dans notre pochette-portefeuille illus-
trée en couleurs sur des vignettes dé-
tachables et autocollantes. Vous pour-
rez ainsi réaliser une liste de cadeaux
sur mesure, parfaitement bien adaptés
à vos désirs personnels.
Votre quincaillier vous propose de
beaux articles, d'une valeur certaine,
convenant à tout ménage moderne.
PROFITEZ DE SES CONSEILS,
cela en vaut la peine.
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Publicité
dans la FAN
zz efficacité
Demandez la
visite de notre
représentant à
Fleurier.
Tél. 61 15 22.

1

A louer, au-dessus
de Couvet,

logement
comprenant
3 chambres, cuisine
et dépendances.
Situation agréable
et tranquille. Loyer
avantageux. Libre
dès le 30 avril 1972.
Adresser offres écrl-
tes à HP 820 au
bureau du Journal.
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Aide médicale
éventuellement

apprentie
est cherchée par médecin de la
région.
Adresser offres écrites à JP 799
au bureau du journal.

HOTEL DES PLATANES
2025 Chez-le-Bart
Nous cherchons

sommelière extra
pour entrée immédiate ou à con-
venir.
Salaire assuré.
Horaire étudié.
Tél. 55 2929.

On cherche, pour entrée Immé-
diate ou date à convenir

sommelière
Bon gain et congé réguliers, ainsi
qu'une

fille de cuisine
Restaurant de la Couronne, Saint-
Biaise. Tél. (038) 33 38 38.

Les Restaurants Beaulac
Nous engageons tout de suite :

fille de buffet
sommeliers
sommelières
fille ou garçon d'office

Tél. 24 42 42 ou se présenter
au restaurant.

Entreprise de Neuchâtel-ville cherche, pour
entrée immédiate ou à convenir,

1 aide - emballeur -
magasinier

1 jeune homme
pour travaux d'atelier divers.
Suisses ou permis B/C.
Bons salaires. -
Semaine de 5 jours.

Faire offres sous chiffres 87-118 aux Annonces
Suisses S.A. «ASSA», 2, fbg du Lac, 2001 Neuchâtel.

TIMEX CORPORATION
recrute

INGENIEUR-TECHNICIEN
dans ses services :

RECHERCHES, DESIGN, PRODUCT,
ÉTUDES et DÉVELOPPEMENTS

-dans les domaines techniques :

Mécanique Electro-mécanique
Electronique

Chimique Automation

Les candidats retenus travailleront dans l'une de
nos usines en Ecosse, Angleterre, France, Allema-
gne ou Etats-Unis et auront la possibilité d'une sa-
tisfaction dans le travail en se joignant à des équi-
pes de spécialistes s'occupant d'un travail intéres-
sant et exigeant. Déjà les techniciens Timex travail-
lent sur des techniques de pointe concernant des
conceptions de montres à quartz et de montres à
affichage digital électronique.

Aux candidats correspondant aux personnes que
nous cherchons

Timex offre :

• l'épanouissement professionnel

• des perspectives de bonne carrière

• des salaires attrayants

• des gratifications de résultats.

Expédier curriculum vitae détaillé et désir à :

Directeur du personnel, Montres Timex -
1, rue Denis-Papin - (25) BESANÇON - (France).
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cherche

PERSONNE! FEMININ
pour son département contrôle et son atelier de
montage de petites pièces.

Mise au courant pour débutantes.

Nous offrons un travail très propre et intéressant et
des conditions avantageuses. l

Faire offre ou se présenter sur rendez-vous à :
Rouges-Terres 23, 2068 Hauterive, (arrêt trolleybus 1,
Rouges-Terres).
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engage tout de suite ou pour date Ipî
à convenir, un pw

mécanicien- I
BIGCuIGIBII 1

de première force et apte à tra- py
vailler en toute indépendance. Le jfjjjjl
poste en question comprend la jssj
responsabilité à part entière de la WA
conception et de la mise en œuvre 1||
de prototypes de machines auto- |||
matiques, destinées aux montages 

^constituants de pièces de petite g@|
horlogerie. Le candidat idéal rjj
désiré aurait déjà été occupé dans *?|j
ce genre d'activité et posséderait Sp
de - bonnes connaissances en ia$
pneumatique. 8y

i Les Intéressés sont priés de y&
prendre contact avec la direction t
par lettre ou par téléphone $M
(038) 411915. ||j

I 
:

AMANN + CIE S.A.
l! désire engager un

COM MISSIONNAIRE
actif et débrouillard pour exécuter différents
petits travaux de préparation et d'expédition.
Activité variée ne demandant pas de connais-
sances particulières. Semaine de 5 jours.
Occupation à l'année.

Faire offres ou se présenter à la Direction de

AMANN + CIE S.A.

I 

Importation de vins en gros, Neuchâtel.
Tél. 25 67 31.

lïilMrftM 
cherche

pour son siège central à Marin (transport
depuis Saint-Biaise assuré par nos soins)

MAGASINIER
responsable

au département fruits et légumes,

capable de diriger une équipe d'emballeuses.

Place stable, bonne rémunération, horaire
de travail régulier, avantages sociaux
d'une entreprise moderne (restaurant d'en-
treprise).

 ̂M-PARTICIPATION
-

Veuillez adresser vos offres ou téléphoner à la
SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE MIGROS NEUCHATEL
service du personnel, case postale 228,
2002 Neuchâtel, tél. 33 31 41.

Movado - Zenith - Mondia
Holding Horloger S.A.

désire engager un

ADJOINT
AU DIRECTEUR FINANCIER
en possession soit de la maîtrise fédérale de comp-
table ou de son équivalent, soit d'une formation
universitaire complétée par quelques années d'acti-
vités professionnelles.

La personne occupant ce poste sera notamment
responsable de l'établissement des comptes pério-
diques consolidés ainsi que des rapports de gestion
et d'analyses financières. En outre, elle sera char-
gée de la révision interne et à ce titre participera à
la réorganisation des diverses sociétés du groupe.

Préférence sera donnée aux candidats de moins de
35 ans, capables de parler et d'écrire couramment
en français et en anglais.

Les intéressés sont priés d'envoyer leurs offres à
M. M. Rochat, Fabriques des Montres Zénith S.A.,
le Locle, ou de téléphoner au No (039) 31 44 22.

Notre homme dh^çokfkitièp
aux commandes ay fyafa \
Vigilant et consciencieux, maître de milliers de chevaux et de ses réflexes, \ \ i f iil assume de lourdes responsabilités envers des centaines de voyageurs. \ I i l  1
Si vous avez suivi un apprentissage complet, pendant quatre ans, X 1 I 1
dans le domaine de l'électricité ou de la mécanique, i \ I ^«.«̂ J j

mécanicien j |̂ ^ÉÎ|™:
de locomotive ? T-fjil jp̂ P^
. Je m'intéresse à la profession de mécanicien de locomotive. \ \\$/ s

 ̂
^̂ K.^Mv̂ ^̂ ^̂ M
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Pour notre laboratoire de construction nous
engageons un

F
-j^̂ ^^̂  

INGENIEUR TECHNICIEN ETS
^̂ f̂iBÊsfifl^J^JSIJ^BrJr*^ * 

en microtecnn'£'
ue)

i|i| l^F̂ J^^^^M^^^̂ L'̂x " * *-es candidats intéressés trouveront chez nous
Hi ^̂

tfft p̂ ^^^i>ï*'«'- '/•• ¦ S une ambiance agréable de travail au sein d'une
i PI j [j rV-'Jfi#;CH'Vri& -̂<'?* IjÉj ' équipe jeune et acquise aux nouvelles métho-

m\ Wà *̂  ̂̂ N̂  [îy$£ '̂ jl^^Nt'vlpVj* 1P f des de travail. Nous les prions de transmettre
M B̂ ^M^̂ L̂ ^̂ ^S!?!!̂ ' '"* 1 leurs °"res écrites à notre service du personnel

y/ SSHBRHHBBH ou de téléphoner au 33 44 33.

éa Chronique hebdomadaire de
¦ l'engagement du personnel Pour |e dépannage et ,a mise aU point des

A ¦¦¦¦¦¦¦¦¦ NVVVPPHV IHBPnN ÏNSSI postes de nos services de remontage, nous
j A  * y,* \ * t  « lafSBgWsUly'ajlX iSjj|iÀ|a|WMF̂ -%.  ̂ cherchons un

à Essiïïïstsksr' RADIO - ELECTRICIEN
H Montilier (FR) et le Landeron. AWSBEBiSËHm&BmWkWEEtmWËÉÉBkWÊmW'

A
pg^̂ ^ga _^__=̂ ^^_i_^ ayant suivi un technicum ou une école équiva-

A 'fBSS^JÏ̂ J ^̂ ^̂ ^ r̂ ^̂ ^M
^^^̂ ^"̂  La préférence sera donnée à un candidat ayant

es ^ ^̂ ^^«2^̂ ^̂ ^°̂  quelques années de pratique et d'expérience
pp ^̂**̂ ^^^°̂  dans le câblage d'appareils électroniques.

Un matériel neuf est mis à la disposition de
notre service d'entretien des bâtiments qui
cherche encore un

AIDE CONCIERGE V
priées de nous appeler au No 33 44 33. Notre Y
service du personnel leur donnera tous les A
renseignements nécessaires à leur nouvel
emploi.

Tous nos collaborateurs bénéficient des progrès

sociaux d'une entreprise horlogère d'avant- y
garde. AM

SWISSONI cJ
WJkTdWéWé WdWd^

Notre département

ORDONNANCEMENT
cherche à s'adjoindre un employé jeune et
dynamique, habitué si possible au planning
et aux lancements des fabrications.

Les intéressés, de formation technique ou
commerciale, sont invités à faire leurs offres ou
à téléphoner au No 33 44 33.

Nous cherchons un

AIDE DE LABORATOIRE
soigneux et consciencieux qui serait formé par
nos soins à divers travaux de mesure dans notre
laboratoire horloger.



Après 200 mètres d'embardée il
ne restait plus que le châssis !

Les occupants de la voiture s'en
tirent avec des blessures mineures

De notre correspondant :

A une vitesse estimée entre 130 et 150
km/h, une voiture occupée par deux jeu-
nes gens de la région a fait une hal-
lucinante embardée, dans la nuit de jeu-
di à vendredi. Après quelque 200 mètres
de course folle , en plusieurs bonds , le
véhicule complètement démoli — il n 'est
resté que le châssis — s'est écrasé contre
des tonneaux , à Saussivue. Les deux
occupants ne sont que blessés...

Il était 2 h 30 du matin. M. Jean-
Claude Mrowinski, 23 ans, domicilié à
Riaz, circulait au volant d'une voiture
d'Epagny en direction d'Enney. Il était
accompagné de Mlle Violaine Baeriswyl ,
17 ans, domiciliée à Marsens. Dans un
virage à droite, à Saussivue, il perdit la
maîtrise de l'auto, à cause d'une vitesse
excessive alliée à la fatigue du conduc-

teur. Après 90 mètres d'embardée sur la
route, le véhicule dérapa sur 43 mètres,
quitta la chaussée à gauche en faisant
un vol plané de 32 mètres, percuta un
chemin et fit un nouveau bond au cours
duquel les jeunes gens furent éjectés.
Lors de chaque choc, le véhicule avait
perdu quelques-unes de ses parties.
Après 192 mètres d'embardée, le châssis
seul terminait sa course contre des ton-
neaux.

Bien que grièvement blessés, les jeunes
gens purent regagner la route. Ils purent
avertir un automobiliste, puis furent
transportés à l'hôpital de Riaz. Mlle
Baeriswyl, commotionnée, a dû recevoir
des points de suture sur tout le corps.
Elle a un bras fracturé. M. Mrowinski ,
commotionné également, a une clavicule
cassée et des plaies sur tout le corps.
Hier, leur état était satisfaisant.

Environnement: le Conseil municipal, répondant
à une question, avance un projet qui pourrait
faire de Bienne une ville-pilote en ce domaine

¦ zJH.HwMJM-H-^U-fNMHHJi:!^

Depuis quelques années , on parle beau-
coup d'un Biennois qui , à l'aide de pa-
ges entières de publicité dans différentes
revues, de reportages dans les grands
journaux , lance une campagne pour la
préservation de l'environnement. A l'heu-
re où l'on parle énormément de cette
question , nombreux sont ceux qui ap-
puient ses initiatives. On sait qu 'il a
réussi , l'année dernière , grâce à une vo-
tation populaire , à faire annuler la cour-
se de côte automobile Orvin-Les Prés
d'Orvin. 11 a eu moins de chance avec
les quatre plaintes qu 'il a déposées
contre la société des téléskis de la pe-
tite station : plaintes contre le bruit des
moteurs Diesel , la pollution de l'air, la
citerne et le ski nocturne. Ces quatre
plaintes , transmises à Berne , ont été an-:
nulées par les autorités compétentes, car
après enquête , tout a été reconnu par-
faitement en ordre aux Prés d'Orvin.

Deuxième échec, lors de la dernière
séance du Conseil de ville où le Conseil
municipal répondait à une petite ques-
tion de M. W. Bieri , relative à une allo-
cation de 20.000 fr. en faveur de ces
campagnes contre la pollution. Voici
la réponse qui lui fut donnée :

1) Les autorités biennoises expriment
leur respect pour les sentiments qui ani-
ment M. Paul Moser et leur appro-
bation à la campagne qu 'il a engagée
pour la préservation de notre environne-
ment.

2. Il est évident que la ville est dis-
posée à examiner avec bienveillance une
demande d'aide financière émanant de
M. Moser.

Néanmoins , elle ne peut verser les
20.000 francs proposés sans être en
possession de données plus concrètes en
particulier d'un budget.

4) Les autorités biennoises vouent
toute leur attention aux problèmes de l'en-
vironnement. Pour l'immédiat, elles oc-
troient une somme annuelle de 5000 fr.

au groupement seelandais contre un aéro-
port bernois, tout en ayant conscience
que ce montant devra être augmenté.

Si l'introduction du gaz naturel a été
motivée pour des raisons d'ordre sur-
tout économique à l'origine, il est in-
déniable que ses remarquables capacités
de combustion contribueront à atténuer
la pollution atmosphérique.

La Ville , en proposant le montage de
turbo-soufflantes sur les moteurs diesel
de ses autobus déjà en service et en
vouant toute son attention au choix
judicieux de nouveaux véhicules non pol-
luants, démontre que les problèmes de
l'environnement se situent actuellement
au centre de ses préoccupations.

Quoi qu 'il en soit , les organes compé-
tents de la police municipale procèdent
à des contrôles réguliers de l'eau et de
l'air qui , mais singulièrement dans le do-
maine de la protection des eaux, peuvent
donner lieu à des interventions sévères.

5) Nous devons cependant nous ren-
dre compte que :

— les moyens des municipalités sont
réduits et se restreignent pratiquement à
quelques formes caractérisées de pollu-
tion : traitement des eaux usées et des
ordures ménagères , lutte contre le bruit ,
protection des sites communaux ;

— les formes les plus redoutables de
pollution : pollution thermi que, des océans
rupture de l'équilibre alimentaire, stress,
instabilités écologiques croissantes , etc.
dépassent les compétences d'une muni-
cipalité , tant par leur ampleur que par
l'absence de bases juridiques ;

— La lutte contre toutes les formes
de nuisances prend une dimension na-
tionale, voire internationale et même pla-
nétaire, de sorte que les Etats eux-mê-
mes sont dans l'obligation de légiférer.

6) Consciente de la nécessité d'ap-
porter une contribution efficace à la
protection de nos sites, les autorités bien-
noises envisagent de mettre très prochai-

nement sur pied une commission régio-
nale de spécialistes de l'écologie dont
les tâches précises restent à définir.

7) Les contacts nécessaires ont déjà
été pris au niveau de l'administration.

Les renlcaîieiîs des fonctionnaires
L'association des magistrats, fonction-

naires et employés de l'Etat de Fri-
bourg s'est rassemblée sous la présiden-
ce de M. André Favarger, lieutenant de
préfet du district de la Sarine. Celui-
ci a fait le point sur l'état de tracta-
tions entre l'Etat et ses fonctionnaires.
Nombre des revendications ont été sa-
tisfaites où sont en voie de l'être.

Les allocations sociales seront index-
ées, avec effet rétroactif au 1er jan-

vier 1972. L'association s'est déclarée
d'accord avec le blocage de l'allocation
d'employeur pour enfant à 40 francs
par mois. L'égalité des traitements des
hommes et des femmes est pratiquement
réalisée dans l'administration centrale et
l'on s'en approche dans le corps ensei-
gnant et le personnel hospitalier. La
délégation du Conseil d'Etat est favora-
ble à l'octroi d'une cinquième semaine
de vacances à partir de 60 ans d'âge.
En revanche, l'introduction d'un horai-
re de travail mobile n'est pas possible
dans une administration publique. Mais
les indemnités de transport et de subsis-
tance seront revues. Le 13me mois est
difficilement réalisable, vu l'état des fi-
nances cantonales. Ce problème est po-
sé en parallèle avec celui des primes
de fidélité , qui pourraient être introduites
comme dans les cantons de Genève et
Vaud, de manière à ce qu'un fonction-
naire ayant 20 ou 25 ans de service
touche un treizième mois.

M. Favarger a relevé l'excellente en-
tente qui règne entre les associations du
personnel et le Conseil d'Etat, particu-
lièrement avec MM. Arnold Waeber,
président du gouvernement, l'office du
personnel et son chef , M. Bersier.

Abordant les questions posées par le
« Rapport Crettol », M. Favarger a ex-
primé l'avis que la réorganisation fon-
damentale de certaines directions ne doit
être appliquée qu'avec prudence et esprit
d'économie. Il a déclaré également : « Il
est essentiel que chaque fonctionnaire ,
par une productivité accrue, donne le
meilleur de lui:même pour le service
dé l'Etat et finalement de la communau-

sté. On doit aussi se demander ' ce que
l'on doit faire pour celle-ci, et non at-
tendre tout de l'Etat (...) »

Un nouveau bâtiment pour le Centre de
formation horlogère pour invalides

Hier, en fin d'après-midi , a eu lieu au
centre suisse de formation horlogère pour
invalides , la cérémonie de clôture. En pré-

sence de nombreuses personnalités , on pré-
senta le nouveau président du conseil de
fondation M. Ch.-L. Brandt qui remplace
M. Walter Schaeren. M. Brandt rappel a les
buts de ce centre, M. Willy Bandelier,
président de la commission d' apprentissage ,
parla de la profession , alors que M. René
Blanck , administrateur , brossa le tableau de
l'exercice qui prend fin. U eut le plaisir
d'annoncer que les travaux de terrassement
du nouveau bâtiment ont commencé. La
nouvelle construction qui sera achevée dans
2 ans et coûtera 8 millions pourra loger
80 élèves (actuellement 20). On disposera
d'une piscine couverte , d'une salle de gym-
nastiqu e et de toute s les installations né-
cessaires à un tel établissement. Fait ré-
jouissant , les femmes auront accès au cen-
tre et à l'école. On remit ensuite les cer-
tificats fédéraux de capacités aux 6 can-
ont trouvé du travail dans l'horlogerie.

A relever que les six nouveaux ouvriers
ditats qui viennent de terminer leur stage.
Il s'agit de MM. Maurice Bridy, Daniel
Croci-Torti , Ernst Koch , Sylvain Rebord ,
Envin Voelkel et Robert Weber.

Delémont : des promotions scolaires
des réalisations et des projets...

Toutes les écoles de Delémont ont eu
leurs promotions ces derniers jours.

A l'école de commerce, que diige M.
Germain Donzé , 37 élèves ont obtenu leur
diplôme. Parmi les problèmes qui se po-
sent à l'établissement , M. Germain Donzé
évoqua en particulier celui des cours spé-
ciaux qui permettent à certains élèves doués
de se diriger vers la maturité commerciale.

A l'Ecole de commerce que dirige M.
sont 39 candidates qui ont été diplômées.
M. Tschoumy, directeur , donna quelques
précisions sur l'agrandissement prochain de
l'établissement qu 'il dirige. La commission
d'agrandissement a terminé ses travaux et
le programme qu 'elle a présenté a été
accepté par le Conseil exécutif. Les cré-
dits nécessaires devraient être accordés en
1974, et les travaux débuteront vraisem-
blablement en 1975. Seront construits sur
des terrains attenants à l'école normale :
une salle de gymnastique, une salle de
spectacles , un restaurant et différents lo-
caux. M. Tschoumy parla encore de quel-
ques modifications intervenues .durant
l' année écoulée : passage de deux ans à
deux ans et demi des études des maîtresses
d' ouvrages, prolongation d' une année des
études de jardinières d' enfants et admis-
sion à Delémont des jeunes Neuchâteloises
qui se destinent à cette profession.

A l'école secondaire , qui avait 540 élè-
ves durant l'année écoulée, ce sont 81 jeu-
nes gens et jeunes filles qui terminent leur

scolarité dont 50 continueront leurs étu-
des et 31 feront des apprentissages. M. 1

Jean-Pierre ' Moeckli , directeur signala une
modification importante qui sera introdui-
te dès avril. Jusqu 'à présent les élèves
avaient à choisir, à 13 ans, entre trois
sections : scientifique , littéraire ou moderne.
Cette orientation s'est révélée prématurée
et, dorénavant , toutes les classes parallè-
les auront le même programme.

L'école primaire enfin , qui comptait cet-
te dernière année 1300 élèves répartis en-
tre 53 classes , a également eu ses promo-
tions. . Trois nouvelles classes seront ou-
vertes au printemps. On attend beaucoup
dans le secteur primaire , de l'école du
Gros Sceuc à laquelle , les citoyens et ci-
toyennes ont donné le feu vert en votant
récemment les crédits nécessaires à sa cons-
truction. De nombreuses classes qui sont
actuellement dispersées aux quatre coins
de la ville dans des locaux de fortune ,
pourront ainsi être regroupées.

Soirée de promotions
(sp) La fin de l'année scolaire, à l'école se-
condaire , a été marquée par une double
manifestation. En effet , une exposition de
travaux d'élèves a été organisée dans les
classes (travaux pratiques de sciences, ou-
vrages , film , etc.) qui a montré aux parents
le vaste champ de possibilités offert aux
élèves. La soirée officielle se déroula ensuite
dans la halle de gymnastique. Les produc-
tions du chœur de l'école secondaire ont été
entrecoupées par la présentation d'un court
film d'animation réalisé pur des élèves , ainsi
que les allocutions du directeur de l'école et
du président de la commission scolaire.
Tous deux ont insisté sur une collaboration
plus étroite avec l'école secondaire de Cor-
gemont et sur l' urgence de nouveaux locaux
scolaires.

Cambriolages
de chalets

Quelques chalets , sis à la montagne de
Romont , ont reçu , ces jours passés, la visite
de cambrioleurs . Le premier fut celui de
MM. Vogt, de Granges. Les malfaiteurs ont
tout saccagé à l'intérieur et imbibé de vins
et liqueurs lits et tapis : dégâts : 800 fr. Le
second est le chalet de M. Kurt Stoîer , de
Soleure. Les malfaiteu rs se sont attaqués à
la porte d'entrée qu'ils n'ont pu enfoncer.
Dégâts , 300 francs.

Un troisième cambriolage a été
perpétré dans le chalet appartenant à M.
Jean-Pierre Merazzi de Bienne : saccage
complet à l'intérieur , dégâts 400 francs.
Les voleurs ont emporté une baïonnette.
Le quatrième cas est celui de la maiso-
nette de M. Joseph Gubeli , de Nidau ,
les .malfaiteurs sont entrés par la porte
de la cave laissée ouverte. Ils ont
emporté 4 peaux de martres et coupé la
queue à 4 peaux de renards sans les
emporter. Dégâts 200 francs.

L'annonce
reflet vivant du marché

Des insectes contre les plantes
qui fournissent de la drogue ?
Une station de recherche installée
à Delémont s'attaque au problème
Installé dans le Jura depuis une

douzaine d'années, après avoir été
implanté d'abord dans les faubourgs
de Zurich , le « Commonwealth Insti-
-tute of biological control » est un
établissement de contrôle et de lutte
biologique qui fait partie d'une insti-
tution d'Etat britannique dont le but
est de centraliser des informations
et des recherches concernant tous
les aspects de l'agronomie. Cet orga-
nisme d'Etat, les « Commonwealth
agricultural buro », est composé d'une
dizaine de bureaux et d'instituts dif-
férents, répartis à travers le monde ,
et qui s'occupent de l'entomologie ,
des sciences vétérinaires , de la cultu-
re et des prairies, de l'amélioration
des plantes cultivées , des sciences
d'élevage, de la technologie des ma-
chines, de la sylviculture et de la
nutrition animale, de la mycologie,
des cultures maraîchères et agricoles,
des sols et, enfin , de la lutte biolo-
gique dont s'occupent une dizaine
de stations dispersées en Californie ,
à la Trinité, au Pakistan , aux Indes ,
au Kenya , au Japon et... à Delémont.
Il s'agit pour elles, dans le cas de
dégâts causés par des insectes , d'es-
sayer de modifier les techniques de
culture, de créer des espèces résistan-

tes ou encore, et c'est ici la spécia-
lisation de la station de Delémont ,
d'attaquer les insectes nuisibles au
moyen d'autres parasites qui vivent
à leurs dépens, ce qui a pour avan-
tage de « rétablir » l'équilibre natu-
rel..

C'est ce laboratoire delémontain
du « Commonwealth Institute of bio-
logical control » qui va participer à
un programme de recherches sur les
insectes qui attaquent les plantes d'où
l'on tire la marijuana , l'opium et ses
dérivés. Les savants du laboratoire de
Delémont chercheront dans le bassin
méditerranéen les parasites des plan-
tes du chanvre. Ces parasites, une
fois sélectionnés , seront multipliés et
dirigés vers les pays où l'on produit
illégalement le haschisch et l'opium.
Mis en liberté, les insectes devront
se reproduire librement et opérer leur
œuvre destructrice, sans toutefois cau-
ser de dommages à d'autres espèces
que celles qui sont visées.

Ce programme de lutte biologique
est prévu sur trois années et sur la
base d'un contrat de 60.000 livres
sterling passé par le « Fonds des
Nations unies pour la lutte contre ,
l' abus des stupéfiants » avec l'institut
du Commonwealth. Bevi

CINÉMAS
Apollo : 15 et 20 h 15, Les Sept Merce-

naires.
Cnpitolc : 20 h 15, dimanche 15 h et

20 h 15, Les scavengers.
Elite : 14 h 30, 16 h 05, 17 h 40, 19 h 45

et 20 h 15, Siegfried und das sagen-
hafte Liehesleben der Niebelungen.

I.iilo : 15 h et 20 h 15 , Elvis Prcsley-Show.
Métro : 15 h et 20 h , Si tu tires... je te

tue - La peau de Torpédo.
Palace : 15 h et 20 h 15, Le Soleil rouge.
Rex : 14 h 30 et 20 h, Un violon sur 'le

toit ; à 17 h 45 : Le Cirque avec Charlie
Chaplin.

Scala : 14 h 30 et 20 h 15. Ben-Hur.
Studio : 15 h et 20 h 15, Deep End.
DIVERTISSEMENTS
Danse : Chambord , Fantasio , Domino, See-

fels.
Musique : Chartreuse. Astoria . Citv Ccnter ,

Seefels , Saint-Paulis , Stadthaus-Nidau , Pick-
wick.

EXPOSITIONS
Galerie Lydie Ray (palace de la Fontaine) :

exposition permanente.
Galerie de l'Estampe : exposition perma-

nente.
Galerie Forum-Light : céramique d'Alma

Rossini.
Galerie Flury : 20 artistes.
Pharmacie de service de nuit et du di-

manche : Pharmacie Coopérative , rue Cen-
trale 45, tél. 2 49 63..

Médecin pour cas urgents : jeudi et di-
manche, tél. 6 62 22.
Pharmacie Centrale , rue de l'Union 16,
tél. 2 41 13.
Pharmacie Stern , rue des Maréchaux 9,
tél. 2 40 05.

Patinoire et piscine couverte : ouvertes.
Bureau de renseignements : tél. 6 62 62.

Un blessé et grosse
casse à Vuarmarens

(c) Hier matin , vers 1 h 45, à l'entrée de
Vuaramarens , un automobiliste venant de
Moudon , domicilié à Liège (Belgique), âgé
de 39 ans , a perdu la maîtrise de sa voiture
neuve , à la suite d'un excès de vitesse. Le
véhicule heurta une clôture, un mur de
jardin , et termina sa course dans un entre-
pot de fers . Le conducteur , légèrement
blessé, a reçu des soins à l'hôpital de
Billens. 14.000 fr. de dégâts.

Deux blessés
(c) Jeudi , vers 17 h 55, une voiture qui cir-
culait de l'avenue Général-Guisan en di-
rection du chemin Sainte-Thérèse , à Fri-
bourg, a coupé la route, en bifurquant à
gauche , d'un scooter qui arrivait en sens in-
verse. Celui-ci était piloté par M. Robert
Gfeller , 44 ans, domicilié à Fribourg, qui
eut une cheville fracturée , notamment. Sa
femme , qui avait pris place sur le siège ar-
rière , Mme Lili Gfeller , 46 ans, a été griè-
vement blessée. Souffrant d'une fracture ou-
verte du fémur gauche, d' une fracture de la
même jambe et de blessures à la tête , elle a
été transportée , ainsi que son mari , à l'hôpi-
tal cantonal.
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COURTELARY

(sp) Le nouveu président du tribunal de dis-
trict, M. J.-L. Favre, entre officiellement en
fonction le 1er avril.

Âu tribunal
de district

SOUBOZ

(c) Dix-huit citoyens ont assiste , mercredi
soir , à l' assemblée de la commune mixte do
Souboz . Le procès-verbal de la dernière as-
semblée , présenté par M. André Carnal , a
été accepté. Les comptes, établis par M.
Charles Carnal , et qui bouclent favorable-
ment , ont également été acceptés. M. Wal-
ter Gyger a été nommé comme vice-maire.
Le principe de l'indexation de la contribu-
tion communale pour le centre hospitalier
de Moutier , basée sur le devis de 1969, a
été accepté.

Assemblée
de la commune mixte

CORBAN

(c) Les bourgeois de Corban ont tenu leur
assemblée ordinaire mercredi soir à la salle
communale, sous la présidence de M. Jean-
Pierre Bron. Le procès-verbal, présenté par
M. Joseph Bron , secrétaire, a été accepté à
l'unanimité. Les comptes, qui bouclent fa-
vorablement, ont été acceptés tels que pré-
sentés par M. Octave Maitin.

SAINT-IMIER
A l'école

du Cerneux-Veusil
(c) Pour l'école du Cerneux-Veusil , com-
mune de Saint-Imier , la commission de
l'école primaire a nommé à titre provisoire ,
en qualité d'institutrice , Mlle Véronique Du-
bois , de Bienne , diplômée en 1969.

Assemblée
bourgeoise

VICQUES '

(c) Occupe au nettoyage d un toit , M.
Michel Fringeli; ouvrier clans une scierie de
Vicques , a glissé et fait une chute sur le
béton , d'une hauteur de 8 mètres. Il souffre
d'une fracture de la jambe droite , de frac-
tures au bassin et d'une vertèbre , et de
côtes fissurées. Il a été hospitalisé à
Delémont.

UNDERVELIER
Une auto saute
dans la rivière

(c) Vendredi après-midi , M. Alfred Cra-
matte , charpentier à Courtedoux , qui roulait
entre Undervelier et le Pichoux , a perdu la
maîtrise de sa voiture qui a dévalé un talus
de 4 mètres et est tombée dans la Sorne. Le
conducteur n'est que légèrement blessé, mais
la voiture, qui valait 15.000 fr., est hors
d'usage.

Il tombe d'un toit

BUETIGEN

Hier matin , M. Willy Bangerter , qui cir-
culait au volant de la voiture que son frère
lui avait prêtée pour s'exercer à la conduite,
a perdu la maîtrise du véhicule et a percuté
un arbre. La machine est hors d'usage et le
conducteur souffrant de différentes blessures
a été hospitalisé à Aarberg.

Contre un arbre

Hier, à 16 h 40, une collision entre une
automobile et un cyclomotoriste s'est pro-
duite à la route de Brugg. Le cyclomoto-
riste, M. H. Schwab, habitant Brugg, souf-
frant d'une jambe cassée, a dû être hospi-
talisé à Bienne.

ANET
Piéton renversé

Hier, peu après 16 heures , un ressortissant
yougoslave qui circulait à pied à Anet. a été
renversé par une automobile . Souffrant de
plusieurs blessures internes , M. Diacai Be-
îiuli a dû être hospitalisé.

Cyclomotoriste blessé

(Réd.) La réponse de l'exécutif bien-
nois est intéressante à plus d' un titre.
Elle l' est particulièrement par son
point 6 où est évoquée la création
d'un organisme régional composé de
biologistes et d'écologistes. C'est une
« première » importante. Générale-
ment les pouvoirs publics se con-
tentent de consulter — souvent trop
tard et sans que leurs avis soient
véritablement p ris en considération
— quelques p rofesseurs ou quelques
commissions plus ou moins obscu-
res et sans pouvoirs réels lorsqu'el-
les ont besoin d'une « couverture
scientifi que ».

Si, depuis quelques temps, les au-
torités se préoccupent avec un sé-
rieux indéniable de la protectio n du
milieu vital, elles n'ont, en revanch e,
pas encore mis sur p ied des organis-
mes de contrôle ou de consultation
qui puissent vraiment prévenir les
erreurs et imposer, au besoin, des
mesures sévères.

Ce ne sont pas actuellement , les
contrôles qui manquent , ce sont plu-
tôt les contrôleurs, les méthodes de
mesures, les normes, l'info rmation et
surtout la prévention.

Si Bienne décide de créer la com-
mission dont l'exécutif parle dans sa
réponse et lui donne des moyens,
elle méritera vraiment en ce domai-
ne, sont titre de ville de l'avenir.

G. St

Ville de l'avenir?

BE&OYE FRIB017RGEOISE

Ëutomobiliste tué
(c) Hier, vers minuit vingt, un automobiliste
de Liebefeld (Berne), M. Lorenz Knecht, 23
ans, a perdu la maîtrise de sa voiture entre
Saint-Aubin (FR) et Domdidier , dans un vi-
rage à gauche. Le véhicule s'est retourné
après avoir touché le bord de la route , puis
s'est immobilisé dans un champ. Grièvement
blessé, M. Lorenz Knecht a succombé du-
rant son transport à l'hôpital de Payerne.
Le véhicule est démoli.

ESTAVAYER-LE-LAC

(c) A la suite de violents coups de vent
de ces jours derniers , les filets de plusieurs
pêcheurs professionnels ont subi des dé-
gâts parfois considérables. En effet , le fond
du lac a été fortement brassé si bien que
les filets levés jeudi ramenèrent sur les
barques une quantité impressionnante de
boue , de pierres , d' algues , de mousse et
surtout d'innombrables coquillages dont les
célèbres dreissenias. Une pêche qui n 'a
vraiment rien de miraculeux et qui témoi-
gne de l'état de saleté dans lequel se trou-
ve le lac. Pour preuve ce filet (notre pho-
to) qui n'est plus qu'une masse de boue.
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Une pêche qui n'a
rien de miraculeux...

(c) Dans une lettre au Conseil fédéral , le
gouvernement fribourgeois a réaffirmé la
prise de position qu 'il lui avait déjà fait
connaître en 1970, en faveur du maintien de
la cavalerie militaire. Dans cette lettre , il
souligne la valeur militaire toujours actuelle
de la cavalerie et note qu 'elle est le
« ciment d'une meilleure compréhension
entre l' armée et la population » .

Autre prise de position en ,faveur de la
cavalerie : celle de la fédération fribour-
geoise d'élevage du cheval , présidée par
l' ancien conseiller national Henri de
Gendre , qui groupe plus de 600 éleveurs.

Couple cambrioleur
identifié

(c) La police de sûreté de Fribourg a iden-
tifié les auteurs de deux cambriolages com-
mis nuitamment dans un garage de Marly,
en février dernier . Des appareils radio pour

, voitures et des jantes , etc., avaient été dé-
; robes. Les auteurs des vols étaient un jeune
; homme de Fribourg qui avait opéré avec la
^ .complicité de son amie. Quelques jours

après avoir cambriolé le garage pour la
deuxième fois, ils s'y étaient présentés...
pour acheter des boulons correspondant aux
jantes volées.

Cavalerie :
Friboura insiste
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Comme nous l'avons annonce , Mlle Eve-
line Schaffroth (notre photo) a obtenu la
meilleure moyenne lors des examens de
l'école commerciale de Bienne - Lyss, soit
5,8. Apprentie de commerce dans une ma-
nufacture d'horlogerie , elle suit actuelle-
ment un cours ménager de 6 semaines
à Brugg. Ce stage terminé elle continuera
probablement ses études et apprendra les
langues.

Meilleure moyenne

Annonces transmises par téléphone
Fautes d'impression

Aucune responsabilité ne peut être assumée en cas d'exécution
inexacte d'ord res transmis , modifiés ou annulés par téléphone que nous
acceptons pour rendre service à nos clients.

Les erreurs de composition et les impressions défectueuses qui n 'altè-
rent pas de façon déterminante le sens ou la portée d'une insertion , ne
justif ient  ni un refus de payer, ni une réduction de prix , pas plus qu 'elles
ne donnent droit à une répétition gratuite de l'insertion.
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I ££) FABRIQUE D'HORLOGERI E DE FONTÂINEMELO N S.A. fC?} I
^ 

TT J MAISON FONDÉE EN 1793 f TT J~ Usine située à 12 km de Neuchâtel et de la Chaux-de-Fonds ^̂ ^̂ *r

Si vous avez de l'initiative et si vous aimez les travaux de précision,
vous trouverez une occupation moderne correspondant à vos capacités en venant nous visiter

I CENTRE Services PROTOTYPES ccm/irc uÉrAinrmc D M D C A H V  I
I DE PRODUCTION ÉQUIPEMENT SERVICE MECAN|QUE BUREAUX 1

Personnel féminin Ingénieur technicien ETS Mécanicien en étampes Employé de commerce
Chaîne assemblage ©n électronique Construction et montage outillage Pour son service d'exploitation

Machines automatiques HAUSER 540 - n , ., , , . .
543-570 développement de commandes

machines-outiis Mécanicien de précision Employé de fabrication
Personnel masculin Mécanique générale, montage et entretien Ordonnancement, distribution du travail

Opérateurs sur machines-transferts Electriden-monteur Connaissances mécaniques souhaitées

Travaux sur presses Pour le montage et l'entretien de com- H
mandes machines-outils !

Mécanicien-régleur
! Débutant serait formé par notre Centre
, de formation professionnelle
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j Nous nous ferons un plaisir de vous montrer la place de travail et de vous faire connaître
tous nos avantages sociaux.
Vous êtes invités à prendre, contact ou à soumettre vos offres au service du personnel,
tél. (038) 53 33 33.

| Maison affiliée à Ebauches S.A. j

M. et J.-J. Segessemann & Cle
AGENCE OFFICIELLE PEUGEOT
cherchent pour entrée immédiate
ou époque à convenir

ouvrier de garage
pour différents travaux d'entre-
tien. Permis de conduire néces-
saire.
Travail varié et intéressant pour
personne ayant de l'initiative.
Salaire au mois, vacances
légales, caisse de retraite, presta-
tions sociales. Etranger avec per-
mis B accepté.
Se présenter au Garage du Lit-
toral, 51, Pierre-à-Mazel, ou
téléphoner au (038) 25 99 91, pour
prendre rendez-vous.

Bellaria
Adriatique
Hôtel Gioiella

1er ordre, près de la mer -
Chambres avec douche, W.-C,
balcon, et téléphone - Excellente
cuisine - basse saison Lit. 2800.—
tout compris - pour pleine saison,
écrivez-nous - On parle le
français.

"H
OPTIQUE
MARTIN LUTHER
gn MAITRE OPTICIEN
<2> Maison fondes n 1852
Ùu P I a c o P o r y  7

2001 NEUCHATEL
Exécuta loTgnBiiitmgM el
rapldomont l'ordonninci di
imtra ottillsls
Téléphone 25 13 67

A vendre

Glas 1700
année 1965,
bon marché.

Tél. (024) 2 97 07.

Pour choisir une bonne automobile d'occasion

téléphonez au 25 99 97
Vous recevrez immédiatement et sans engagement une liste
de prix de voitures diverses expertisées et garanties.

PEUGEOT 204/304/404/504 1969-70-7 1
DAF 55 Coupé 57.000 km 1969
VW 1500 SCARABÉE 36.000 km 1967
VW 1500 AUTOMATIQUE 25.000 km 1970
DAF 33 Luxe 56.000 km 1966
VOLVO 144 S 70.000 km 1969
AUSTIN 1300 42.000 km 1968
AUSTIN 1300 Cbi 19.000 km 1970
VAUXHALL Cbi 26.000 km 1969
FIAT 125 40.000 km 1968
RENAULT 16 43.000 km 1970
FORD 17 M 67.000 km 1967
SIMCA 1501 GLS 50.000 km 1967
VW 1300 32.000 km 1969
NSU 1200 C 33.000 km 197 1
MORRIS 850 57.000 km 1967
MORRIS 1000 67.000 km 1968
MORRIS 1000 34.000 km 1969
AUDI 100 LS 34.000 km 1970

Quelques voitures à bas prix :

FIAT 1100 6 CV 1965
RENAULT 16 TS 8 CV 1 968
SIMCA 1000 GLS 5 CV 1 966
SIMCA 1300 7 CV 1966
FACILITÉS DE PAIEMENT

Venez les voir et les essayer à l'agence PEUGEOT
DE NEUCHÂTEL

M. + J.-J. SEGESSEMANN & Gie - GARAGE DU LITTORAL
Pierre-à-Mazel 51 - Début route des Falaises

VW
1963, bon état,
assurances incluses,
expertisée, 1400 fr.

A venctre experusees
et garanties

OPEL KADETT, 1964, 1600 fr.
FIAT 1100, 1965, 1600 fr.
TAUNUS 17 M, 1966, 3200 fr.
FIAT 124, 1967, 3500 fr.
FIAT 850 SPÉCIAL, 1969, 3800 fr.
ALFA ROMEO 1600 SUPER, 1966,

6200 fr.
A liquider pour cause de manque
de place :
FIAT 1800
LANCIA FLAVIA
AUSTIN 850

Garage Peluso
Dîme 55, la Coudre-Neuchâtel,
tél. (038) 33 33 71.

Occasions expertisées
A vendre

Lancia Flavia LX
1970, 24.000 km, état de neuf.
Facilités de paiement, éventuelle-
ment reprise.

VW Variant
1966, 65.000 km, très propre, prix
intéressant.
Téléphoner au (038) 6125 90 dès
18 h 30.

a m ¦* ' .

A vendre
VW Combi
1972, neuf ,
garanti expertisé,
bonne réduction.
Tél. (039) 37 13 44.

A vendre

Fiat 126
Coupé 1600
modèle 1971,
10.000 km.

Enea Borgna,
Cressler.
Tél. (038) 47 11 94.

A vendre

Opel Record
1968, 6 cylindres,
expertisée, 2800 fr.
Tél. 42 19 83,
dès midi.

A vendre

Ford 17 M
1966, 88.000 km,
expertisée, 2600 fr.
Tél. (038) 42 17 39.

J'achète
Mercedes et voitures
récentes.
Tél. 4716 12,
(032) 83 26 20.

rue du Concert 2, NEUCHATEL

cherche

APPRENTI VENDEUR ou
APPRENTIE VENDEUSE
pour mi-août ou début septembre.

Une solide formation théorique et pratique acquise
au magasin, aux cours de l'école professionnelle et
aux cours spéciaux, off re la possibilité, après l'ap-
prentissage, d'accéder au poste de premier vendeur
(euse) ou gérant (e) dans l'un de nos nombreux
magasins en Suisse.

Veuillez nous contacter pour discuter d'un engage-
ment éventuel.
Téléphone (038) 25 29 54.

iSÂNDOZ & Cie
I ses v ins  f i ns  de F rance

PESEUX Tél. 31 51 77

FIDUCIAIRE SCHENKER
MANRAU S.A., Saint-Honoré 2,
Neuchâtel,
engagerait pour septembre 1972,

apprentie
de commerce

Bonne formation assurée.

Semaine de 5 jours.

Jeune fille
15 ans, cherche place dans une
famille avec enfants (seulement
privé).
Entrée début mal.

Faire offres à Famille M. Bissig,
restaurant Krone
8776 Hâtzingen (GL).
Tél. (058) 7 31 08.
(On ne parle que l'allemand)

Nous cherchons pour avril 1972,

apprenti conducteur
de camion

ayant 16 ans révolus.
L'apprentissage débutant en avril ,
une libération anticipée de l'école
peut être demandée.

TRANSPORTS VON ARX S.A.,
PESEUX.
Tél. (038) 31 29 35.

A partir de
Fr. 50.—
par mois
il vous est possible
de louer, avec réser-
ve d'achat, un petit
piano neuf, moderne
qui trouvera tout na-
turellement sa place
dans votre apparte-
ment.
Grand choix d'Ins-
truments de toutes
marques.

4§D
Musique

Neuchâtel
Tél. 25 72 12

PRETS
sans caution

jusqu'à
Fr. 10.000.—
à toute personne

salariée,
remboursement

mensuel,
discrétion
absolue.

Orcrega S.A., .
av. Gare 25
Lausanne.

Tél. (021) 23 30 87,
11 h à 14 h 30.

Neuchâtel : AUTO-SENN, Pierre-à-Mazel
43, GARAGE E. BUHLER, Bellevaux —
Valangin : GARAGE DE LA STATION,
M. Lautenbacher — Couvet : GARAGE
L. DUTHÉ, Crêt-de-PEau — Fleurier :
GARAGE MODERNE, W. Gattoliat —
Diesse : GARAGE DE L'ÉTOILE, W. Bour-
quin — Saint-Aubin : GARAGE ALFTER.

Soleil - Tranquillité - Mer
Hôtel Old River

Lido di Savio - c.p. Milano Marit-
tima-Ravenna-Adria. Directement
au bord de la mer - Plage privée.
Toutes les chambres avec douche,
W.-C, balcon. Prix de la pension
complète : Mai - Juin - 8 juillet,
Lit. 2500.— (environ 16 fr. 12) ;
9 juillet - 26 août, Lit. 4100 —
(environ 26 fr. 45), tout compris.

Amitié
Monsieur, allure et caractère jeu-
nes, rencontrerait pour amitié,
dame dans la cinquantaine ayant
mêmes affinités.
Ecrire (éventuellement en joignant
photo qui sera retournée) sous
chiffres P 350.020 N à Publicitas,
2001 Neuchâtel.

LA ESCALA,
Costa-Brava

A louer appartements de vacances
meublés, tout confort, 3 et 4 cham-
bres, à 50 mètres de la mer. En
juin et septembre, prix réduits de
50 %. Pour tous renseignements :
Charles Xuéreb
106, route de Tresques
Bagnols-sur-Cèze 30, France,
éventuellement à Neuchâtel au
tél. (038) 25 29 25.

Transports de pianos
Déménagements
GRANDIDIER

NEUCHÂTEL Tél. (038) 31 69 73

HÔTEL DU BATEAU - MORAT
près du lac

Nos spécialités au Restaurant Français
• Scampis grillés • Pigeons de Bresse
• Cuisses de grenouilles • Cailles provençales
• Brochets du lac

F. Lehmann, propr.
Tél. (037) 71 26 44 A. Etienne, dir.

Nous cherchons

serveuse (eur)
pour le Pavillon des Falaises.
Saison : début mal - fin septem-
bre. Gain élevé — Cadre agréable
— Service non compris.

Prière de téléphoner le matin au
(038) 24 58 42.

%adla £ude*
TÉLÉVISION

Vente et réparations soignées
de toutes marques
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Des
vacances
merveil-
leuses
en camping et en
bungalows,
à Haute-
Nendaz (VS)
au camping
.. PANORAMA ».
Renseignements par
Mme A. DELEZE,
86, Petit-Chasseur,
1950 SION.
Tél. (027) 2 94 58 OU
4 52 39.
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' Toujours 1
à

l'avant-garde

BOUTIQUE
JERSEY-TRICOT

Seyon 5c
Neuchâtel

V Tél. 25 61 91 J

AUTO
ÉCOLE

André Blandenier, plâterie-peintu-
re, 2052 Fontainemelon, cherche,
pour entrée immédiate ou à con-
venir,

peintres et
manœuvres

Bons salaires.
Tél. 53 25 22.

Nous cherchons urlb

personne de confiance
pour la comptabilité d'un com-
merce privé.

S'adresser à Henri Matile, com-
merce de bétail et de viande,
avenue Dubois 15, Neuchâtel.
Tél. 2516 33.On cherche, pour le Val-de-Ruz,

personne
pour travaux de ménage, quelques

. heures le matin, éventuellement
jusqu'au début de l'après-midi, du
lundi au vendredi ou au samedi.
Tél. 532219.

:,- 
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Hôtel de l'Areuse, Boudry,
cherche, pour entrée immédiate
ou à convenir,

sommelière
Deux services : de 8 à 16 heures
et de 16 à 24 heures.
Service non compris.
Congé le mercredi et 2 diman-
ches par mois.
Chambre à disposition.

Tél. 4211 40.

Maison de la place
cherche

une aide
de bureau
débutante
formation secon-
daire, libérée des
écoles en
automne 1972.

Place Intéressante
pour jeune fille
désireuse de s'initier
à tous les travaux
de bureau. Situation
d'avenir. Semaine
de 5 jours. Salaire
Intéressant et
ambiance de
travail agréable.
Adresser offres écri-
tes à Al 813 au
bureau du Journal.

Nous cherchons

sommelier
(ère)
connaissant les
2 services ;
extra
(4 jours
par semaine).

Cercle National,
Neuchâtel.
Tél. 24 08 22.

Je cherche

associé
possédant,
si possible, bureau
et capital.
Adresser offres
écrites à !R 821 au
bureau du Journal.

n
L'annonce
reflet vivant
du marché NEUCHATEL, Sablons 48, tel. 25 34 64

Quinzaine de Neuchâtel

Vendredi 2 juin

Spectacle-promenade

; Neuchâtel
! au bord cle son lac

J'achète
collections de

timbres -poste
récents ou anciens
(suisses de préférence)
Case postale 880
2001 Neuchâtel

A vendre

Fiat 500
rouge, 45.000 km,
expertisée ; taxe
et assurances
payées.

Tél. (038) 36 13 86.

A vendre

vélomoteur
Allegro, rouge,
modèle 1971.
Prix à discuter.
Tél. 33 40 14.

A vendre,
pour cause
de double emploi ,

Volvo 164
de première main,
17.000 km, grenat ,
intérieur cuir,
servo-direction,
12.000 Fr.

Tél. (039) 22 41 92,
heures de bureau.



Elaboration dun «dispositif de défense»
contre les poussées inflationnistes

De notre correspondant de Berne :
Le chancelier de la Confédération , M.

Huber a rapporté jeudi que, lors de sa
longue séance de mercredi , le Conseil fé-
déral a examiné les mesures qu 'il pourrait
être amené a prendre au cas où la situa-
tion conjoncturelle deviendrait critique. Une
série d'indices permettent en effet de s'at-
tendre à un accroissement de la surchauffe
en Suisse au cours du deuxième semestre
de cette année. Mais il ne s'agit pourtant
que d'hypothèses et non de certitude quant
à l'évolution de la conjoncture à court
terme.

La situation ne présentant toutefois pas
de danger immédiat , aucune décision n'a
été prise à l'issue du « colloque scienti -
fique » que les conseillers fédéraux ont tenu
avec plusieurs personnalités dont les trois
directeurs généraux de la Banque national e,
MM. Hay, Lcutwyler et Stopper, M. Jolies,

chef de la division du commerce et M.
Bieri , directeur de l'administration des fi-
nances.

LA TENSION PERSISTE
La tension persiste cependant au sein de

notre économie comme en témoigne l'aug-
mentation du volume des échanges com-
merciaux avec l'étranger pour les mois de
janvier et février. La tendance à l'optimis -
me se manifeste pourtant au sein des en-
treprises. Cependant, aux Etats-Unis et en
Allemagne, on craint de nouvelles pous-
sées inflationnistes desquelles nous devrons
attendre des répercussions chez nous. C'est
pourquoi le Conseil fédéral s'efforce de
mettre en place un dispositif de défense
constitué de mesures à prendre à court et
à moyen terme lorsque le moment sera
venu.

Lors des séances des 23 février et 3 mars,
le gouvernement avait déjà procédé à des

examens de la situation conjoncturelle dans
la perspective de mesures de défense à
mettre en place. Certes, il demeure
conscient dans ses réflexions du fait que
ses moyens d'action contre la conjoncture
sont extrêmement limités pour l'instant. Par-
mi les améliorations souhaitées par le Con-
seil fédéral, relevons la nécessité de dispo-
ser de statistiques plus récentes et plus
complètes que jusqu'ici pour apprécier
exactement des situations qui évoluent ra-
pidement.

Dans le cadre de sa politique conjonc-
turelle, le Conseil fédéral désire réactiver
les contacts entre les partenaires sociaux,
afin de faciliter l'application des mesures
prévues. Les entretiens porteront dès lors
sur les changements de structure en cours
dans l'économie, sur le marché du travail
et corrélativement sur les travailleurs étran-
gers.

J.-P. G. Intense trafic pascal et la liste des
accidents s'allonge en Suisse centrale

De notre correspondant :
(c) Comme il fallait s'y attendre, le trafic
pascal a été très intense jeudi en Suisse
centrale , où deux bouchons impression-
nants — l'un près de Siebnen, l'autre en
ville de Lucerne — ont été enregistrés.
Jeudi après-midi une colonne de voitures
à l'arrêt , mesurant plus de 10 kilomètres,
a été signalée le long du « Walensee »,
entre les cantons de Schwytz et des

Grisons. « Nous avons vraiment cru
étouffer. La plupart des automobilistes
n'ont pas cru nécessaire d'arrêter leur
moteur. Une véritable nappe de gaz
d'échappement montait en direction du
ciel ensoleillé. Nous avons dû fermer les
vitres de la voiture. L'odeur était insup-
portable et en quelques minutes nous
avons eu un atroce mal de tête ». Voilà le
témoignage d'un des automobilistes , pris
dans ce « serpent » routier pascal.

PATIENCE ...
Jeudi après-midi, peu après 17 heures,

la ville de Lucerne ressemblait elle aussi à
un cimetière à voitures. La circulation
pascale et la fermeture des magasins a
occasionné un bouchon monumental.
Pour franchir 4 km il fallait compter
entre 30 et 45 minutes. Les rois de la
route furent les cyclistes et propriétaires
de vélomoteurs.

Une fois de plus la route menant à
Goeschenen aura été au centre de
« l' attraction routière ». A la décharge de
la police uranaise il convient de relever
qu 'elle avait très bien fait les choses, en
installant à Fluelen un guichet volant , où
les automobilistes, empruntant la « voie
roulante à travers le Gothard », avait la
possibilité de prendre les billets de trans-
bordement. Ce système a eu des résultats
positifs , car jusqu 'à jeudi soir le transport
à travers le Gothard n'a pas donné lieu à
la moindre difficulté.

Mais la situation devait évoluer en
début de soirée, où il a fallu compter
avec 30 minutes d'attente, vendredi matin
45 minutes. Toutes les 15 minutes un
convoi quittait Goeschenen à destination
du Tessin. Selon un porte-parole des
CFF, 6932 voitures ont été transportées
jeudi à travers le Gothard , dont 5992 en
direction du sud, ce qui revient à une
augmentation de 750 véhicules par rapport
à Pâques 1971. Jeudi on a transporté plus
de 4000 voitures jusqu'à 14 heures.

LA NEIGE
Autre surprise en Suisse centrale : le

trafic des skieurs a été des plus intenses.
Il a neigé dans la nuit de mercredi à
jeudi, ce qui explique ces fréquences.
Engelberg, Melchsee-Frutt, Hoch-Ybrig et
la Klewenalp ont été le centre d'attrac-
tion.

Une remarque encore concernant la
façon de rouler des usagers de la route.
A quelques exceptions près on a été
prudent. « Je donnerai aux automobilistes
la note 8 sur 10 », a précisé un agent de
police schwytzois. Il y a eu de nombreux
accidents à signaler, mais pas de colli-
sions graves. Une exception : à Wolhusen
une voiture a pris feu, les quatre occu-
pants ayant réussi à se sauver d'extrême
justesse.

BEAUCOUP D'ACCIDENTS
La. situation s'est considérablement

améliorée vendredi après-midi. La pluie,
alternant avec le soleil, bon nombre
d'automobilistes renoncèrent à prendre la
route. Le trafic a été dense, mais sans
problème , les voitures roulant entre 60 et
80 km/h. La « voie roulante » à travers le
Gothard aura une fois de plus été à
l'ordre du jour. Vendredi jusqu 'à 17
heures plus de 5000 voitures. Comparé
avec Vendredi-Saint 1971 cela revient à
une augmentation de 6 %. Le nombre
d'accidents a augmenté vendredi après-
midi et le bilan de Suisse centrale — il
s'agit bien entendu d'un bilan
provisoire — s'élève à 32 accidents, qui
ont fait 11 blessés.

A GENÈVE
Les départs pour les vacances pascales

ont commencé jeudi dans l'après-midi à

Genève, sur les routes, le rail et dans les
airs. Le trafic automobile s'est gonflé dès
la fin de l'après-midi aux postes de
douane , surtout à Moillesulaz (départ vers
le tunnel du Mont-Blanc et l'Italie), où
l'on a enregistré une circulation de 40 %
supérieure à la normale au départ de
Genève, ainsi que l'arrivée de beaucoup
d'Italiens et de Français, et à la douane
de Ferney-Voltaire (route de Paris) où des
colonnes se formaient déjà dans les deux
sens.

A l'aéroport de Genève-Cointrin, 13
vols supplémentaires, surtout des vols
charter , ont été annoncés. Swissair a
ajouté trois vols vers Zurich et la BEA
un vers Londres, alors que les charters
s'envolaient ou arrivaient notamment de
Londres, Berlin, Prague, Budapest , Istan-
bul , Lisbonne et le Maroc.

Enfin à la gare de Cornavin, cinq
trains supplémentaires sont partis vers les
diverses régions dTtalie, dont deux trains
spéciaux pour les travailleurs italiens. Un
train réservé aux agences de voyages est
parti pour Paris et deux trains supplé-
mentaires sont arrivés à Genève, l'un de
Bâle et l'autre de Romanshorn. En outre,
de nombreux convois ont été renforcés
par des vagons supplémentaires.

EN VALAIS
Jeudi en fin d'après-midi, le trafic

pascal ne posait aucun problème sur les
routes valaisannes. On sait qu'à
l'exception du Simplon et de la Forclaz,
les grands cols alpins sont fermés.

Le trafic était jeudi extrêmement fluide
tant au col du Simplon où la route est
bonne qu'au tunnel du Grand-Saint-
Bernard par où, dans la seule matinée,
plus de 700 véhicules ont gagné l'Italie.

En ce qui concerne le trafic ferroviaire
entre Brigue et Domodossola, il y avait
un train • toutes les 30 minutes jusqu 'à 21
h 50.

Dans la seule journée de jeudi soixante-
quatre compositions ont traversé le tunnel
soit trente trains-horaire , vingt-quatre
trains supplémentaires et dix qui, venant
de Kandersteg ont traversé d'un seul trait
le Loetschberg et le Simplon pour gagner
le sud.

Un long cortège de voitures sur
les routes de Pâques. Notre télé-
photo AP : la N 3 près de Pfaef-

fikon.

1972, année internationale du livre
De notre correspondant de Bern e :
La XVIme conférence générale de

l'UNESCO a proclamé 1972, année
internationale du livre. Par ce geste, elle
a voulu attirer l'attention générale sur le
rôle du livre dans notre société.

Pour sa part , la Suisse contribuera à
cette campagne en lançant l'action
« Biblio-suisse 1972 » placée sous le haut
patronage de M. Hans-Peter Tschudi ,
conseiller fédéral , président du comité
d'honneur.

L'action « Biblio-suisse 1972 » consiste
en dons de bibliothèques modèles à des
écoles et des communes.

Chacune de ces bibliothèques est cons-
tituée par un fonds de livres modernes
destinés aux jeunes comme aux adultes.

La Confédération a promis son con-
cours financier mais un appel est adressé
aux milieux économiques et privés suis-
ses en les invitant à soutenir également
cette entreprise dans l'intérêt de l'éduca-
tion permane me de la population. Une
somme de 300.000 f r .  doit être récoltée,
la Confédération prenant à sa charge
150.000 f r .  pour parvenir au montant de
500.000 f r .  nécessaire.

CONTRIBUTION SUISSE
Dès lors, des livres seront remis à

leurs destinataires en automne 2972 lors
de deux manifestations publiques, l' une

en Suisse alémanique, l'autre en Suisse
romande. M. Charles-Frédéric Ducom-
mun, président de la commission natio-
nale ,pour l'UNESCO a p résidé jeudi à
Berne une conférence de p resse pour
présenter la contribution suisse à l'année
internationale du livre.

Celle-ci sera notamment illustrée par
une belle af f iche  du photographe René
Groebli. Les professionnels du livre pré-
voient également la publication d'une
brochure sur le livre, et la promotion de
la connaissance des auteurs suisses par
l'organisation de leçons de langues don-
nées par les auteurs eux-mêmes.

L'Institut suisse du livre pour la jeu-
nesse met au point un guide de lecture
pour les jeunes consacré aux livres sur
le tiers monde. La COOP suisse publie
un livre d' un auteur africain. La Fédé-
ration suisse des aveugles fai t  une cam-
pagne pour mieux faire connaître les
problèmes de l'édition et de la diffusion
en écriture braille. Le Musée des arts et
métiers de Berne organise une exposition
consacrée au livre pour la jeunesse. Le
département politique fé déral patronne
l' envoi d' une mission d'experts dans un
pays du tiers monde pour y améliorer la
production de livres et l' envoi pour la
formation de bibliothécaires scolaires au
Cameroun. La commission nationale
suisse pour l'UNESCO organise un col-
loque sur l'avenir du livre et la pu-

blication d' une introduction à la litté-
rature camerounaise.

L'UNESCO fait  également une série
de suggestions aux cantons, communes et
écoles pour aider à la propagation du
goût de la lecture, irremplaçable moyen
de culture en profondeur.

J.-P. G.

Tragique noyade
(c) Un habitant de Rapperswil, Werner
Sclioch, âgé de 53 ans, a trouvé la mort
jeudi en fin d'après-midi à Nuolen. La

. victime est tombée à l'eau et s'est noyée.
Selon la police schwytzoisc, l'homme se

' trouvait sur un bateau, servant de trans-
bordeur, lorsqu 'il perdit l'équilibre. Son
patron parvint encore à lui lancer une
bouée de sauvetage, mais il était trop
tard.

Grosse affaire de drogue à
Genève: des arrestations

(c) Les policiers genevois de la brigade
des stupéfiants ont signé un magnifique
coup de filet et, du même coup, peut-
être démantelé un réseau de trafiquants
internationaux.

Les inspecteurs ont en effet saisi 30 kg
300 de marijuana et 500 grammes
d'opium.

Ils ont trouvé cette marchandise, une
partie dans un appartement occupé par
une certaine Marie-France P., en ville,
et le reste dans la cave de cette même
personne. La jeune femme a assuré ne
pas être au courant de la présence de
cette drogue chez elle, affirmation qui
laisse évidemment les policiers scepti-
ques. ,

Ceux-ci ont arrêté deux hommes qui,
eux, ont avoué s'adonner à ce négoce,
tout en étant de fervents consomma-
teurs. Il s'agit d'un Bernois de 30 ans,
sans profession, et d'un Genevois de 23
ans, dessinateur.

Marie-France P. revenait du Nigeria.
Quatrième arrestation, celle d'un jeune

Américain, Stuart L., 18 ans, étudiant à

Lugano, qui achetait et revendait du
« H ».

Notons à ce propos que les trois hom-
mes impliqués dans cette affaire se ra-
vitaillaient dans un établissement public
de la place du Molard , à Genève, éta-
blissement connu par la police et où les
policiers font de fréquents contrôles.

On sait que lors de son arrestation, le
jeune Américain (qui fut le premier ap-
préhendé) a fait des « confidences » aux
inspecteurs et que c'est donc à partir de
ces révélations que d'autres opérations
ont pu (ou vont être) faites.

La police locale a le triomphe mo-
deste. Malgré son joli succès, elle reste

discrète et nul n'aurait rien su de sa
performance si les trafiquants n'avaient
pas passé devant la Chambre d'accusa-
tion. Cela équivaut à dire que ces arres-
tations datent de plusieurs jours déjà.

R. T.

Chaîne de la solidarité pour
sauver un malade à Belgrade

SUISSE ALEMANIQUE

(c) La Suisse centrale a ete le théâtre
Vendredi-Saint d'un geste qui prouve de
façon éloquente que l'entraide internatio-
nale n'est pas un vain mot. Vendredi
matin, un habitant de Root — il s'agit
d' une petite commune lucernoise —
s'adressait à deux agents de police, con-
trô lant le trafic routier. Il leur raconta
avoir reçu un appel téléphonique d' un
ami habitant Bonn, en République fé -
dérale allemande. Ce dernier avait lui-
même capté un appel SOS provenant de
Belgrade.

Un homme, victime de la vario le, avait
des complications et les médecins avaient
un urgent besoin d' un médicament fa-
briqué en Suisse. Les deux agents lu-
cernais n'hésitèrent pas et se rendirent
avec l'habitant de Root , dans la p har-
macie de service de Lucerne, où put
être acheté le médicament en question.

Les agents prirent le chemin de Zu-

rich. A la frontière lucernoise attendait
une voiture de la police cantonale zu-
ricoise, qui prit le médicament à son
bord pour la transporter jusqu 'à Kloten,
où un avion de ligne partant pour Bel-
grade, avait retardé son départ. Le pré-
cieux flacon f u t  acheminé par la voie
des airs en Yougoslavie, où attendait
une voiture de la police, qui achemina
le médicament à l'hôpital, où il put
être injecté au malade. Selon les nou-
velles obtenues, ce transport ultra-rapide
entre la Suisse et Belgrade aurait permis
de sauver la vie du malade.

Âpres les
licenciements

de la SIP
GENÈVE (ATS). — Une rencontre

s'est déroulée mercredi à Genève, entre
l'Union des industriels en métallurgie
du canton de Genève (UIM) et la
Fédération des ouvriers sur métaux et
horlogers (FOMH), sur l'initiative de
cette dernière. Les deux parties ont
examiné « la nécessité pour certains
secteurs de l'industrie de s'adapter à
des situations nouvelles et les muta-
tions de main-d'œuvre qui en
découlent », et ont publié une décla-
ration commune. Cette rencontre
intervient quelques jours après le
licenciement de 160 ouvriers et
employés par la société genevoise
d'instruments de physique (SIP).

L'UIM et la FOMH sont convenues
« de collaborer étroitement pour
encore mieux restreindre l'arrivée de
nouvelles forces de travail en
provenance de l'étranger » et envisa-
gent la création d'une commission
paritaire pour examiner les mesures à
prendre dans ce domaine. Par ailleurs,
« la FOMH a marqué à nouveau son
opposition de principe à des mesures
importantes de réduction de personnel
et reçu de l'UIM l'assurance que
celles-ci ne seront envisagée qu'en cas
d'absolue nécessité ».

Les deux parties ont encore décide
d'intensifier les actions de reclasse-
ment rapide et aux meilleures condi-
tions pour les travailleurs licenciés, et
« dans ce but , il est établi une coor-
dination des efforts et des services de
placement syndicaux et patronaux ».

Toujours l'affaire SOS
(c) L'affaire IOS continue à faire parler
d'elle. Un avocat genevois, M. Claude Gau-
ler, a déposé un recours devant la Cham-
bre d'accusation contre le refus du doyen
des juges d'instruction, M. Pagan, d'inculper
quatre dirigeants de l'ancienne équipe
d'IOS, parmi lesquels l'ex-grand patron,
Cornfcld , et Roosewclt junior, actuellement
aux Etats-Unis.

La Chambre d'accusation, après avoir soi-
gneusement étudié ce recours, a décidé de
ne pas y donner snite. Elle l'a donc rejeté
Durement et simplement.

Gros vol de grenades
HTJENENBERG (ZG) (ATS). — Trois

caisses contenant 81 grenades à main et
plus de cinquante manches de grenade avec
dispositif d'allumage, ont été volés la se-
maine dernière dans un arsenal de l'armée
près de Huenenberg, dans le canton de
Zoug.

Dimanche dernier , la police cantonale
avait déjà eu connaissance de la disparition
des manches de grenade. Il est apparu par
la suite que le vol était beaucoup plus
important et que trois caisses de grenades
avaient également disparu . Une enquête est
en cours. Cependant , étant donné la gravité
du vol, la police prie la population de bien
vouloir lui communiquer toute information
utile concernant cette affaire.

Incendie dévastateur
(c) Les fêtes de Pâques auront bien mal
commencé pour les habitants de la com-
mune uranaise d'Attinghausen. Vendredi
matin à 6 h 12, l'alarme était donnée,
des flammes de 15 à 20 mètres de haut
s'échappant d'une maison d'habitation de
deux étages. Avant que les pompiers ne
soient sur place , l'immeuble entier était
en feu. Les trois habitants, surpris dans
leur sommeil , peuvent parler de chance :
ils sont sortis de l'immeuble en feu quel-
ques secondes seulement avant que ce
dernier ne s'effondre. Bien que l'escalier
ait déjà été la proie des flammes, les
trois habitants, dont une personne âgée,
ont pu passer à travers un véritable
rideau de feu, et cela sans se brûler. Les
dégâts sont importants. Une enquête est
en cours.

^̂ rfyAUD

LAUSANNE (ATS). — Un enfant de
quatre ans, Eduardo Pierini , domicilié
route de Chavannes, à Lausanne, est
tombé jeudi après-midi du cinquième
étage de l'appartement familial. Il est
mort à son arrivée à l'hôpital cantonal.
Le garçonnet jouait avec un tracteur en
plastique sur un balcon muni d'une ba-
lustrade de 87 cm de haut. Etant monté
sur son jouet , il bascula dans le vide.

Un enfant se tue
en tombant
d'un balcon Les banques baissent

le taux d'escompte
prive

(cb) Eu égard aux nouvelles conditions
régnant actuellement sur le marché de
l'argent , les banques ont décidé de baisser
le taux de l'escompte privé de V-t % avec
effe t à partir du 1er avril 1972. Le
nouveau taux se montera à 4 3/< %. Ce taux
avait déj à été réduit de 'A % le 17
décembre 1971.

M. Schwarzenbach
et l'affaire Villard

ZURICH (A TS). — L'homme po-
litique incompétent crée des problè-
mes et celui qui est compétent les ré-
sout, écrit en substance le conseiller
national James Schwarzenbach , dans
un éditoria l consacré à l'a f fa ire  Vil-
lard et paru dans le dernier numéro
du « Républicain ». Pour lui, c'est le
parti socialiste suisse lui-même qui a
provoqué cette af faire .

« Cra ignant à tort une minorité né-
gligeable », poursuit-il , la direction
du PSS n 'a pas su résoudre le pro-
blème en prenant une décision cou-
rageuse. « Elle a tergiversé... et p lon-
gé dans un grave conflit de conscien-
ce quatre de ses membres, qui
avaient été désign és pour siéger au
sein de la commission militaire ». M.
Schwarzenbach ajoute que l'étude de
l 'histoire suisse nous apprend que les
palabres et les atermoiements sont
propres aux périodes de décadence.
Il salue la décision des quatre « di-
gnes » représentants du groupe so-
cialiste qui ont su, alors que « l'heure
était grave », p lacer leur conscience
au-dessus des intrigues de parti et
des considérations sur les suites per-
sonnelles de leurs actes. Enfin , l'au-
teur ajoute que la grande majo rité
des travailleurs suisses n'aurait pas
compris le bien-fondé de la nomina-
tion du conseiller national Villa rd
comme membre , de la commission
militaire.

Le « Hit parade »
de la Radio

romande
Voici les résultats de l'enquête No 13

du « Hit parade » du service de la mu-
sique variée de la Radio romande :

1. How do ' you do (Mouth and
MacNeal) ; 2. Black Dog (Led Zeppe-
lin) ; 3. Sacramento (Middle of the
road) ; 4. Telegram Sam (T. Rex) ; 5.
Holidays (Michel Polnareff) ; 6. Let it
rock (Rolling Stones) ; 7. Mamina
(Pascal Danel - Dalida) ; 8. Mother and
child reunion (Paul Simon) ; 9. Jésus
Révolution (les Pbppys) ; 10. Poppa Joe
(The Sweet) ; 11, Elle, je ne veux qu 'elle
(Ringo) ; 12. Samson and Delilah
(Middle of the road 1 - Sheila) ; 13.
L'Espérance folle (Guy Béart -*> Line et
Willy) ; 14. Old Man Moses (Humphries
Singers) ; 15. Le Frigidaire (Tex Lecor) ;
16. Baby I fe el so fine (Gilbert Mon-
tagne) ; 17. Yes a Pichou (les Karrick -
Robert Charlebois) ; 18. L'Aube (musi-
que du film « L'Aube ne s'est pas en-
core levée ») ; 19. L'Allumeuse de vrais
berbères (les Chariots) ; 20. I need you
so bad (Allan).

(En caractère gras, les nouveaux ve-
nus.)

Les comptes de 1 Etat du Vclais
De notre correspondant :
Le Conseil d'Etat valaisan vient de

prendre connaissance des résultats des
comptes du canton pour l'exercice 1971.

Ces comptes bouclent sur un déficit
de près d'un million de francs environ
alors que le budget prévoyait un déficit
de plus de 23 millions.

Voici d'ailleurs le détail du compte
financier qui sera commenté sous peu à
la presse par le chef du département des
finances M. Wolfgang Loretan : '

Les dépenses se sont montées à
427.887.204 fr. 10 et les recettes à
412.771.234 fr. 43, ce qui donne un
excédent de dépenses de plus de 15 mil-
lions de francs.

Au compte des variations de la
fortune, nous trouvons un excédent de
produits de 14.133.341 fr. 10.

De ce fait , le résultat final des comp-
tes de l'Etat est le suivant : excédent
des dépenses : 15.115.969 fr. 67 ; excé-
dent des produits : 14.133.341 fr. 20 soit
un déficit de 982.628 fr. 47.

Dans la journée de jeudi le gouverne-
ment valaisan informa d'autre part la
presse que la nouvelle loi fiscale votée
récemment par le Grand conseil sera
soumise au peuple de 4 juin prochain.

On sait que cette loi est caractérisée
surtout par d'importants allégements
sociaux et des innovations de taille en
ce qui concerne la péréquation inter-
communale, l'imposition de la femme
mariée, le taux d'impôt etc.

C'est le 4 juin également que sera
soumis au peuple valaisan un nouveau
décret concernant l'aide aux chemins de
fer privés, lequel a passé récemment
aussi le cap parlementaire.

LE « CORSAIR » A DES ENNUIS
NOTRE CHOIX EN SERA-T-IL INFLUENCÉ ?

De notre correspondant de Berne :
L'avion de combat « Corsair » a

de graves ennuis dans la guerre du
Viêt-nam. En effet, l'état-major de
l'US-Air Force en Indochine vient de
décider le retrait de ces appareils de
la zone des combats. On aurait en
effet établi que des vices du système
de propulsion seraient à l'origine de
nombreux accidents qui se sont pro-
duits dans la zone des combats.

De telles conclusions ne sauraient
demeurer sans influence sur le choix
du département militaire fédéral, qui

ne cache pas sa préférence pour
l'avion américain devant le « Milan »
de la Générale aéronautique Marcel
Dassault. Venant en seconde position
dans l'ordre de préférence des ex-
perts, le « Milan » français verrait
dès lors ses chances s'accroître con-
sidérablement.

Le département militaire fédéral,
comme il l'a manifesté, ne tient pas
à remettre continuellement en ques-
tion l'évaluation d'un appareil de
combat, à mesure que de nouveaux
types sortent des fabriques ou se

trouvent perfectionnes. Allusion est
faite à ce propos à l'appareil bri-
tannique « Harrier » à décollage ver-
tical et de conception d'avant-garde.

U s'agit cependant, en premier lieu,
pour le département militaire d'obte-
nir des précisions sur les raisons du
retrait du « Corsair » des unités aérien-
nes américaines au Viêt-nam afin
d'examiner en pleine connaissance de
cause les défauts constatés et les pos-
sibilités de les corriger.

J.P.G.

«Tewe des hommes» loue©
un s@iiweau cri d'alarme
LAUSANNE (ATS). — Le respon-

sable de « Terre des hommes », M.
Edmond Kaiser, qui se trouve actuel-
lement au Bangla Dêsh, vient d'envoyer
au siège de son organisation , à Lausan-
ne, un télégramme dans lequel il révèle
que la misère est infinie à l'intérieur du
pays et que la situation d'innombrables
enfants est catastrophique.

« Si le riz n'est pas planté d'ici quinze
jours , dit-il, des milliers d'enfants et
d'adultes mourront de faim. 600.000
francs sont immédiatement nécessaires
afin d'assurer la survie de 75.000 mal-
heureux durant 4 à 6 mois ». . . .

« Il faut tout tenter pour trouver des
médecins et infirmières anglophones très

compétents, car le personnel est large-
ment insuffisant. Il est également urgent
et indispensable de construire hôpitaux,
dispensaires et centres nourriciers. Nous
devons , a ajouté M. Kaiser, trouver des
centaines de milliers de dollars grâce à
l'appui du public pour une action
urgente et immédiate. »

A Lausanne, « Terre des hommes »
indique que 600.000 francs, prélevés sur
les fonds actuellement encore disponi-
bles en faveur des enfants du Bengale,
viennent d'être envoyés au Bangla Desh
pour permettre l'achat de semences.
D'autre part, en collaboration avec
l'organisation « Save the children fund »,
Terre des hommes a récemment ouvert
à Khulna un centre d'accueil destiné à
quelque 200 jeunes femmes enceintes ou
mères après avoir été violentées pen-
dant les hostilités .

Samedi 1er et dimanche 2 avril 1972 FAN — EXPRESS 
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Ecrasé dans une
«se hydraulique
(c) Vendredi , un tragique accident s est
produit dans une entreprise de Glis près
de Brigue. L'un des employés, M. Erft
Casser, né en 1925, habitant Natcrs a
été pris dans une presse hydraulique et
écrasé. Le malheureux a été trouvé mort
par ses camarades. Il était seul dans
l'entreprise quand l'accident arriva.

SION : initiative oriente a llpiîaS
(c) Mercredi , au cours d'une conférence de
presse donnée par la direction et quelques
médecin s l'on abord a quelques-uns des pro-
blèmes majeurs qui se posent actuellement
à l'hôpital de Sion et environs.

Il fut question bien entendu du nouvel
établissement qui va être construit dans le
quartier de Champsec à l'est de la ville.
Tout laisse supposer que cet hôpital de 400
lits sera terminé pour ... 1976. On pense que
cet automne déj à les subventions pourront
être demandées à l'Etat sur la base d'un
projet précis , que les travaux pourront être
adjugés l'an prochain pour permettre le
premier coup de pioch e en 1974.

En attendant , Sion s'organise pour
résoudre ses problèems divers : exiguïté des
lieux , pénurie éventuelle de personnel , solu-
tion à apporter aux problèmes sociaux.

Notons une initiative originale. Actuelle-
ment à l'hôpital sédunois médecins et direc-
teur donnent gratuitement un cours de
recyclage destiné à d'anciennes infirmières
qui ont quitté la profession à la suite

notamment de leur mariage. Celles-ci , au
nombre d'une quarantaine , reprennent
contact avec la médecine moderne et pour-
ront au terme de leur nouvelle formation
soit en mai prochain reprendre place dans
l'un des établissements du canton.
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A la recherche de Tchékhov
par Aimée Alexandre
A la recherche de Tchékhov, essai de biographie inté-
rieure (1), par Aimée Alexandre, est bien un livre de
femme. A l'intuition et à la compréhension souvent
profondes se mêle le besoin de chercher querell e au
grand écrivain en l'enfermant dans ses complexes et
ses contradictions. Autrement dit , si Aimée Alexandre
a très justement décelé les faiblesses de l'homme, elle
n'a pas su rendre entièrement justice à son intégrit é
morale , et à ce qu 'il faut bien appeler sa sainteté.
Le point magistral de sa démonstration , c'est l'enfance.
Comme Dostoïevski , Tchékhov a eu le malheur d'avoir
pour père un monstre, et qui pis est, un monstre mora-
lisant. Toute sa vie intérieure en sera bouleversée de
manière irrémédiable. Ainsi , le soir, l'enfant ne peut
pas aller se coucher ; il doit veiller dans l'épicerie de
son père et y passer une partie de la nuit pour y rece-
voir les éventuels clients. Dans cette boutique , il fait
froid, il grelotte, il fait sombre, et il ne peut ni lire
ni travailler. C'est un enfer en miniature, mais le père
est content : il est servi par son fils.
Anton Tchékhov est un enfant doux et obéissant , néan-
moins son père le bat. Pourquoi ? Parce que lui-même
a été battu dans son enfance et qu'il est bien de bat-
tre ses enfants. Cela fait partie d'une bonne éducation.
Autre scène : un rat s'est noyé dans un tonneau d'excel-
lente huile de table. Va-t-on jeter l'huile ? Non , la
perte serait trop considérable. Le père imagine de faire
exorciser cette huile impure , le prêtre officie , puis
viennent les réjouissances, et l'on mange avec grand
appétit les zakouskis tout luisants d'huile. Que devait
penser l'enfant d'une telle cérémonie ?
Avec sa déchirante discrétion, Tchékhov a écrit :
« Dans mon enfance, je n'ai pas eu d'enfance. » Enfant ,
Tchékhov était déjà ce petit adulte obligé de se sacri-
fier pour tout le reste de la famille. Il est tenu de
faire semblant de croire que tout va bien quand il sait
positivement que tout va de travers. Ainsi la vie est
comédie, une infecte et risible comédie, à laquelle
président, bien entendu, les principes moraux. La vie
est triste , parce qu 'elle est tout entière échec. La vie
n'a point de colonne vertébrale.

Aprà une enfance pareille, un être moins noble aurait
décidé de jouir de la vie sans scrupule aucun. Tché-
khov, lui, ne peut pas ; il va devenir médecin, car il
faut qu 'il aide ses semblables. Ce besoin d'aider autrui
se manifeste de manière lumineuse lorsqu 'il décide

[ Iff dlTHleOfta;
de visiter le pénitencier de Sakhaline, où jour après
jour , il interroge personnellement un détenu après
l'autre. Et pourquoi ? Pour rien. Sans même avoir
l'espoir d'améliorer leur sort. Pour ma part, je ne
vois pas un seul écrivain dans la littérature universelle
qui aurait été capable d'un tel acte de charité. Ni
Tolstoï. Ni même Dostoïevski.
Aimée Alexandre reproche à Tchékhov de n'avoir pas
eu dans sa vie personnelle l'honnêteté, la lucidité par-
faite qu'il a mise dans son travail de romancier.
Tchékhov, écrivain , est irréprochable ; l'homme volon-
tiers se dupe. Accusation fondée lorsque l'on considère
Tchékhov en face de sa maladie. Mais quel malade ne
cherche à entretenir des illusions sur son cas ? <c Le
sang qui coule de la bouche a quelque chose de sinis-
tre : c'est comme la lueur d'un incendie. » Tchékhov
constate, puis il plaisante et s'efforce de minimiser
et d'oublier. C'est humain.
Mais c'est face à l'amour qu'Aimée Alexandre voit
rouge et réellement se fâche. Ce maudit Tchékhov
a eu la chance d'être aimé par Lika, une fille ravissan-
te, et au lieu de foncer, il hésite, il prend peur, il ne
songe qu'à se mettre en garde. Il a le mauvais goût
de lui écrire : « Nous autres, les Tchékhov, à l'opposé
de tous les autres hommes, n'attentons jamais à la
vertu des jeunes filles. C'est notre principe. Ainsi, vous
êtes libre. » La malheureuse va prendre un amant , elle
aura un enfant et elle sera abandonnée. Tout cela par
la faute de Tchékhov. Est-ce bien vrai ?
La vérité, c'est que Tchékhov, à cause du ver qui le
ronge, ne peut envisager d'être heureux. Son mariage
avec Olga ne sera pas une pleine réussite ; l'actrice
est trop occupée, trop brillante, trop fêtée. En face
d'elle, il se sent marginal. Et il n'a plus qu'à s'en aller
mourir à Badenweiler, dans la Forêt-Noire, avec une
discrétion telle, qu'au médecin venu à son chevet il
dira : « Ich sterbe », en langue allemande, par un
scrupule de politesse qui le définit et le caractérise
tout entier.

P L B
(1) Buchet-Chastel
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Eglise Saints-Pierre-ei-Paul (Ufnau - die Klosterinsel Im ZUrlchsee)

ufnau , die Klosterinsel im Ziirichsee,
Publié par Ulrich Gut et Peter Ziegler.
Photographies d'Ernst Liniger. (Th. Gui
et Cie Verlag, Stafa, Zurich.) Très com-
plète et intéressante monographie, au
cours de laquelle les auteurs passent en
revue tous les aspects de la question :
nom et description de l'île, oiseaux, pois-
sons, _ navigation , préhistoire et période
romaine, temple gallo-romain , chapelle
Saint-Martin, église Saints-Pierre-et-Paul,
auberge et visiteurs. Ils étudient la déco-
ration des églises, les récentes restaura-
tions, puis l'histoire d'Ulrich de Hutten ,
l'humaniste de la Renaissance qui vint
mourir dans l'île et dont la 'tombe n'a
été identifiée que ces dernières années.
Enfin, pour couronner cette étude, c'est
l'île d'Ufnau telle que l'ont vue et célé-
brée les poètes zuricois, notamment
Meyer et Relier. Un livre à la fois
savant et plein de charme.

Le Surréalisme. Par Gérard Durozoi el
.Bernard Lecherbonnier. (Larousse.) In-

conscient , érotisme, arts sauvages, hu-
mour noir, c'est la présentation du sur-
réalisme à travers son histoire, à partir
de ses précurseurs, Sade et Lautréamont ,
jusqu 'à son plein épanouissement chez
Aragon, Eluard et André Breton.

Georges Redard. L'UNIVERSITÉ A
L'HEURE DE LA CONTESTATION.
Réflexions d'un mandarin. (Verlag Paul
Haupt, Berne 1971.) Un discours de
recteur qui fait preuve d'une étonnante
liberté d'esprit , vu que pas un instant
le « mandarin » n'oublie qu'il a été au-
trefois un militant d'extrême gauche. Un
pied dans le camp des professeurs, un
pied dans le camp des étudiants, Georges
Redard est donc bien placé pour résou-
dre les difficiles problèmes qui se posent
aux universités d'aujourd'hui.

Manvell et Fraenkel. L'AFFAIRE RU-
DOLF HESS. Témoins de notre temps.
(Stock.) Le 10 mai 1941, à 5 heures
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Pension pour chevaux
Leçons d'équirarion
Cours de sauts
Ainsi que de belles promenades...

à des prix modérés
et toujours quelques bons chevaux de concours
(irlandais français, allemands) et de promenade
à vendre.
Tél. (038) 36 15 19 Fermé le mardi

Faites

cintrer
vos chemises
R. POFFET Ecluse 10

Neuchâtel.
Tél. (038) 25 90 17.

GELÉE ROYALE POLLEN
DIRECTEMENT DU PRODUCTEUR

Documentation gratuite sur demande i

CEDISA, 1022 CHAVANNES-RENENS
Tél. (021) 35 48 22

45 de l'après-midi, Rudolf Hess, l'un
des plus proches collaborateurs d'Hitler,
atterrissait , seul à bord d'un avion, dans
la campagne anglaise pour faire des
propositions de paix au gouvernement
Churchill. L'affaire suscita une profonde
stupeur. Rudolf Hess avait-il agi de sa
propre initiative ou sur un ordre du
Fuhrer ? Etait-il devenu fou , comme les
nazis le prétendirent ? Y avait-il derrière
ce coup de théâtre une manœuvre diri-
gée par l'une quelconque des grandes
puissances 7 Cette fameuse affaire, Man-
vell et Fraenkel la racontent en toute
objectivité , à l'aide de nombreux docu-
ments. Après avoir rappelé les antécé-
dents de Rudolf Hess, y compris son
passage à l'Ecole de commerce de Neu-
châtel , ils suivent heure par heure la
folle équipée qui aurait pu fort mal fi-
nir ; en réalité, c'est un miracle qu'il
ne se soit pas tué. On le voit passer
sur les toits , puis à la dernière seconde
sauter en parachute de son avion qui
l'instant d'après va s'écraser au sol. Puis

c'est l'internement , la condamnation à
Nuremberg et la longue détention à
Spandau. Persuadé d'abord que les An-
glais n 'avaient rien de mieux à faire que
de signer la paix , puis douloureusement
surpris par leur refus , s'emmurant dans
sa logique irrationnelle , malade mytho-
mane, Rudolf Hess présente les pathéti-
ques contradictions de certains person-
nages shakespeariens.

Marie Dormoy. LA VIE SECRÈTE DE
PAUL LÉAUTAUD. (Flammarion.) Com-
me celle de Tchékhov, la vie de
Paul Léautaud s'explique tout entière
par son enfance malheureuse. Fils d'un
viveur impénitent et d'une mère loin-
taine, le petit Paul trouve l'affection
dont il a besoin auprès de son chien
nommé Tabac à cause de sa couleur
qui était celle d'un beau cigare doré.

On trouve ici -la relation de la vie senti-
mentale secrète de Léautaud , jusqu'aux

étranges retrouvailles avec sa mère.
L'écrivain pratiquait la maxime : « On
ne dit rien de ce qui vous blesse. »
C'est pourquoi il n'a aimé tout à fail
librement que les bêtes errantes ou ma-
lades, sur lesquelles il se penchait com-
me les frères de saint Jean de Dieu se
penchent sur les enfants infirmes.

André Manaranche. DIEU VIVANT ET
VRAI. (Editions du Seuil.) Dans cette
très vivante étude, l'auteur pose la ques-
tion fondamentale : Dieu est-il encore
vivant ? Ou est-ce que le monde mo-
derne a réussi à le réduire à l'état
de cadavre ? L'essence du christianisme,
c'est d'être une religion en marche vers
la conquête du monde. Donc, « si l'Egli-
se devait se réduire à un blockhaus exi-
gu , isolé dans un vaste monde pour moi-
tié sécularisé et pour moitié mythique,
à travers lequel des fidéistes criards
feraient de temps en temps des sorties
« prophétiques >, il faudrait désespérer

de Dieu lui-même, parce qu'il aurait
sans aucun doute raté sa Rédemption
comme sa Création ». L'astuce du monde
moderne, pour dévaloriser l'idée même
de Dieu, a été d'imaginer un Dieu mala-
de, souffrant , découragé, empêtré dans
ses propres contradictions ; bref, un Dieu
inactif et impuissant. A ce Dieu mal-
heureux, André Manaranche oppose le
Dieu vivant et vrai, le Dieu bien portant
qui donne la santé, le Dieu qui fait
vivre dans cette vie comme dans l'au-
delà.

Choisir. Revue culturelle. Mars 1972.
Etudes diverses sur le nouveau rapport
Etats-Unis ¦¦ Chine , sur la résistance non
violente, sur la résurrection de Jésus, à
quoi s'ajoute un document de base :
le texte intégral de la conférence Pfiirt-
ner sur la morale sexuelle. Position
avancée, assez difficile à concilier avec
le catholicisme traditionnel .

P.-L. B.
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Grasshoppers u. la Maladière
,0^ football En match amical cet après - midi

Dimanche dernier, un quotidien gene-
vois semblait reprocher à Neuchâtel Xa-
max d'avoir, au cours de la pause hi-
vernale, cherché à « en mettre plein la
vue » à des clubs de première ligue ou
de série inférieure, tandis que Vevey
avait « mis tous les atouts de son côté
en rencontrant des adversaires de ligue
A». Il est donc temps de rappeler à
la mémoire de ceux... qui n'en ont pas
que si Neuchâtel Xamax a affronté
Urania et Audax, il a aussi joué contre
Servette et Young Boys. Que les Gene-
vois considèrent Servette comme une pe-

tite équipe de série inférieure passe en-
core, mais Young Boys...

LES DEUX« K »
Cet après-midi, le public est invité

à une nouvelle partie amicale, entre Neu-
châtel Xamax et Grasshoppers. L'affaire
promet un spectacle de qualité. Sur sa
lancée de Vevey, l'équipe d'Artimovicz
devrait être capable d'offrir une résis-
tance intéressante au champion suisse,
cela même si l'entraîneur neuchâtelois
prévoit quelques changements à' sa for-
mation, avant le match comme au cours

de celui-ci. C'est ainsi que, désirant don-
ner un peu de repos à Blusch (encore
légèrement blessé), Rub et Traber, Arti-
moviez a prévu les rentrées de Stauffer,
Kerkhoffs et Kroemer. Mantoan rem-
plira les fonctions de l'arrière libre tan-
dis que Stauffer sera « fixé » à l'avant-
centre, « Kudi » Muller. Kroemer, quant
à lui, tiendra le poste d'allier droit,
Bonny passant sur la gauche. Enfin,
Kerkhoffs devra faire oublier Rub, tâche
que Citherlet et Ohliiauscr risquent de
rendre plutôt difficile !

PLATEAU DE VEDETTE
Grasshoppers, bien entendu, viendra

à la Maladière avec son équipe com-
plète. La situation en tête du classement
de la ligue A ne l'autorise pas, en effet,
à se relâcher. Le champion, qui peut
encore conserver son titre, n'a pas l'in-
tention de venir à Neuchâtel dans un
simple but touristique. Les Deck, Stau-
denmann, Ohlhauser, « Bigi » Meyer,
Winiger, Muller et autres Schnceberger,
à l'instar de leurs adversaires neuchâ-
telois, donneront donc . leur pleine mesu-
re, en cette fin d'après-midi. Si le temps
est favorable, le spectacle devrait . bien
valoir le déplacement.

L'équipe neuchâteloise : Lecoultre ;
Claude, Mantoan, Stauffer, Monnier ;
Durr, Brunnenmeier, Amez-Droz ; Kroe-
mer, Kerkhoffs, Bonny. Remplaçants :
Rickli, Schweizer et éventuellement Pauls-
son, suivant son état de santé.

F.P.

ENTRE AUTRES.— Schneebergei-, que I on voit ici dans une pose spectaculaire, n'est pas le moindre
des atouts de Grasshoppers qui affrontera Neuchâ tel Xamax cet après-midi à la Maladière.

(Photo Keystone)

Le Locle attend Durrenast
Pour le championnat de première ligue

Le début de ce second tour de cham-
pionnat ne semble pas particulièrement
faste pour l'équipe locloise. En trois ren-
rencontres, les Montagnards n'ont aug-
menté leur capital que d'un tout petit
point.

Il semblait, pourtant, que les déconve-
nues du premier tour, puis les matches
de préparation , laissaient prévoir une
autre issue. Hélas ! le manque d'effica-
cité des Loclois devient chronique. Le
bon remède n'a pas encore été trouvé.

La situation devient très sérieuse.
Dimanche dernier, tous les compagnons
d'infortune des Loclois ont récolté des
bénéfices. La marge de sécurité, qui
semblait favorable aux hommes de Fa-
vre à la faveur de deux rencontres en
retard, s'amenuise dangereusement. Le
point de rupture n'est pas éloigné. Ce-
pendant, malgré ces prévisions plutôt
pessimistes, nous nous refusons à croire
que l'équipe neuchâteloise n'est pas ca-
pable de mieux.

BOSSET BLESSÉ
Dimanche dernier, à Yverdon, elle a

prouvé, au début de la reprise, qu'elle
savait jouer au football ; elle aurait
mérité, sans aucun doute, un sort meil-
leur. Mais une nouvelle fois, la mal-
chance a frappé : Bosset, qui jouait une

partie exemplaire, a dû quitter ses cama-
rades à la suite d'une blessure. Ce nou-
veau coup du sort affecta tout parti-
culièrement les hommes de Francis
Favre, au moral déjà chancelant.

La vie continue et la roue tourne. Un
nouvel adversaire est attendu en ce
samedi de Pâques, aux Jeannerets :
l'équipe oberlandaise de Durrenast.
Encore une fois, la tâche sera rude pour
les joueurs locaux. Souhaitons, cepen-
dant, qu'ils fassent un heureux « poisson
d'avril » à leurs partisans sous forme
d'une victoire probante, qui serait la
bienvenue dans le panier' de Pâques.

P.M.

POUR MÉMOIRE (
1. Nyon 16 12 2 2 40 17 36 1

2. Berne 16 8 6 2 31 19 2 â
3. Rarogne 16 8 4 4 23 20 20 M
4. Audax 15 7 3 5 28 19 17 1
5. Thoune 15 7 3 5 32 25 17 =
6. Yverdon 16 6 4 6 25 22 16 1
7. Durrenast 16 6 4 6 28 16 16 =
8. Meyrin 16 6 2 8 15 22 14 =
9. La Tour 15 5 3 7 26 35 13 1

10. Central 15 4 5 6 24 37 13 1
11. Urani a 16 5 3 8 26 25 13 =
12. Le Locle 14 2 6 6 17 20 10 =
13. Minerva 16 1 3 12 13 41 5 =

IIe LIGUE
JURASSIENNE \

Onze buts seulement ont ete mar-
qués en ce premier dimanche de prin-
temps, en deuxième ligue jurassienne.
C'est peu, si l'on sait que les 12 équi-
pes du groupe étaient sur la brèche.

Cette journée avait une importance
toute particulière pour les quatre pré-
tendants, qui s'affrontaient directement.
Surprise à Moutier, où l'ex-pension-
naire de la Ire ligue a sérieusement
hypothéqué ses chances de succès final
en se faisant damer le pion par Aurore.
Décevants, les Prévôtois furent incapa-
bles de compenser l'unique but de la
partie, œuvre du Biennois Vasas. Le
second « match au sommet » avait Bon-
court pour site opérationnel. Boujean
34, le plus dangereux rival des Juras-
siens dans la course au titre, a posé
des problèmes aux frontaliers. Les dé-
fenseurs des deux camps veillaient au
grain, tant et si bien qu'aucun but ne
fut marqué. Ce partage des points ne
mécontenta cependant personne.

A six semaines de la fin de la com-
pétition, Boncourt possède deux points
ou plus d'avance sur le trio des vien-
nent-énsuite.

A l'autre extrémité du tableau, des
trois candidats à la relégation, seul
Grunstern qui est déjà pratiquement con-
damné, a récolté un point , acquis à
Mâche. Le derby Reconvilier-Tramelan
fut un nouveau sujet de déception pour
les hommes de Matter. Tramelan a, com-
me au premier tour, été vaincu. Re-
convilier, grâce à ce succès, s'éloigne
de la zone malsninp ..

Classement : 1. Boncourt 16-25 ; 2
Aurore 16-22 ; 3. Boujean 34 15-21 ; 4
Moutier 16-21 ; 5. Longeau 16-17 ; 6
Lyss 16-15 ; 7. Reconvilier 16-15 ; 8
Tramelan 16-15 ; 9. Mâche 16-13 ; 10
USBB 16-10 ; 11. Bévilard 15-9 ; 12
rj mnstern 16-7.

En troisième ligue
TOUJOURS CENERI

Groupe 5. — Ceneri a eu chaud.
Les Latins de Bienne n'ont guère été à
l'aise en accueillant la lanterne rouge,
Lyss. En fin de compte pourtant, les
joueurs locaux ont été déclarés vain-
queurs.

Rien ne va plus pour Munchenbuchsee,
étrillé par un Aegerten qui commence
à regretter amèrement les points égarés
stupidement l'automne passé. Buren, qui
a abandonné un point devant Mâche,
voit même maintenant son poste de
dauphin menacé par cet étrange Aeger-
ten. Taeuffelen a sonquis des points
salvateurs face à Nidau.

Classement : 1. Ceneri 11-20 ; 2. Bu-
ren 12-16 ; 3. Aegerten 11-14 ; 4. Mun-
chenbuchsee 12-14 ; 5. Taeuffelen 12-9 ;
6. Mâche II 11-8 ; 7. Nidau 10-7 ; 8.
Dotzigen 11-7 ; 9. Lyss 2A 12-6.

RÉVEIL DES JURASSIENS
Groupe 6. — Depuis le mois d'août

1971, Reuchenette courait après le suc-
cès. Enfin, les footballeurs du bord de
la Suze ont pu fêter leur première vic-
toire. Il était temps. Du même coup,
l'espoir renaît pour ce club qui a con-
quis ses premiers lauriers à Madretsch.
Courtelary, contre toute attente, a sub-
tilisé un point au chef de file, Aarberg.
Pour ne pas demeurer en reste, les
Neuvevillois ont empoché un point chez
le second classé, Lyss.

Orpond et Longeau, vu le réveil de
la lanterne rouge, n'ont plus leur place
assurée en 3me ligue.

Classement : 1. Aarberg 12-22 ; 2.
Lyss 2B 13-20 ; 3. Perles 13-17 ; 4.
Madretsch 13-15 ; 5. La Neuveville 12-
14 ; 6. Aurore II 13-13 ; 7. Courtelarv
13-8 ; 8. Orpond 13-7 ; 9. Longeau II
12-6 : 10. Reuchenette 12-4.

MERVELIER RÉTROGRADE
Groupe 7. — Les bouleversements

se multiplient au haut de l'échelle. Cinq
formations prétendent encore acquérir
le droit de participer aux finales d'ascen-
sion. La bataille fait donc rage et bien
malin est celui qui pourrait actuellement
émettre un pronostic.

Delémont II, en disposant nettement
des Genevez, a pris les rênes du grou-
pe. Vicques, auteur d'une remontée spec-
taculaire, a dernièrement épingle Tra-
melan II à son tableau de chasse. Cour-
rendlin, très longtemps discret, refait
surface. Mervelier, pour sa part, est en
nette perte de vitesse. Depuis un mois,
le néophyte rétrograde régulièrement. Di-

DÉCEPTION.— Entraîné par Fankhauser (à droite), Moutier était
bien placé pour jouer un rôle de premier plan en ce second four.
Mais il ne justifie pas les espoirs mis en lui.

(Photopress-archives)

manche, il a déçu son public en se fai-
sant ridiculiser par Les Breuleux. Ta-
yannes, quant à lui, s'est mis à l'abri
de tout souci.

Classement : 1. Delémont II 13-17 ;
2. Vicques 13-17 ; 3. Mervelier 13-16 ;
4. Courrendlin 12-15 ; 5. Corban 13-15 ;
6. Tavannes 12-12 ; 7. Tramelan II 12-
10 ; 8. Le Noirmont 13-10 ; 9. Les Breu-
leux 13-9 ; 10. Les Genevez 12-6.

CHEVENEZ A BOUT DE SOUFFLE

Groupe 8. — Chevenez ne répétera
pas sa performance de la saison passée.
Le champion en titre, qui accumule les
contre-performances depuis la reprise,
s'est incliné en donnant pourtant l'hos-
pitalité à Grandfontaine.

Quant au favori No 1, Courtételle,
il a peiné avant de s'affirmer à Aile.
Glovelier, vainqueur de Bassecourt, se
maintient, lui aussi, aux avant-postes.
Deux points précieux ont été conquis
par Courtedoux, aux dépens de Courte-
maîche qui nous avait habitués à mieux.

Classement : 1. Courtételle 13-22 ; 2.
Glovelier 12-18 ; 3. Chevenez 13-18 ;
4. Bure 13-13 ; 5. Courtemaîche 13-12 ;

6.. Grandfontaine 13-12 ; 7. Fontenais
12-10 ; 8. Aile 13-10 ; 9. Courtedoux
13-8 ; 10. Bassecourt 13-5.

LIET

Moutier déçoit

Brillante tesra©
de J. Raaflaub

kJC3i? escrime

A plusieurs reprises, pendant ce mois
de mars, Joël Raaflaub s'est mis en
évidence. Tout d'abord , en remportant
brillamment les deux brassards, épée et
fleuret.

Au fleuret , il s'imposa en finale
devant Charles Eichhorn, comme en té-
moigne le classement : 1. Raaflaub, 2.
Eichhorn, 3. F. Thiébaud, 4. M-C. Bé-
trix, etc.

A l'épée, les favoris se p laçaient nor-
malement aux places d'honneur. En au-
cun moment, Raaflaub ne fu t  inquiété,
et il remporta le brassard sans concé-
der de défaite : 1. Raaflaub 8 victoi-
res ; 2. D. Thiébaud 7 v. ; 3. Matile 6 ;
.4. Crelier 5 ; 5. F. Thiébaud 4 ; 6. Schà-
fer  2 ; 7. Guinand 2 ; 8. Ou 1 ; 9. Chkil-
nix -1.

Au classement intermédiaire de l'an-
née, Raaflaub est encore en tête avec
169 points, suivi de très près par le ju-
nior Louis Crelier (158) et de D. Thié-
baud et Matile (120).

En plus de ces résulta ts sur le plan
neuchâtelois, Raaflaub s'est distingué ré-
cemment, à Fribourg, au championnat
suisse au fleuret , en décrochant une
brillante deuxième place, derrière le
Lausannois Cosandey. Signalons égale-
ment, à Fribourg, la participation de
D. Thiébaud et Matile, qui parvin rent
aux demi-finales, et celle de Crelier et
Jeanneret , qui échouèrent en quart de
finale.

Le sympathique et talentueux Joël
Raaflaub est un exemple pour tous les
jeunes tireurs de la salle du Pommier.

L.C.

,̂ gf\ échecs ™1 Notre chronique hebdomadaire

Passez-moi l'expression, mais je ne fais
que respecter la vérité historique. Eh !
oui, c'est un bouffeur, et dans un cer-
tain sens d'ailleurs, nous sommes tous
des bouffeurs ! Admettons, pour être
plus précis, qu'il y a des bouffeurs spé-
cialisés :

Il y a le bouffeu r de pions d'abord ,
timide, effacé. On dirait qu'il a presque
honte de croquer ces malheureux petits
êtres, qu'il a mauvaise conscience. Il
vous dira : « C'est sûrement pas bon ,
mais j'essaye tout de même, pour voir. »
Et parfois effectivement, il voit. Et puis
il y a le bouffeur de pièces. Celui-là,
vous ne pouvez pas ne pas le recon-
naître. II allume perpétuellement un ci-
gare, il rit haut, parle fort, prend tout
le monde à témoin, pendant que vous
jurez intérieurement (ou du moins je
l'espère), pour avoir malencontreusement
oublié cette femelle au milieu de l'échi-
quier.

Et enfin... il y a le bouffeur de qua-
lité (il fait la différence entre une pièce
mineure et une tour) . C'est le bouffeur
moderne, le bouffeur de l'avenir. His-
toriquement, d'abord : autrefois, on man-
geait la qualité sans tambour ni trom-
pette, en famille, si l'on peut dire . Mais
voilà qu 'aujourd'hu i, la moitié des
joueurs d'échecs se met à sacrifier la
qualité. Que voulez-vous que fasse l'au-
tre moitié, si ce n'est la bouffer ? Psy-
chologiquement, ensuite : le bouffeur de
qualité utilisera les procédés modernes
de propagande et d'intimidation. Il af-

firmera d un air faussement désinvolte
qu'évidemment, vous n'avez pas beau-
coup de compensation pour le matériel
perdu , mais que vous pouvez cependant
encore vous défendre, etc.. Heureuse-
ment, cet individu est souvent puni. En
voici la preuve :

Partie jouée le 10.12.69
ATTINGER - ROBERT

Ouverture française
I. e2-e4, e7-e6 2. d2-d4, d7-d5 3.

Cbl-d2, a7-a6.
Un coup de Botvvinik
4. e4-e5, c7-c5 S. c2-c3, Cb8-c6 6.

Cd2-f3, f7-f5.
Keres ne mentionne que 6. ... Fd7.
7. Ffl-d3, Dd8-b6 8. Cgl-e2, Fc8-d7

9. h2-h4 ?
Pour répondre à 9. ... g6 par 10. h5.

Ce coup affaiblit pourtant trop l'aile
roi. 9. oo était préférable.

9. ... Cg8-h6 10. Fclxh6, g7xh6 11.
oo?

Bien trop dangereux ! Il fallait essayer
11. Th3, et si 11. ... Tg8, 12. Rfl ,
13. Tg3.

II. ... Th8-g8 ! 12. Fd3-c2, c5xd4
13. c3xd4, Tg8-g4 14. g2-g3, Ff8-c7
15. Ce2-f4, ooo 16. Tal-cl.

Le jeu des blancs est passif , pour ne
pas dire fataliste.

16. ... Td8-g8 17. Rgl-hl, Rc8-b8 !
On n'est j amais assez prudent 1 La

tour cl pourrait devenir méchante. Les
Blancs menacent en effet 18. Fxf5 (ce
qui n'allait pas au coup précédent, à
cause de Txf4), et si 18. ...exf5, 19.
Cxd5, Dd8 20. Cxe7t , Dxe7 21. d5,
Rb8 (21. ... f4 22. e6) 22. dxc6, Fxc6
23. Txc6 ! avec des contre-chances.

Tfl-el, Db6-d8 19. Cf3-h2 ?
Eh ! eh ! se disaient les Blancs avec

satisfaction. Les Noirs vont sacrifier la
qualité en jouant 19. ... Fxh4 ?, je pren-
drai la Tg4, je jouerai 21. Fa4 !, et
les Noirs n'auront que peu de compen-
sation pour le matériel perdu. C'est bien
ce qui se passa, enfin presque !

19. ... Fxh4 ! 20. Ch2xg4, Tg8xg4
21. Fc2-a4, Tg4xf4 ! 1

Vous ne me croirez peut-être pas,
mais je n'ai eu aucun plaisir à manger
cette seconde tour.

22. g3xf4, Fh4xf2, 23. Fa4xc6, Dd8-
h4t 24. Rhl-g2, Dh4-g3t 25. Rg2-fl,
Fd7xc6. 26. a2-a4, Ff2xel 27. Ddlxel,
Dg3xf4 28. Rfl-g2, Dfùxd4, et les Noirs
gagnèrent en quelques coups.

Nouvelle
D'après nos dernières informations, le

match Fischer-Spasski débuterait le 22
juin à Belgrade, où se joueraient les
1,2 premières parties. Le 6 août com-
mencerait à Reykjavik la seconde moitié
du match.

P.A.

«C'est un bouffeur »

Les «filles» de Martschini
durant 10 iours à Hauterive

^g 
gym nastique Dans le 

Cadre
de leur préparation aux Jeux

LA MEILLEURE.— Kaethy Fritschi est, incontestablement, notre
meilleure gymnaste à l'heure actuelle. Dans une semaine, les
Neuchâtelois pourront apprécier son talent «de visu».

(Photo Keystone)

Le cadre naturel et les Installations sportives d'Hauterive semblent con-
venir particulièrement aux gymnastes suisses et singulièrement à notre
équipe nationale féminine. On se souvient du passage encore relativement
récent, sur les hauts de Neuchâtel, des jeunes tilles en passe de devenir
membres de l'équipe suisse A. Or, voici qu'un autre camp d'entraînement
nous est annoncé, du 30 mars au 9 avril, à Hauterive à nouveau. Mais,
cette fols, le stage réunira la « crème » de notre gymnastique féminine,
à savoir les Kaethy Fritschi, Patricia Bazzi et autres Liselotte Marti. Au
total, dix Jeunes filles, sous les ordres de l'entraîneur fédéral, le Tché-
coslovaque Ludek Martschini, vont tenter d'améliorer leur technique déjà
appréciable afin de mériter, en fin de compte, leur sélection pour les
Jeux olympiques de Munich.

Lundi, en fin de matinée, cette charmante cohorte sera présentée à
la presse. Une autre démonstration, publique celle-là, est prévue pour le
vendredi 7 avril, à 19 heures. A cette occasion, les jeunes gymnastes
accompliront le concours olympique complet. Et ce sera du sérieux
puisque, suivant la qualité de leur exhibition, les concurrentes participeront
— ou ne participeront pas — aux prochaines rencontres Internationales
préparatoires aux Jeux de Munich.

Le public saura certainement apprécier l'aubaine qui lui est offerte grâce,
disons-le en passant, aux efforts de M. C. Hochull, président de l'Asso-
ciation neuchâteloise de gymnastes à l'artitique, et de Mme B. Progln,
responsable cantonale de la gymnastique féminine à l'artistique.

R.N.
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LA SUISSE REMPORTE UNE VICTOIRE MERITEE
ET DEVIENT CHAMPIONNE D'EUROPE JUNIORS

j  ̂hockey sur glace Finaliste contre la Pologne à Lyss

SUISSE - POLOGNE 4-2 (1-1 2-1 1-0
MARQUEURS. — Curelarne 3me ; Bru-

gier, 9me ; Horisberger, 22me ; Jerchel ,
32me ; Brugier, 34me ; Lindenmann, 41 me.

SUISSE. — Grubauer ; Hager, Lanzcn-
dorfer ; Hofmann, Kaufmann ; Kolliker ,
Luthi ; Horisberger, Lindenmann, Mattli ;
Wittwer, Nussbaumer, Wager ; Crocci-Torti ,
Berger, Brugier. Entraîneur : Killias.

POLOGNE. — Slowakiewicz ; Frasik,
Marcmezak ; Potoczek, Jerchel ; Csorick,
Rokicki, Mrowca ; Nahumko, Stusarczky,
Kaczmarek ; Byrka, Kuciucki, RybskL En-
traîneur : Knrek.

ARBITRES. — MM. Gobetsy (Autriche)
et Krisch (Yougoslavie).

DANS MES BRAS... — Le Suisse Horisberger (12) vient de marquer.
I tombe dans les bras de Lindenmann, alors que Mattli (9) et

Hofmann (3) manifestent également leur contentement.
(Avipress - J.-P. Baillod)

NOTES. — Patinoire de Lyss. 2000 Spec-
tateurs. Glace en excellent état. La Suisse
joue sans Neiiiiuger (Coire). A la 15me mi-
nute , Csorick se présente seul devant le gar-
dien Grubauer, mais ne peut marquer. A la
22me, Buk prend la place de Slowakiewicz
dans le but polonais. A la 23me, Grubauer
est battu , mais Hager dégage le palet qui
allait pénétrer dans le but suisse. A la
41me, un tir de Wittwer est sauvé sur la li-
gne de but par Slusarczyk. A la 44me, Buk
est battu ; c'est sou défenseur Jerchel qui
évite une nouvelle capitulation à son équi-
pe. Dès le deuxième tiers-temps, Kauf-
mann ne quitte la glace qu'à cle rares ex-
ceptions ; dès cet instant , la Suisse tourne à
deux lignes de défense. Pénalités : deux fois

deux minutes contre la Suisse ; quatre fois
deux minutes contre la Pologne, plus dix
minutes de méconduite à Kaczmarek.

DES ARGUMENTS
Le public bernois de Lyss en a eu pour

son argent , tant le match entre les juniors
suisses et polonais souleva l'enthousiasme
non seulement par l'enjeu (un titre européen
du groupe B), mais surtout par sa qualité.
De plus, la victoire des protégés de Killias
est avant tout une victoire du jeu collectif ,
de l'esprit d'équipe même si certaines in-
dividualités marquèrent de leurs empreintes
cette rencontre.

Ainsi , la Suisse a retrouvé la place qu 'elle
avait perdue en 1969 à Genève : un rang
parmi les « grands » d'Europe. Place méritée
en raison même des qualités intrinsèques
des Suisses. Face a un adversaire solide,
rapide dont les éléments paraissaient plus
solides, les hommes de Killias ont répliqué
avec des arguments non négligeables : ra-
pidité d'exécution , excellente technique, jeu
collectif , imagination dans l'élaboration des
attaques, organisation de jeu. De plus, les
Suisses étaient — tout comme les Polonais
— au bénéfice d'une excellente condition
physique. Quant aux hockeyeurs de Varso-
vie, ils affichèrent des qualités identiques ù
l'exception d'un jeu plus personnel. C'est fi-
nalement dans cette différence qu'il con-
vient de rechercher les deux, buts d'écart à
l'issue d'une rencontre de haut niveau qui
n'aurait en rien déparé le championnat de
ligue A !

EN ÉVIDENCE

Victoire collective des hommes de Killias
certes ; mais également une occasion pour
quelques joueurs de se mettre en évidence
sur le plan personnel. C'est ainsi que le
gardien bernois Grubauer démontra toutes
ses qualités. La sûreté de ses réflexes, son
sens de l'anticipation et du placement en
font un réel « espoir ». Au niveau du sec-
teur défensif , ce fut le Chaux-de-Fonnicr
Kaufmann qui sortit nettement du lot. In-
fatigable, excellent technicien , U contribua ,
par ses contres , ù relancer une attaque où
les Brugier (Villars), Horisberger (Langnau),
Lindeniann (Arosa) se mirent particuliè-
rement en évidence grâce à leur sens de
l'anticipation et de l'imagination dans l'éla-
boration de leurs attaques.

Face à cette équipe de Pologne consi-
dérée comme légèrement favorite sur l'en-
semble du tournoi , la Suisse joua sans com-
plexe ; rapidement , elle sut prendre le
match en main. Certes, les joueurs de l'Est
ouvrirent la marque (rupture de Curelarne)
après trois minutes de jeu seulement. Or,
loin de se décourager , les « poulains » de
Killias restèrent fidèles à leur conception
(« forechecker >, constamment l'adversaire) ;
ils trouvèrent de ce fait une jusle récom-
pense en renversant la marque puis en con-
trôlant le jeu , même s'ils subirent les réac-
tions plus rageuses qu 'ordonnées de leurs
adversaires en certaines périodes.

P.-H. BONVIN

Matches de classement : 3me-4me places :
Yougoslavie - Roumanie 5-4 (3-1 0-1 2-2) ;
5me-6me places: Italie - Hongrie 5-3 (1-3 4-
0 0-0) ; 7me-8me places : Autriche - Dane-
mark fi-3 (2-0 1-1 3-2) ; 9me-10me places :
Hollande - France 9-3 (2-3 4-0 3-0).

DOUCHE FROIDE. — Le match avait plutôt mal commencé pour
les Suisses. En effet, à la 3me minute, le Polonais Kucunki (à droite)
ouvrait la marque malgré un retour de Kolliker (No 5). Mais on

connaît la suite...
(Avipress - J.-P. Baillod)

Après une affaire
de dopage :

conséquences
bizarres

L'affaire de dopage dans laquelle avait
été impliqué lors des Jeux de Sapporo ,
Aloïs Schloder , capitaine de l'équipe natio-
nale ouest-allemande , a eu des consé-
quences diamétralement opposées pour ses
protagonistes. Le Dr Franz Schlickenrieder ,
médecin de la formation allemande, qui
avait administré le médicament interdit au
joueur à l'insu de celui-ci , vient de subir un
infarctus du myocarde à la suite des
émotions que lui ont valu cette affaire. Il
semble pour l'instant Hors de danger.

Par contre Aloïs Schloder , mis en vedette
par le scandale , s'est vu proposer , par une
équipe professionnelle américaine , un
contrat de 3 ans assorti de 75.000 dollars.
Le joueur de Landshut a refusé.

9 Match international à Helsinki : Fin-
lande - URSS 3-5 (1-3 1-0 1-2).

Fittipaldi malchanceux et Reutemann gagne
.¦C|3̂  automobilisme Le Grand prix du Brésil à Sao-Paulo

Couru par une température de 28 de-
grés et tin temps orageux, le Grand prix
de formule I de Sao Paulo a laissé les
quelque 100.000 spectateurs brésiliens sur
leur faim. Leur favori Emerson Fittipoldi
qui avai t pris la tête de l'épreuve au 3me
tour et faisait une fin de course triompha-
le après avoir creusé l'écart sur ses plus
dangereux rivaux, sembla perdre soudain
sa belle maîtrise dans les virages en épin-
gle à cheveux du circuit.

On se posait des questions quand il
s'arrêta soudain à son stand. La suspension
arrière de sa célèbre Lotus 72 noire ve-
nait de casser. Les mécaniciens ne purent
que constater la panne et pousser la Lotus
dans le garage. A cinq tours de la fin ,

il voyait son beau rêve s'envoler. Reuteman ,
de con côté, maintenait son avance d'une
minute et demie sur Peterson et s'adjugeait
la course sous les bravos.

INCIDENTS
Il y a peu à dire sur la course elle-

même. L'incident principal se produisit 200
mètres après le départ. Le peloton des
voitures venait à peine de passer devant
les stands et d'amorcer le grand virage à
gauche qui précède la ligne droite , lors-
qu 'un énorme nuage de poussière s'éleva
de la piste non arrosée. Coïncidence cu-

rieuse, ce sont les trois voitures de l'écu-
rie de Frank Williams, pilotées par Pesca-
rolo (Fr), Gethin (GB) et Pace (Bre), qui
s'arrêtaient , victimes de la même panne :
la petite guillotine qui commande l'admis-
sion au carburateur s'était grippée , empê-
chant l'essence d'arriver.

Pendant ce temps, les mécaniciens du
Français BeJtoise qui n'avait pas pu pren-
dre le départ , cherchaient toujours vaine-
ment à mettre le moteur en route. De-
vant , après avoir laissé durant deux tours
le commandement de la course à son frè-
re aîné Wilson , le favori Emerson Fitti-
paldi prit la tête pour ne plus la lâcher.
Du moins le croyait-on.

CLASSEMENT
1. Carlos Reuteman (Arg) Brabham , les

285 km en 1 h 37'16"24 (moyenne 182
km 679). 2. Ronnie Peterson (Sue), Mardi
1 h 3S'43"90 (moyenne 171 km 999).
3. Wilson Fittipaldi (Bré), Brabham 1 h
39'19"62 ; 4. Helmut Marko (Aut), BRM
à 1 tour. 5. Davc Walker ' (GB), Lotus ,
à 1 tour ; 6. Luis Pereira Bueno (Bré) ,
Mardi , à 2 tours ; 7. Emerson Fittipaldi
(Bre) , Lotus , à 5 tours. 8. Alex Soler
Roig (Esp), BRM à 26 tours. Seules trois
voitures ayant terminé la course, les orga-
nisateurs ont établi la suite du classement
au nombre de tours.

Eliminatoires régionales à Porrentruy
4& b°*e 1 Championnats suisses amateurs

Le coup d'envoi des championnats suisses
1972 sera donné dimanche prochain 9 avril
à l'occasion des éliminatoires régionales qui
se dérouleront en trois endroits de la Suis-
se : à Rheineck pour la Suisse orientale , à
Porrentruy pour la Suisse centrale et du
nord-ouest et à Bramois en Valais pour la
Suisse romande et le Tessin.

Cette année, plusieurs forfaits sont enre-
gistrés. Ils proviennent de raisons diverses ,
par exemple à la suite de la décision des

deux clubs de Lausanne et de Morges - Re-
nens de boycotter ces championnats natio-
naux. Parmi les dix champions couronnés
l'an dernier , le Zuricois Erich Hassler (poids
mi-moyen) ne sera pas de la partie. Il en
sera de même du Soleurois Bruno Mueller
(poids mi-weltcr) qui a été suspendu par
son club.

Claude Weissbrodt (Colombier), Armin
Rindlisbacher (Berne), ainsi que les jeunes
Godi Bieler (Sion), Jean-Marc Ackermann
(Genève et Peter Daellenbach (Berne) , tous
trois révélés l'an passé , ne se représenteront
pas non plus. Finalement , ce sont 60 pugi-
listes helvétiques qui se sont inscrits pour
ces éliminatoires régionales. A côté d'eux ,
34 étrangers (29 Italiens , 3 Yougoslaves, 1
Allemand et 1 Espagnol) seront également
en lice , en vue d'obtenir leur billet pour les
éliminatoires nationales qui auront lieu à
Berne le 23 avril.

Voici la liste des boxeurs qualifiés direc-
tement pour les éliminatoires nationales de
Berne , le 23 avril :

Mouche : Fritz Eberhard (Baden), Jean-
Jacques Mourra (Berne). Coq : Gianni Ca-

racchio (Neuchâtel), Eugène Daenzer (Ba-
den). Plume : Rosario Mlicaria (la Chaux-
de-Fonds), Walter Eberhard (Baden), René
Cajochen (Uster) , Freddy Moor (Berne).
Légers : Hans Schaellebaum (Rorschach),
Ruedi Vogel (Bâle), France de MNichiel
(Genève). Mi-welters : Daniel Lepori (Fri-
bourg) , Michel Mourra (Berne), Walter
Walser (Rorschach), Heinz Schiess (Berne).
Wclters : Karl Gschwind (Granges), José
Haldi (Fribourg), Charles Monnier (la
Chaux-de-Fonds) , Flavio Betto (Lucerne),
Vittorio Feminis (Ascona), Toni Pinto (Win-
terthour). Mi-moyens : Jacky Mohr (Winter-
thour), Heinz Suter (Brugg), Richard Marti
(Brugg) , Fritz Brechbuehl (Berne), Mario
Salamone (Genève), Roberto Quaranta (Fri-
bourg). Moyens : Giorg io Contini (Winter-
thour), Patrizio Patelli (Ascona), Karl
Schupbach (Brugg), Roland Marti (Uster) .
Edgar Gebel (Porrentruy), Guido Corpataux
(Berne) , Juerg Staehli (Berne). Mi-lourds :
Toni Schaer (Bienne), Kurt Fahrni (Thou-
ne), Ueli Killer (Gebenstorf). Lourds :
Ruedi Meier (Winterthour ) , Johnny Fini
(Lucerne), Hanspeter Bosshard (Uster) .

Anna Moskova tuée
IB IIS! SCCIflOilî

j£s? patinage artistique

Anna Moskova , championne de Tché-
coslovaquie et ancienne championne d'Euro-
pe, qui s'était vu décerner la 3me médaille
de bronze aux Jeux olympiques de Greno-
ble en 1968, a trouvé la mort sur la route
à proximité de Vouvray (Indre et Loire).

La jeune patineuse, en tournée à travers
la France , circulai t au volant d'une voitu-
re au lever du jour , sur la route nationale
152 en direction de Poitiers lorsque son
véhicule est entré en collision avec un
poids lourd venant en sens inverse. La
conductrice a été tuée sur le coup. Sa
passagère, une amie, Mme Danielle Celf-
lova Kveta, églament de nationalité tché-
coslovaque a été grièvement blessée.

Tout au long de sa carrière, Anna Mos-
kova avait accumulé les places d'honneur.
Elle se classa 3me aux championnats du
monde en 1967 à Vienne, 3me aux Jeux
olympiques de Grenoble en 1968, et 3me
également aux championnats du monde à
Genève la même année. Toujours en 1968
elle obtint la médaille de bronze aux
championnats d'Europe de Vaetseras (Suè-
de). Pendant ces deux années, elle fut
barrée au niveau mondial par l'Américai-
ne Peggy Fleming et par l'Allemande de
l'Est , Gabrielle seifert.

Peu après les Jeux olympiques de Gre-
noble , Anna Moskova avait pris la déci-
sion de signer un contrat avec une trou-
pe professionnelle.

Griffith en verve
L'Américain Emile Griffith , ancien cham-

pion du monde des poids welters et
moyens , a battu aux points , à Los-Angeles,
son compatriote Ernie « Indian Red » La-
pez , un des meilleurs welters du monde et
prétendant à la couronne mondiale.

La décision a été unanime. Aucun des
deux boxeurs n 'est allé au tapis , mais Grif-
fith s'est montré plus rapide et nettement
supérieur à Lopez aux 6me, 7me et lOme et
dernier rounds.

Le palmarès de Griffith s'établit mainte-
nant ainsi : 73 victoires contre 13 défaites.
Celui de Lopez : 49 victoires contre 9 dé-
faites et 1 match nul. C'était la 2me fois
que les deux hommes s'affrontaient. L'an
dernier , Emile Griffith avait déj à remporté
une victoire aux points , d'ailleurs difficile ,
sur ce même adversaire de 8 ans son cadet ,
à Los-Angeles également.

Friedli se prépore
Dans le cadre de sa préparation pour le

titre de champion suisse, contre Walter Bla-
ser, le poids welter bernois Jean-Pierre
Friedli livrera un combat profe ssionnel le 9
avril prochain à Porrentruy. A cette occa-
sion , il sera opposé à l'Italien Giovanni
Albino, en dix reprises.

'¦SPORTS J^^̂
CYCLISME

9 Le Danois Wcrner Blaudzun a conservé
la première place du classement général du
Tour d'Algérie au terme de la 9me étape.

9 Déjà vainqulur la veille, le Français Jo-
seph Kerner s'est encore imposé lors de la
quatrième étpe du Tour de l'Aude, qui me-
nait les coueurs de Quillan à Castelnaudnry
(131 km).

Classmcnt général : 1. Sibille (Fr) 13 h
28'31" ; 2. Meslet (Fr) à l'53" ; 3. Her-
bert Auchli (S) à 3'59" ; 4. Federigo (Fr) à
4T4" ; 5. Faure (Fr) à 4'28" ; 6. Bruuo
Huhsdimid (S) à 6'01".

ESCRIME
O Seul Suisse a s'être qualifié pour les

quarts de finale , le Neuchâtelois Denis Pier-
rchumbert a échoué à ce stade nu cours des
championnats du inonde juniors de fleuret ,
à Madrid. Il s'est incliné de peu malgré
deux victoires dans su poule.

Milite honorable des Suisses
^- basketbaii Contre la France

Dans le cadre du tournoi international
de Tarare-Montbrison , les Français — où
les absences de Staelens , Durant et surtout
Gilles se sont lourdement fait sentir —
ont péniblement triomphé , malgré l' ampleur
du résultat (84-56) d'une formation helvé-
tique très accrocheuse.

La présence dans les rangs « tricolores »
du géant Duquenoy (2 m 12) — attrait
du match — posait de sérieux problèmes
aux Suisses , Meilleur marqueur du match ,
Duquesnoy fut . â l'ori gine du décrochage
en fin de Ire mi-temps et à la base , à
la reprise , de l'excellente période qui per-
mit aux Français de se mettre définitive-
ment à l'abri d' un retour adverse.

Alors que la marque était de 12-8 après
six minutes de jeu , elle évoluait à un
rythme assez lent : 20-12 à: la lOme minu-
te. L'écart semblait se creuser mais les
Suisses , agressifs , ne s'en laissaient pas con-
ter. Il fallut l'entrée de Duquesnoy pour
que, faisant dès lors jeu égal en récupé-
ration , les « Tricolores » se détachent pour
obtenir le plus gros écart à la mi-temps :
38-27.

A la reprise , toujours sous l'impulsion de
Duquesnoy, les Français prenaient les Hel-
vètes de vitesse et , après 5 minutes de jeu ,
ces derniers se retrouvaient avec un handi-
cap insurmontable (54-33).

Une époustouflante fin de partie de Du-
quesnoy permit aux Français de creuser
sensiblement l'écart.

Les meilleurs marqueurs ont été pour
la France Duquesnoy (19), Bonato (17),
Veove (18), Ledent (1) et pour la Suisse

Bourquin (21), Currat (10), Kiener (6) , Du-
clos (6).

% Au tournoi qualificatif pour le cham-
pionnat d'Europe juniors , à Salonique , après
avoir perdu son premier match contre la
Grèce par 85-35, la Suisse a connu une
deuxième défaite face à Israël par 109-
60.

Exploit d'Audax à Berne
En championnat suisse de Ire ligue

Après avoir battu Nyon , premier du
classement du groupe occidental de Ire
ligue , Audax s'est à nouveau sign alé contre
un autre ténor , Berne. En effet , Audax ,
en déplacement dans la Ville fédérale, s'est
imposé par 2-1.

La rencontre était des plus importantes
pour les hommes de Bertschi qui , depuis
quelque temps , grimpent les échelons. Berne,
dauphin de Nyon , était même en vue. Aussi
peut-on comprendre que les Italo-Neuchâ-
telois entamèrent le match avec une cer-
taine prudence.

Berne en profita pour donner le ton.
Il domina son adversaire. Mais une seule
de ses actions aboutit en première mi-
temps.

Après la pause, Bertschi régna au centre
du terrain. Ses hommes se montrèrent au-
dacieux. Bern e se désunit. Et Barbezat

d'égaliser. Audax se fit de plus en plus
entreprenant. Il vit ses efforts récompen-
sés dans les dernières secondes de la par-
tie par un deuxième but de Barbezat.

Ainsi les espoirs les plus fous sont per-
mis à Audax ! Théoriquement , un seul point
le sépare de Berne , deuxième du classe-
ment. Et lorsque l'on sait qu'un tel rang
ouvre les portes des finales...

Autres résultats du championnat de1 Ire ligue : Thoune-Meyrin 2-3 ; Urania -
Minerva 4-0.
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Fuchs en évidence
au Tour de Campante

r^m\ cyclisme

Franco Bitossi a remporté , détaché , le
Tour de Campanie , qui s'est couru sur 230
kilomètres. Le champion d'Italie s'est
imposé devant trois de ses compatriotes. Il
a en effet précédé Marcello Bergamo de
22", Italo Zilioli de 23" *et Michèle
Dancelli de 42". Une nouvelle fois , Joseph
Fuchs s'est mis en évidence. Le néo-pro-
fessionel suisse a pris la cinquième place à
un peu plus d' une minute du vainqueur.

Classement : 1. Bitossi (lt) 6 h 14'00"
(moyenne 36 km 890 pour les 230 km) ; 2.
Bergamo (II) à 22" ; 3. Zilioli (lt) a 23" ; 4.
Dancelli (lt) à 42" ; 5. Joseph Fuchs (S) à
l'IS" ; 6. Costa Petterson (Su) à l'31" ; 7.
Boifava (lt) à 2'03" ; 9. Roger de
Vlaeminck (Be) à 2'31" ; 10. Motta (lt) à
2'48" ; 11. Maggioni (lt)). à 2'51" ; 12. A.
Moser (lt) à 2'53" etc.

INAUGURATION D UNE ECOLE
^g| football A Delémont

Dans le cadre des festivités qui entoure-
ront le baptême de l'école de football de
Delémont , un match vraiment inédit se
déroulera le lundi de Pâques. Il opposera
les Jurassiens évoluant actuellement dans
des formations de ligue nationale à une
sélection jurassienne composée des joueurs
de Ire et de 2me ligues.

Les hommes suivants ont répondu à
l'appel

^ 
des organisateurs :

Equi pe représentative du Jura (ligue na-
tionale) : Sylvant , Juillerat (Bienne), Voisard
(la Chaux-de-Fonds), Cremona (Fribourg),

Anker (Gambarogno), Citherlet, Montandon
(Grasshoppers), Loichat (Lausanne), Mathez ,
SChaller , Donzé (Sion), Schindelholz
(Vevey), Claude , Egli (Xamax).

Sélection jurassienne : Muller , Hoppler ,
Chèvre, Babey (Delémont), Baumann (Bon-
court), Josef (Laufon), Monnier , von Burg
(Moutier), Widmer , Parietti , Vuillaume (Por-
rentruy), Matter (Tramelan), Turberg
(Xamax) .

Ce match sera précédé de productions
diverses présentées par la centaine d'élèves
de l'école de football.

Les billets d'entrée pour la rencontre
Ajax Amsterdam-Benfica Lisbonne, comp-
tant pour les demi-finales de la coupe
d'Europe des clubs champions, qui aura
lieu le 5 avril à Amsterdam , font l'objet
d'une forte spéculation au marché noir.

Le quotidien d'Amsterdam « De Tele-
graaf» croit savoir que les billets donnant
accès ;aux places non-couverte s du stade
olympique se vendaient , mercredi , au prix
de 30 florins soit le double du prix officiel .

Le trésorier d'Ajax a déclaré au jou rnal
que son club avait placé 25.000 billets
d'entrée pour la rencontre dans les tabacs
et bars de la ville. Il semble, ajoute « De
Telegraaf », que la plupart de ces billet s ont
été revendus au marché noir et que leur
prix montera encore , compte tenu de l'inté-
rêt grandissant qu 'éprouvent les supporters
d'Amsterdam pour ce match.

Avant Ajax - Benfica :
spéculation \

Gerd Mueller (26 ans), meilleur buteur
actuel du championnat de la Bundesiiga , est
resté fidèle à son club Bayern Munich.
Mueller , qui avait été pressenti par le club
hollandais Feyenoord Rotterdam, a signé un
nouveau contrat le liant pour deux années
supplémentaires à la formation munichoise.

Gerd Mueller a expliqué sa décision en
soulignant qu 'il resterait ainsi plus facile-
ment disponible pour l'équipe nationale
ouest-allemande . Selon des informations de
bonnes sources, Feyenoord avait proposé un
transfert d'un montant de 2 millions de
DM.

Mueller reste
à Bayern Munich

Un conflit , dont les conséquences pour-
raient être graves , vient d'éclater en Angle-
terre entre la Football Association (FA.)
qui contrôle les activités internationales du
football anglais et organise la coupe
d'Angleterre , et la Football League, groupe-
ment des clubs professionnel s, qui est res-
ponsable du championnat.

L'origine du conflit est la retransmission
télévisée de la prochaine rencontre Angle-
terre - Allemagne de l'Ouest en coupe
d'Europe des nations , le 29 avril à
Wembley. En effet , la Football Association
a accepté un montant de 60.000 livres pour
les droits de retransmission tandis que la
Football League demandait 100.000 livres.

La Football League critique le pr ésident
de la F.A., le docteur André Stephen , le
menaçant de boycotter la coupe d'Angle-
terre la saison prochaine. Cependant ,, la
Football Association est le seul organisme
reconnu par la FIFA et elle pourrait répli-
quer en interdisant aux clubs anglais da
prendre part à des compétitions internatio-
nales.

Conflit en Angleterre

rour le maicn reiuui uu luuuiui u u n
entre la Suisse et la Belgique, qui aura lieu
à Porrentruy le 12 avril, vingt-cinq joueurs
ont été présélectionnés).

Voici la liste :
Gardiens : Roger Berbig (Grasshopper) ,

Martial Diserens (Lausanne) et Hans Muller
(Bâle). Défenseurs : Peter Albisser
(Lucerne) , Jean-Marie Conz (Porrentruy),
Fredy Gilgen (Zurich , Erich Guenter (Lan-
genthal). Walter Iselin (Staéfa), Marc-André
Jodry (Etoile Carouge) Bernard Marin
(Monthcy), Mario Preissig (Chiasso) et Ernst
Schmidlin (Laufon). Demis : Walter Grimm
(Young Boys), Konrad Imbodcn (Rarogne),
Marc Muller (Delémont), Adriano Ripa-
monti (Neuchâtel Xamax), Hansueli Schu-
macher (Sparta Berne). Attaquants : Em-
manuel Dupraz (Le Locle), Heinz Ernst
(Zurich , Daniel Foglia (Concordia Lausan-
ne), Christian Gross (Grashopper), Tony
Misteli (Herzogenbuchsee), Dario Rossi
(Koeniz), Michel Roueche (Porrentruy) et
Axel-Peter Zwahlen (Unterstrass Zurich).

• Angleterre : Championnat de Ire divi-
sion : West Ham United - Leeds United 2-
2 ; Tottenhain Hotspur - Coventry City 1-0 ;
classement : 1. Manchester City 35-50 ; 2.
Leeds United 35-49 ; 3. Derby County 35-
49 ; 4. Liverpool 35-46 ; 5. Tottenham
Hotspur 35-43 ; 6. Wolverhampton Wande-
rers 34-41.
9 Match amical : Fribourg - Lausanne 2-2

(1-1).
9 A Lisbonne , en match aller comptant

pour le ' tour éliminatoire de la coupe du
monde 1974, le Portugal a battu Chypre par
4-0 (mi-temps 2-0).

Juniors suisses
sélectionnés

.. _, . . j .. . : TTC E A

La commission de aiscipnne ae la rcuc-
ration italienne de football a sévèrement
sanctionné le club de 2me division Catania
pour les incidents qui ont éclaté aux terme
du match Catania - Como le 19 mars. Le
terrain du club sicilien a été suspendu pour
5 journées et , en outre , la fédération a
donné match perdu 2-0 à l'équipe locale.

La rencontre s'était terminée sur le résultat
nul de 2-2. A la suite de cette décision , le
classement subit de légères modifications,
Como remontant à la 4me place (31 points)
alors que Catania vient loin derrière , à la
12më place (26 p).

Catania jouera son prochain match sur
terrain neutre dimanche contre Bresda , à
Messine.

Sanctions en Italie

Les atouts des Suisses étuient nombreux
La Suisse a donc remporte , de haute lut-

te, ce championnat d'Europe du groupe B.
Notre équipe était la meilleure des dix qui
s'affrontaient à Lyss. On s'en réjouira , la
constatation étant ainsi faite qu 'un secteur
au moins de la ligue fonctionne...

La concurrence était pourtant forte , mais
elle se bornait à deux ou trois adversaires :
la Pologne tout d' abord , la Roumanie , la
Hongrie , la Yougoslavie peut-être , mais les
circonstances et la répartiti on ont fait que
toute comparaison était impossible avec cet-
te nation. On ne s'étonnera pas de retrouver
parmi ces formations dominantes les quatre
venant de l'Est. On sait ce que représen-
tent , là-bas , des préparati ons en vue de
telles compétitions . Du coup, le succès des
Suisses ne prend que plus de valeur.

QUALITÉS
Les atouts des hommes de R. Killia s

furent  nombreux. A vrai dire , il s'agissait
là d'une équipe complète , prête dans tous

les domaines. Ainsi contre la Hongrie , il
a fallu faire face à une tactique déter-
minée , se voulant de tuer , dès le départ ,
toutes les tentatives de construction. Avec
beaucoup de mérite , les jeunes hockeyeurs
helvétiques parvinrent à changer leur ma-
nière d'évoluer en cours de rencontre.

Face aux Roumains , ce fut un départ
un peu catastrophique : les Suisses trouvèrent
le moyen de remonter , puis de s'affirmer
en faisant étalage d' autres qualités : le cou-
rage , la volonté. Et un certain brio.

Restait à vaincre la Pologne. On vous
dit par ailleurs comment cela a été pos-
sible. Avec cette plus grande mobilité , ce
patinage supérieur , cette vitesse d' exécution
qui fit que la machine d'en face, plus so-
lide physiquement , mieux rodée aussi , se
grippa.

Voici donc les Suisses à nouveau dans
le groupe A des juniors. La dernière fois
que cela s'était produit — en 1968 —,
l' ascension n'avait eu d' effet qu 'un an . A
Genève, en 1969, cela avait été la relé-
gation. Il en sera peut-être ainsi prochaine-
ment , mais nos représentants n 'avaient pas
à penser à tout cela en jouant. Au sur-
plus , à part les nations précitées qui sont
à même d' offrir une résistance valable , on
se demande bien quel intérêt il peut y
avoir à rencontrer des équipes trop fai-
bles. Comme le Danemark , la ,  Hollande ,
l'Autriche , la France surtout. Pour elles ,
il devrait y avoir un groupe C. Ou alors ,
il faut les quitter , afin d'aller voir ailleurs.
C'est la solution qu 'a choisie la Suisse. On
s'en félicitera.

Serge DOURNOW
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lis ne sont pas enfermés dans une cellule de sécurité.
D'ailleurs, aucune cellule de sécurité ne peut
préserver d'un poids lourd surgissant inopinément.
Une conclusion s'impose:
La sécurité ne doit pas commencer au moment d'un
accident. Mais avant: pour l'éviter.

La sécurité active de la BMW
La sécurité active de la BMW signifie: Mieux que
survivre à une collision: l'éviter! Pour soi-même.
Et pour les autres.

Par une conduite défensive. Et par une technique
de sécurité active. Ainsi, le châssis de sécurité BMW
supporte même des changements de direction
extrêmes. Ses grandes réserves de sécurité per-
mettent des coups de volant imprévus et brutaux
sans que la voiture ne décroche et échappe au
contrôle du conducteur.

De ce fait, le conducteur d'une BMW peut maîtriser
H les situations critiques. Et réagir en gardant le

contrôle de son véhicule. Il peut se préserver des
dangers et en préserver autrui.

T^Mvnnrito ACTIVA
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MATÉRIAUX
DE CONSTRUCTION * A.

CRESSIER (NE)
Téléphone (038) 4718 22

Fabrication de produits en ciment

B̂ M̂ H GRAND CHOIX DE

US 3̂ s
LEVI'S
JOHM'S
WRANGLER

HOPITAL 3 NEUCHATEL

C f̂e
Chavannes 15

2000 NEUCHATEL
Tél. 24 44 52

LE MAGASIN
DES SPORTIFS

__^ __^_

Notre secrétariat
a changé d'adresse
Nous informons nos membres que notre secrétariat

a déménagé, cette semaine,

au Stade de la Maladière
Pierre-à-Mazel 10

Le numéro de téléphone, par contre, n'a pas
changé : 24 71 51.

Les sections seront encore informées officielle-
ment, par lettre, de ce déplacement de notre

bureau.

Le comité central de N-S

Essayés un jour...

...adoptés pour toujours...

Une renommée :

nos

scampi à l'indienne
L école de volleyhall

Bien recevoir la balle afin de la renvoyer dans de bonnes conditions
est tout un art... qui s'apprend.

Pour favoriser la croissance de l'enfant

Le volleyball, qui a pris pied à Neu-
châtel sous forme d'une section de
Xamax, s'est considérablement dévelop-
pé, ces dernières années, depuis la cons-
truction du Panespo, qui fut suivie de

l'adhésion des Xamaxiens à Neuchâtel-
Sports. En peu de temps, Neuchâtel
Xamax volleyball a vu son effectif
passer de 20 membres à plus de... cent
vingt (sept équipes en championnat).

On imagine aisément quels problèmes
un tel accroissement a pu poser aux res-
ponsables de notre section. Il a fallu
modifier toute la structure du club,
recruter des entraîneurs afin de donner
à nos équipes-fanions, féminine et mas-
culine, des réserves capables d'éviter de
mauvaises surprises. Hélas ! il faut bien
le reconnaître, en dépit des efforts de
chacun, notre équipe masculine, qui a
subi d'importantes modifications en
raison de l'instabilité de plusieurs
joueurs, n'a pas été en mesure de con-
server sa place au sein de l'élite suisse.
La saison prochaine, elle évoluera donc
en ligue B, à moins qu'un protêt déposé
contre Chenois aboutisse, mais le fait
paraît peu probable.

L'équipe féminine, elle, a pris part à
la poule finale d'ascension en ligue A.
Nos dames et demoiselles n'ont pas pu
atteindre le dernier palier, mais les
résultats qu'elles ont acquis cet hiver
sont plus que satisfaisants.

Le volleyball, à l'instar des autres
sports, exige des membres de l'élite des
qualités singulièrement évidentes, que
l'on peut découvrir et développer déjà à
l'âge scolaire. C'est la raison pour
laquelle notre section a décidé la mise
sur pied d'une école de volleyball, desti-
née aux filles et aux garçons de Neuchâ-
tel et environs âgés de 9 ans ou plus.
Donné (gratuitement, cela va de soi) par
des maîtres qualifiés, l'entraînement a
lieu au Panespo, tous les mercredis, de
16 heures à 18 heures.

SPORT IDÉAL
Nous ne saurions trop souhaiter le

succès à l'école de volleyball, ce sport
étant particulièrement favorable à la
croissance harmonieuse du corps
humain. Ne faisant appel à aucune
forme de brutalité, le volleyball, en
effe t, aiguise le réflexe de l'individu,
développe la détente et la force en
même temps que l'esprit d'équipe. C'est
un sport qui exige de grandes ressources
physiques et qui, pratiqué avec concen-
tration , devient rapidement beaucoup
plus qu'un simple passe-temps.

Dès lors, que les enfants et adoles-
cents qui sentent le besoin d'extérioriser
leurs forces se rendent un de ces pro-
chains mercredis au Panespo. Ils y
seront accueillis les bras ouverts et, qui
sait, peut-être deviendront-ils, un jour,
l'un ou l'autre de ces joueurs ou joueu-
ses d'élite dont Neuchâtel Xamax a
besoin pour assurer son existence en
ligue nationale.

Pour bien réussir une « man-
chette » , il faut aussi avoir exercé

le coup à maintes reprises.
(Avipress - Baillod .)

Grande et précieuse activité des O.J.

COMMUNIQUÉS DES SECTIONS

ski j Une section qui « marche » très fort

Dès le mois de novembre, les jeunes
espoirs du club se retrouvaient au chalet
pour faire connaissance avec leur nouvel
entraîneur, Jacques-Alain Furrer. Celui-
ci profitait de cette occasion pour com-
mencer un entraînement physique en
plus de celui déjà prodigué par notre
chef technique, Edmond Quinche. Cet
entraînement continua jusqu'au moment
de mettre les skis, et cela chaque
samedi.

Le 27 décembre, au camp de Noël ,
une joyeuse équipe se retrouvait qui ,
pendant 4 jours, profitait des excellentes
leçons de nos moniteurs ainsi que de la
nouvelle neige qui tombait providen-
tiellement.

Le dimanche 9 janvier débutait , à la
Vue-des-Alpes, la Coupe des jeunes
Perrier où nous avons inscrit 9 coureurs.
Ils se mesurèrent à une sélection du Gi-
ron jurassien au cours de 8 manches.
Parmi nos sélectionnés, seuls Arianne
Pfenninger et Patrick Berner se classè-
rent dans leur catégorie respective. Nous
espérons beaucoup du reste de notre
équipe, quelques jeunes ayant fait des
progrès tangibles pendant cette saison.

CONCOURS FINAL
Au sein du club, le mercredi 12 jan-

vier débutaient les cours OJ, à Tête-de-
Ran. Chaque mercredi, jusqu'au 23 fé-
vrier, une sympathique équipe de moni-
teurs, pleine d'entrain, enseignait le
début, le perfectionnement ou la techni-
que de la compétition aux 200 à 300 en-
fants participant à ces cours.

Pour la magnifique journée du 1er
mars, 135 de ces enfants s'inscrivaient au
concours annuel final qui se déroulait
au chalet pour les débutants , à Tête-de-
Ran pour les moyens et les cracks. Deux
slaloms spécial s ont été piquetés au nord
cle la bosse. Certains , parmi les moyens-
faibles , n'en ont pas apprécié la pente !
Le slalom géant de l'après-midi leur a
permis de se réconcilier avec la compéti-
tion.

CLASSEMENTS
A 16 heures , les médailles et coupes

ont été réparties comme suit :
Débutants.— Filles : 1. Lambelet Isa-

belle ; 2. Spœrry Catherine ; 3. Kasteler
Geneviève ; 4. Baer Françoise ; 5. Bo-
rioli Véronique. Garçons : 1. Frasse
Claude-Alain ; 2. Ischer Jean-Pierre ; 3.
Regli Eric ; 4. Jacot Philippe ; 5. Simo-
ne! Didier.
Filles 1959-1961.— 1. Rosselet Isabelle
(médaille d'or) ; 2. Rollier Mical (ar-
gent) ; 3. Ducommun Micheline (bron-
ze) ; 4. Blœsch Françoise ; 5. Linder
Jocelyne.

Garçons 1959-1961.— 1. Matile Jean-
Philippe (or) ; 2. Favre Jean-Philippe
(argent) ; 3. Poyet Alain (bronze) ; 4.
Hug Daniel ; 5. Luthy Jean-Michel.
Filles 1957-1958.— 1. Bourquin Mireille
(or) ; 2. Favre Marie-Laurence (argent) ;
3. Rcethlisberger Valentine (bronze) ; 4.
Baur Agnès ; 5. Maurer Gabrielle.
Garçons 1957-1958.— Rollier Luc-
Vincent (or) ; 2. Eberhardt Philippe (ar-

gent) ; 3. Oguey Christophe (bronze) ; 4.
Gueissaz Nicolas ; 5. Pidoux Michel.
Filles 1956.— 1. Pfenninger Arianne
(or) ; 2. Favre Véronique (argent).
Garçons 1956.— 1. Berner Patrick (or) ;
2. Gueissaz Félix (argent) ; 3. Beyeler
Claude (bronze) ; 4. Jeanneret Emile ; 5.
Clottu François.

Une channe a été remise au meilleur
des débutants, C.-A. Frasse, qui pourra
la garder une année.

Pour les moyens et les cracks, une
channe a été attribuée aux meilleurs du
« géant » : toutes catégories filles :
Pfenninger Arianne ; toutes catégories
garçons : Berner Patrick.

En résumé, malgré un enneigement
faible , toutes nos manifestations ont pu
se dérouler dans les meilleures conditions
et dans une très sympathique ambiance.
Aussi , nous pensons déjà à l'avenir et
vous donnons rendez-vous pour la
saison 1972-1973. Le comité OJ.

football I
Juniors D :

préparation sérieuse
Dès la mi-janvier , les juniors D de Neu-

châtel Xamax ont repris les entraînements
à Panespo et ils ont participé , en février ,
au tournoi en salle du FC Etoile Sporting
de la Chaux-de-Fonds. Pour la deuxième
année consécutive , ils ont remporté le chal-
lenge devant des équipes des Montagnes.

Le calendrier du 2me tour a été mis sur
pied et , dès le 15 avril , la compétition
officielle reprendra tous ses droits jusqu 'au
mois de juillet. Des finales mettant aux
prises les meilleures équipes du pays seront
organisées en fin de saison pour connaître
le champion de Suisse.

Réussite des «Jeux du club »
Pour les membres de notre section ,

hommes et femmes, filles et garçons,
âgés de 10 à 77 ans, la saison s'est ter-
minée en beauté, par les « Jeux du
club ». Ce fut l'occasion de se mesurer
dans toutes les disciplines du ski.

L'esprit de compétition a régné dans
le meilleur sens du terme, excité qu 'il
était par l'envie de porter un dossard,
d'être chronométré et de recevoir, peut-
être, une médaille. Une fois le contrôle
antidopage terminé, la proclamation des
résultats s'est déroulée dans une folle
ambiance.

PRINCIPAUX RÉSULTATS
Licenciés-moniteurs. — Slalom

messieurs : 1. Olivier Berner (gagne dé-
finitivement le challenge du club) ; 2.
Jean Joggi ; 3. Marc Hasler ; 4. Roland
Hasler. Slalom dames : 1. Caroline
Gueissaz ; 2. Ragula von Gruniger ; 3.
Marie-Laurence Favre ; 4. Christine
Baer. Slalom géant 16 à 77 ans : 1.
Pierre-André Favre ; 2. Bernard Linder.

L'ourse de fond. Messieurs : 1. Jean

Jogggi ; 2. Pierre-Alain Augier ; 3. Jac-
ques-Alain Furrer ; 4. Michel Villard.
Avec skis de descente : 1. Jacques Fro-
chaux ; 2. Claude Poyet ; 3. Pierre-
André Favre. Dames : 1. Marie-Thérèse
Berner ; 2. Christine Baer ; 3. Régula
von Gruniger ; 4. Micheline Sandoz. O..T.
— 1. Félix Gueissaz ; 2. Marc Hasler ;
3. Roland Hasler.

Concours Elle et Lui. — 1. Colette
Hostettler-Oliver Berner ; 2. Jeannine
Poyet-Félix Gueissaz ; 3. Denise Quin-
che-Marc Hasler ; 4. Michel Villard-
Micheline Sandoz.,

Prochaine saison
La prochaine saison commencera le...

mercredi 17 mai déj à par nos cours de mise
en forme physique , en pleine nature , au
Chanet plus précisément. Ces entraînements
auront lieu de 19 h 15 à 20 h 30 et de 20 h
30 à 21 h 45.

Réservez donc vos mercredis, vous tous
de 7 à 77 ans. Et n'oubliez pas qu'une
saison royale n'existe pas sans une bonne
condition physique. Ed. Q.
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JEAN S. MACLEOD

— Haut les cœurs, Janet. Cela est dur pour vous , mais
vous vous y attendiez, n 'est-ce pas ?

Meurtri e, désespérée, elle se sentait étrangement émue par
cette bonté inattendue.

— Ce n'est pas à moi que je pense mais à Robin , il
a été surpris et blessé.

— Il est jeune, il s'en remettra bientôt , c'est vous qui
avez été la plus blessée.

Ils ne dirent plus un mot jusqu'au moment où il arrêta
la voiture à quelque distance des grilles du Central.

— J'ai laissé Robin vous remercier pour cette belle jour-
née, dit-elle précipitamment, sentant les défenses qu 'elle avait
hâtivement dressées autour d'elle prêtes à craquer si elle
s'attardait. Ce fut merveilleux...

Elle s'enfuit , courant à travers le parc jusqu 'au sanctuaire
de sa chambre. Là, elle s'appuya contre la porte en proie
à une faiblesse qu'elle ne voulait montre r à personne. Les
durs montants lui meurtrissaient le dos ; des larmes lentes ,
douloureuses montèrent à ses yeux et inondèrent ses joues.

— Je l'aime, pensait-elle. J'aime Martin Everett. Ce n'était

ÉDITIONS DES REMPARTS, LYON

pas simplement un nom sortant du passé. C'était tout l'amour
et tout le bonheur de ma vie réunis dans l'espoir désespéré
que nous nous retrouverions... nous nous sommes retrou»
vés... et nous sommes séparés à jamais.

CHAPITRE VI
LE DOULOUREUX CHEMIN

Les jours suivants, Janet vécut une agonie silencieuse eu
voyant Ellis s'attacher à Martin par des liens aussi indes-
tructibles que ceux qui la liaient au jeune chirurgien.

Une partie de son corps encore prisonnière du plâtre,
Ellis recommença pourtant à effectuer le tour des salles,
mais c'était dan s son cabinet ou dans la salle d'opération
que les deux hommes travaillaient réellement comme un seul
être.

Janet se retrouva dans les salles de chirurgie hommes où
tous les lits étaient occupés. Le travail lui procura un certain
soulagement. Le soir elle s'endormait souvent d'épuisement
alors qu 'autrement elle serait demeuré allongée dans l'obscu-
rité cherchant une solution à un problème insoluble.

Elle aimait Martin. Mais pouvait-elle l'avouer à Ellis à
qui elle devait tant ? Pouvait-elle parler quand elle savait
le chirurgien menacé de paralysie ?

Elle avait hâte qu'on débarrassât Ellis de son carcan de
plâtre. Ce qui inquiétait sir Adrian c'était la colonne ver-
tébrale. Elle avait été gravement atteinte et c'était déjà un
miracle qu 'Ellis pût marcher, mais pourrait-il mouvoir son
épaule et son bras droits ?

Janet voyait moins souvent les deux hommes. On était
à mi-novembre , les jours étaient devenus blêmes et froids.
Un soleil semblable à une pâle orange apparaissait parfois
dans un ciel bleu ardoise , la gelée blanche saupoudrait les
haies.

Par un triste après-midi , Janet , à sa grande surprise, fut
appelée dans le bureau de miss Lawson pour s'entendre of-
frir le poste d'infirmière à la salle d'opération.

—¦ Vous manquez d'expérience , lui dit la directrice eu

l'examinant attentivement, mais elle viendra avec le temps.
Vous êtes faite pour ce travail. Je vous ai toujours vu agir
avec calme et un réel sens pratique. Je sais que vous ne
me décevrez pas. Au début d'ailleurs, vous ne serez pas li-
vrée à vous-même, sœur Chard sera présente et vous aidera
tant qu'elle le pourra.

Miss Lawson se leva, tendit la main à Janet en disant
avec un sourire d'encouragement.

— Mes félicitations, sœur, j'espère que vous serez heu -
reuse dans votre nouveau poste.

Janet pressa les fins doigts blancs avec une certaine hési-
tation. Devait-elle apprendre à la directrice qu'elle allait se
marier ? Devait-elle lui avouer, ce qui était plus proche en-
core de la réalité, que travailler dans l'Aile Ouest serait
pour elle une terrible épreuve ? Ces quelques semaines sans
voir Martin jour après jour n'avaient qu 'augmenté l'angoisse
et la confusion de son esprit ?

Avant qu 'elle puisse répondre , avant que son cerveau ne
réagisse, elle se trouva dans le corridor , puis dans la cour.

Tout en marchant sur les p ierres grises, Janet s'efforça
de concentrer ses pensées sur son avenir. Travailler en équipe
avec Mart in  et Ellis, c'était le rêve de toutes les infirmiè-
res. Toutefois , le cœur déchiré entre l'amour éprouvé pour
l'un et la reconnaissance due à l'autre, comment pouvait-
elle espérer leur donner ce dont ils avaient besoin. Une
bonne infirmière de salle d'opération doit faire preuve de
calme et de sens pratique pendant que le chirurgien opère
et son esprit ne doit pas se torturer pour un amour inutile
et ses mains trembler dès qu 'il s'approche d'elle.

— Hello ! dit une voix derrière elle , il y a des jours que
je ne vous ai vue !

— Ellis ! J'ignorais qu 'on vous permettait  de sortir !
Elle se détourna de peur qu 'il ne lise ses pensées dans

ses yeux troublés.
— J'ai décidé d'agir à ma guise et de me mettre à votre

recherche. Je vous ai vue vous enfuir quand j' arrivai au
tournant du corridor !

Vous enfuir ! Il avait employé le mot qui flottait dans

son esprit en quittant le bureau de miss Lawson.
— Je tentais de fuir, en effet, confessa-t-elle en plantant

ses solides dents blanches dans sa lèvres inférieure pour
l'empêcher de trembler. La directrice m'a adjointe à vous
dans la salle d'opération.

— Vous accomplirez parfaitement cette tâche, Jan.
— Je ne crois pas ! Je ne devrais pas accepter. Je ne

suis pas réellement prête.
Elle aurait voulu cacher son visage dans ses mains parce

qu 'elle lui mentait.
— Je manque d'expérience. La technique de la salle est

toute différente de ce que je faisais jusqu 'à maintenant.
Les yeux bleus la regardèrent intensément. Spencer-Wroe

désirait lui faire partager l'assurance que son avenir lui ins-
pirait.

— Tant qu 'il y aura des docteurs et des infirmières cons-
ciencieux , tout se passera bien. Chacun est enclin à trembler
en se trouvant confronté pour la première fois avec cette
responsabilité , Martin l'a expérimentée il y a moins d'un
mois et il l'a surmontée. Ne vous faites pas trop de souci ,
vous ne serez pas seule, et l'épreuve n 'est jamais aussi terri-
ble qu 'on se l'imagine. N'oubliez pas que je serai là.

Il serait toujours là , pensa Janet avec un serrement de
cœur. Cher, bienveillant , attentionné Ellis à qui elle devait
déjà tant !

Ils regagnèrent le Central. Encore nerveuse, Janet envi-
sageait sa nouvelle tâche avec moins de terreur. Elle se
présenta à sœur Chard. Cette femme d'un certain âge était
aussi bienveillante et disposée à lui venir en aide que la
directrice le lui avait assuré mais elle semblait épuisée.

— C'est une honte de vous mettre immédiatement  à
l'épreuve , dit-elle avec un rapide coup d'œil au désordre de
son domaine, mais le Dr Everett vient d'opérer et nous avons
une urgence dans une demi-heure. Si vous pouviez mettre
de l'ordre ici et des compresses dans le stérilisateur , cela
me donnerait le temps d'avaler une tasse de thé.

(A  suivre)

TOUT I/AMOIIR DE MA VIE...
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Réservée aux garçons nés en 1962, 1963
et 1964, la catégorie de juniors E verra
officiellement le jour en septembre 1972.
Une compétition cantonale réunissant tous
les clubs intéressés sera mise sur pied. Les
équipes issues des clubs de ligue nationale
seront directement opposées, selon le plan
Rappan mis en pratique depuis avril 71.

Les entraînements de l'école de football
de Neuchâtel Xamax ont repris le 22 mars
au stade de la Maladière en vue de ce
championnat et chaque mercredi , de 14 h
à 16 h , les fervents du ballon rond se
retrouvent pour pratiquer leur sport favori
sous la direction de M.P. Garbani.

Tous ceux qui sont intéressés par ce
futur championnat de juniors E et qui sont
nés en 1962, 1963 et 1964 sont cordiale-
ment invités à prendre le chemin du stude
de la Maladière, chaque mercredi, dès
14 heures.

Pour de plus amples renseignements, il
suffit d'appeler le secrétariat du club (télé-
phone 25 44 28) l'après-midi.

Nouvelle catégorie
de juniors : la classe E

.-



ASSEMBLEE GENERALE DE L'A .lï.IIO. Soirée de «L'Helvetia » à Serrières
La section de Neuchâtel et environs de

l'Association pour la défense des intérêts
des vieillards , veuves et orphelins
(A.V.I.V.O.) a tenu il y a peu, son assem-
blée annuelle à la Salle des conférences.
L'effectif de la société est de 650 mem-
bres.

Le président , M. Julius Bolliger , a pré-
senté un rapport détaillé sur l'activité de
la section durant l'année 1971 et des pers-
pectives heureuses pour 1972, qu 'il qualifie
d' année historique , sur le progrès social
pour les personnes du 3me âge. Il a fail
remarquer que tant sur le plan cantonal
que communal, des améliorations apprécia-
bles sont accordées aux bénéficiaires des
rentes complémentaires.

M. Bolliger informa l'assistance que tous
les bénéficiaires de l'AVS et de l'Ai tou-
cheront au cours de cette année un 13me
mois, sans pouvoir affirmer que la rente
complémentaire sera elle aussi augmentée.
Il est heureux d'enregistrer cet avantage
compte tenu de la hausse persistante des
biens de consommation. Le progrès social
se développe pour le bien des moins pri-
vilégiés.

Il s'est déclaré convaincu qu 'il reste un
autre problème important , celui du loge-
ment et surtout des prix des logements
souvent prohibitifs. Il fau t espérer que, dans
un esprit de paix et de justice, une entente

pourra intervenir entre propriétaires et lo-
cataires.

M. Bolliger informa l' assemblée qu'un
grand rassemblement de l'A.V.I.V.O. aura
lieu le 2 septembre prochain au PANESPO.
Des orateurs parleront des effets de la
8me révision , dès le 1er janvier 1973.

Les comptes présentés par la caissière,
Mme de Ribeaupierre , étaient comme tou -
jours , d'une grande exactitude. La situation
de la société est saine.

Les nominations statutaires ont mis fin
à la partie administrative. Le comité sor-
tant est réélu par acclamation. Président :
Julius Bolliger ; caissière : Mme Suzanne
de Ribeaup ierre ; secrétaire aux verbaux :
Mme Madeleine Baumann ; autres collabo-
rateurs : M. Emile Wuthier , vice-président ,
Mme Lili Béguin , MM. Pierre Egger et
Marius Huguenin.

Pour faire suite à la partie administra-
tive, il a été fait appel à deux orateurs.

M. René Frasse, directeur de la Caisse
cantonale de compensation , qui dans un
exposé très complet a renseigné sur les
rentes complémentaires , modifiées par ar-
rêt du 8 février 1972, du Conseil d'Etat ,
puis M. Roger Duvoisin , président de la
Fédération cantonale neuchâteloise de se-
cours mutuels a adressé un pressant appel
aux personnes âgées pour les inviter à
s'assurer à une caisse de maladie, l'échéan-
ce étant fixée au 30 mars 1972.

De notre correspondant :
C'est à un nombreux auditoire que put

s'adresser le président , M. A. Maire, au dé-
but de la soirée des accordéonistes de
l'« Helvétia ». Il profita de fêter Mme E.
Froidevaux et M. Cl. Vaucher, pour leurs
10 ans d'activité dans la société.

M. R. Cartier, président cantonal et pré-
sident romand de la Fédération des ac-
cordéonistes , exprima sa joie et ses félici-
tations avant que la soirée se déroule selon
le programme prévu , où les petits accor-
déonistes comme les chevronnés firent preu-
ve de savoir-faire et de discipline , dans la
suite des beaux morceaux présentés à un
public enthousiasmé. Des marches ouvrirent

et fermèrent cette première partie de la soi-
rée dont certains morceaux étaient de com-
positeurs de chez nous (Fleury, Broyé, Jean-
net). On attendait avec joie un (le) chan-
sonnier du cru, Rénald (Jeannet) , auteur,
compositeur et interprète, dont on aime la
voix , la présence, les trouvailles et l'inter-
prétation , ce que le public souligna en de-
mandant les deux chansons qui viennent
d'être éditées en disques, < Germaine » et
< Largue les amarres ». Les « Romands de
la chanson » , de Treyvaud , terminèrent cette
riche soirée instrumentale et vocale par un
répertoire aussi varié que bien exécuté , où
l'on retrouva avec plaisir quelques ancien-
nes chansons et de nombreuses nouvelles
qui enchantèrent le public : on passa du sé-
rieux à travers des mouvements russes,
mexicains, français , fribourgeois naturelle-
ment , aux fameuses « Trois cloches », avec
des changements de rythme ou de tonalités
bien enlevés , le poids principal reposant sur
un soliste de valeur , certes , mais trop sou-
vent mis à contribution. On peut encore ci-
ter le nom de Danièle Piguet , 12 ans, qui ,
après deux mois à peine, tenait déj à avec
brio l'électronium , sans oublier la réunion
classique de la pause, avec discours à
l'adresse des « officiels » du village ou de la
noble corporation des accordéonistes, dont
le directeur , M. F. Fleury, et la sous-
directrice sont particulièrement à féliciter.

Une soirée bien réussie, à l'excellente te-
nue musicale et générale, sous l'œil bienveil-
lan t du pasteur Laederach et de l'abbé Ban-
deret , fraternellement unis à la galerie pour
admirer leurs ouailles respectives.Logements HLM : les besoins du canton

On sait qu'au cours de sa session
extraordinaire, à la fin de mars, le Grand
conseil neuchâtelois a approuvé la sep-
tième campagne d'encouragement à la
construction de logements, l'Etat met-
tant à disposition des communes où le
besoin de logements de cette nature se
fait sentir, une somme de douze millions
de francs. Précisons à ce sujet qu'en
décembre 1970, le département cantonal
des travaux publics avait fait une enquête
auprès des communes pour connaître
leur intérêt à la construction de nou-
veaux immeubles HLM et ceci dans Je
cadre de la septième campagne. Le ta-
bleau ci-contre résume ces besoins selon
le genre d'appartement . Les communes
de Saint-Sulpice, des Verrières, des Bre-
nets et des Ponts-de-Martel ont égale-
ment fait part de leurs besoins qui se
chiffrent ainsi : Saint-Sulpice (douze loge-
ments de trois pièces), les Verrières (six
appartements de trois pièces les Brenets
six appartements de trois pièces et six
autres de quatre pièces et plus) et les
Ponts-de-Martel (six appartements de
trois pièces et six appartements de qua-
tre pièces et plus).

Enfin , les communes de Colombier,
d'Auvernier et du Cerneux-Péquignot
avaient également manifesté leur inten-
tion de participer à une nouvelle cam-
pagne sans être à même toutefois de
préciser le nombre et la catégorie de
logements nécessaires à leur population.

Fin de l'année scolaire
à Lamboing

(c) Vendredi soir, à la grande salle de
commune les trois classes de Lamboing ont
célébré la cérémonie des promotions mar-
quant la fin de l'année scolaire. Dans son
exposé M. A. Lecomte, président de la
commission scolaire, releva le bon travail
accompli et en remercia maîtres et élèves ;
deux élèves ont terminé leur scolarité et six
nouveaux écoliers seront admis à la rentrée.

Puis , après un bref rapport des maîtres-
ses et maîtres , les classes présentèrent tour
à tour un programme de chants, récita-
tions , saynètes , pour la plus grande joie des
auditeurs grands et petits. Le maire , J.
Perrenoud et le pasteur Ph. Maire, adres-
sèrent aux élèves leurs vœux sincères pour
leur avenir. Après une collation offerte par
l'autorité communale, la soirée s'acheva par
la projection de deux films. Les classes sont
maintenant en vacances pour une quinzaine
de jours ; la nouvelle année scolaire (la
dernière du type traditionnel) commencera
le 10 avril.

' :  . . . . .  j  .. , .

de Ici Gym-hommes
de Colombier

Assises

De notre correspondant :
La 43me assemblée générale de la

Gym-hommes a eu lieu récemment sous
la présidence de M. Gilbert Lauener.
Vingt-trois membres y assistaient. Dans
son rapport , le président retrace les dif-
férentes activités 1971. Il relève notam-
ment la gentillesse de la section de
Serrières qui a mis à disposition sa salle
de gymnastique durant la construction
de la nouvelle salle de Colombier.

Dans son rapport , le caissier, M. Char-
les Cornu, signale que si l'exercice
1971 boucle avec un léger déficit , cela
est dû à l'achat de 20 nouveaux mail-
lots ; mais il souligne que la caisse de
la section n'est pas dans une situation
mauvaise, au contraire. Les comptes
sont approuvés. Puis, le moniteur, M.
André Zwahlen , retrace les différentes
fêtes et tournois auxquels la section a
participé et se félicite de l'amélioration
du jeu au volley-ball. '

Le nouveau comité, se compose de :
Président : M. Gilbert Lauener ; vice-

président : M. Louis Poirier ; caissier :
M. Charles Cornu ; secrétaire : M. Jean-
Pierre Niederhauser ; secrétaire aux ver-
baux : Stéphane Terrapon ; convocateur :
Paul Evard ; moniteur : M. André Zwah-
len ; vérificateurs : MM. Adrien Roma-
gnoli et Raymond Froidevaux, suppléant
M. Gilbert Kiiffer ; banneret, Paul
Evard , alors que M. Jean Driutti cumule
les fonctions de sous-moniteur et de
suppléant du banneret.

La journée des familles, primitivement
prévue pour Pentecôte est renvoyée en
automne, MM. Louis Poirier et Pierre
Robert se chargeront de l'organiser.
Puis l'on passe dans les divers où les
délégués à l'assemblée cantonale à la
Chaux-de-Fonds font leur rapport. Deux
délégués sont ensuite nommés pour par-
ticiper à l'assemblée des sociétés loca-
les. C'est autour d'un bon verre que le
président a levé la séance.

Assemblée générale de l'association
des tireurs du district de la Neuveville

L'assemblée générale de l'Association
des tireurs du district de la Neuveville
s'est tenue récemment sous la présidence
de M. Marcel Botteron, de Nods, et en
présence d'une vingtaine de délégués,
représentant toutes les sections de
l'ATDN.

M. Marcel Botteron adresse des sou-
haits de bienvenue aux délégués présents
ainsi qu'à M. Jean Ballif , de la Neuve-
ville, membre d'honneur qui assiste régu-
lièrement aux assemblées. Il excusa plu-
sieurs membres retenus par la maladie
ou d'autres obligations.

Le procès-verbal de la dernière assem-
blée, établi , par M. Roger Boillat , de la
Neuveville, est accepté avec une petite
rectification.

RAPPORT PRÉSIDENTIEL
Le président retrace en quelques lignes

l'activité de l'association. Il relève qu'il
est de plus en plus difficile aux sections
de trouver des gens qui veulent se
dévouer pour la bonne marche des socié-
tés de tir. Les jeunes ne veulent plus
prendre cle responsabilité.

Au point de vue tir , il relève l'excel-
lent résultat de Frédy Sunier, de Nods ,
qui a obtenu 98 points, tiré au mousque-
ton au Concours individuels ; il se classe
1er du Jura , 2me ex-aequo au canton
de Berne 3me sur le plan suisse.

Au Tir de l'Association il relève le
bon résultat de Jacques Perrenoud , de
Lamboing avec 94 points. Au Tir en
campagne, celui de Werner Schwab, de
Diesse, avec 86 points, et en section la
moyenne de 79,571 points de la société
cle tir de Nods qui se classe, première du
Jura. Quant au Tir-challenge Erismann-
Schinz, il n'a pas connu son succès habi-
tuel , deux sections ne furent pas clas-
sées, manque de participants et la sec-
tion gagnante : celle de Nods n 'étant, pas
encore entrée en possession de son tro-
phée aujourd'hui.

COMPTES
Us sont présentés par M. Auguste

Christen , de Diesse, et ne donnent lieu
à aucune observation. Ils bouclent avec

un reliquat actif de 53 fr. 98. La cotisa-
tion reste inchangée et l'assemblée ac-
cepte le budget présenté.

M. Jean-Pierre Dollinger de la Neu-
veville présente le rapport des jeunes
tireurs. Il relève que deux cours ont
été organisés dans le district l'an passé,
dont l'un à Nods et l'autre à Lamboing.
Us ont été fréquentés par 27 jeunes ti-
reurs qui ont tous participé au Concours
dans le cadre du district. Ce concours
a été dominé par les frères Perrenoud ,
dont l'aîné Denis a obtenu 57 points
et le cadet Michel 56 points. Denis Per-
renoud de Lamboing sort au 1er rang
du concours dans le cadre de l'AJST.
Il a reçu récemment à Renan le prix
offert par cette association.

TIR D'ASSOCIATION
M. Jean Carrel , de Diesse rapporte

sur ce tir. Il a été organisé par la sec-
tion de Diesse et a été fréquenté par
51 tireurs . Il relève que les résultats du
début de saison, peuvent être qualifiés
d'excellents , puisqu 'il y eu 14 insignes
et 26 mentions. Les meilleurs résultats
ont été réussi par : Jacques Perrenoud ,
de Lamboing, avec 94 points , Jean Car-
rel de Diesse, 91 points et Charles Le-
noir , de Prêles, 89 points.

CONCOURS INDIVIDUELS
ET CHAMPIONNAT DE GROUPES
11 appartient à M. Walter Schwab, de

la Neuveville, de rapporter sur ce con-
cours. Il a eu lieu au stand de Prêles et
a vu la participation de 57 tireurs. Les ré-
sultats des groupes ont été moyens sans
plus et aucun groupe ne s'est qualifié
pour l'éliminatoire jurassien. Sur le plan
individuel il a été réalisé une performan-
ce de points par Frédy Sunier , de Nods,
avec le résultat remarquable de 98 points ,
tiré au mousqueton. Il a été suivi par
Jules Sprunger , de Lamboing, avec 92
points et Auguste Christen, de Diesse,
avec 91 points.

TIR EN CAMPAGNE
M. Roger Boillat , de la Neuveville, en

est le rapporteur. U a été organisé par
la Société de tir de Prêles. La participa-
tion a été de 164 tireurs, qui ont obtenu
66 insignes et 31 mentions. Les meilleurs
résultats individuels ont été obtenu par
Werner Schwab, de Diesse, avec 86 points
suivi par le président Marcel Botteron.
de Nods, avec 85 points, puis Frédy
Sunier, de Nods, avec 84 points. Au
palmarès des sections, c'est la section
de Nods qui obtient la meilleure moyen-
ne avec 79,571 points , suivi par la sec-
tion de Diesse avec 78,000 points et la
section de Lamboing avec 76,888 points.

TIR ERISMANN-SCHINZ
M. Jean-Pierre Emery de Lamboing,

qui rapporte sur ce tir , regrette que
deux sections ne sont pas classées. Sur
le plan individuel , c'est Walter Rawyler,
de la Neuveville, qui l'emporte et au
concours des sections, c'est l'équipe de

Nods qui s'attribue le trophée pour la
3me fois en 6 ans.

RAPPORT DU CHEF DE DISTRICT
A 50 MÈTRES

Il appartient à M. Marcel Brossard ,
de la Neuveville, de présenter le rapport
des pistoliers. C'est par un exposé très
complet que nous avons pris connais-
sance des résultats de tous les tirs à
50 m.

PROPOSITION DU COMITÉ
ET DES SECTIONS

L'assemblée, sur proposition du comi-
té, a décidé de nommer M. Marcel Raci-
ne, de la Neuveville, comme membre
d'honneur de l'association. Il recevra le
prix de l'ATDN lors du Tir en campa-
gne 1972 à Diesse.

ACTIVITÉ 1972
Le programme de l'association se pré-

sente comme suit : Tir d'Association à la
Neuveville, le 30 avril , concours indi-
viduels et championnat suisse de grou-
pes à Prêles, le 7 mai. Tir fédéral en
campagne à Diesse les 27 et 28 mai.
Journée des jeunes tireurs du district
(date et lieu à fixer) . Tir fédéral à 50 m.
à Châtillon les 17 et 18 juin ; la coupe -
challenge du district , trophée Erismann-
Schinz le 10 septembre à Lamboing ;
le Tir d'Association à 50 m. à Châtil-
lon les 9 et 10 septembre.

ÉLECTION AU COMITÉ
Par suite de démission, sans avoir

accompli son mandat le représentant de
la Société dç tir de Prêles est remplacé
par M. Charles Lenoir. Le comité de
district se compose de la manière sui-
vante : président : Marcel Botteron ; vice-
président : Walter Schwab ; secrétaire :
Jean Carrel ; caissier : Auguste Christen ;
assesseurs : Marcel Brossard , Jean-Pierre
Dollinger, Jean-Pierre Emery, Charles
Lenoir et Roger Boillat.

La section de Lamboing est désignée
comme vérificatrice des comptes.

REMISE DES PRIX
M. Frédy Sunier de Nods, champion

de district à 300 m, se vit décerner le
prix spécial (une assiette gravée) pour
sa belle performance de 268 points.
M. Edouard Grossenbacher , de Chavan-
nes, champion de district à 50 m, rece-
vra un gobelet gravé pour son magnifi-
que résultat de 294 points. Le meilleur
jeune tireur du district , Denis Perrenoud ,
de Lamboing recevra le traditionnel gobe-
let gravé.

DIVERS
M. Jean Ballif recommande aux vété-

rans de participer à la journée jurassien-
ne des vétérans ; M. Walter Schwab fait
savoir que la date limite pour les de-
mandes de maîtrise en campagne est
fixée au 30 septembre. M. Reynold Ra-
cine représentant l'arrondissement 6 pro-
pose un cours de cibares, cette proposi-
tion est acceptée. J.C.

Caisse MeiSIeïsera: Isnni
(c) La caisse de Crédit mutuel du Pâ-
quier a tenu son assemblée générale.
M. Alexandre Cuche, président du comité
de direction, dans son rapport releva
avec plaisir l'augmentation importante
de l'épargne. Il rappela les principaux
événements de l'année 1971, en parti-
culier la réévaluation du franc suisse le
9 mai. Le marché de l'argent , qui était
à la hausse au début de l'année, a subi
une baisse ces derniers mois. La caisse
s'efforcera d'adapter ses taux aux fluc-
tuations en cours. Pour l'agriculture, 1971
fut une bonne année, mais la diffé-
rence entre son revenu et celui des au-
tres branches économiques a encore aug-
menté du fait de l'augmentation cons-
tante des frais de production.

Le caissier, M. Philippe Cuche, com-
menta les comptes de 1971 qui bouclent
par un bénéfice de 1784 fr. 55 portant
le montant de la réserve à 36.576 fr. 05.
Les dépôts sur livrets d'épargne se mon-
taient au 31 décembre 1971 à 317.054
fr . 90, les dépôts en comptes courants

à 21.432 fr. 05 et les obligations à
100.000 francs.

Les prêts hypothécaires atteignent la
somme de 290.700 fr., les prêts à terme
gagés 16.750 fr., les crédits en comptes
courants 57.712 fr. 80. Le caissier re-
mercia les débiteurs pour leur ponctua-
lité dans le paiement des intérêts et les
déposants pour leur confiance dans la
caisse. M. Roger Augsburger, président
du conseil de surveillance , dans son rap-
port , fit remarquer la bonne marche de
la caisse et adressa des remerciements
au caissier et au comité de direction.
Il demanda aux sociétaires d'accepter les
comptes de 1971, ce qui se fit à l'unani-
mité des membres.

Puis ce fut la partie récréative. M. J.
Galli présenta un film de sa création
sur la faune et la flore de notre pays
et un film sur la « Fête des vendanges »
à Neuchâtel.

La soirée se termina par une collation
au restaurant des « Chasseurs ».

A la Maison du peuple
Concert des cadets

La Fanfare des cadets a donné son
traditionnel gala annuel à la Maison
du peuple.

Une telle manifestation attire toujours
un public très nombreux composé de
parents et d'amis auxquel viennent se
mêler connaisseurs et curieux.

Dans la première partie de la soi-
rée, le président, M. A. Hodel , a pris
la parole pour féliciter deux jeunes gens,
G. Calame et S. Robert, qui depuis
dix ans font partie de la Musique des
cadets.

A la suite de cette allocution , les
cadets (environ 50 garçons) interprétè-
rent plusieurs morceaux.

Sous la direction de M. Droz, ils
firent preuve de beaucoup de talent en
jouant par exemple la marche de la
garde consulaire à Marengo ou San-
tiago, une marche de K.L. King. Si une
ou deux fausses notes ont pu paraître
irritantes à l'oreille du spécialiste, elles
nous ont permis de prendre conscience
que les musiciens sont en fait tous
âgés de moins de vingt ans. Par. l'in-
terprétation des différents morceaux on

a pu se rendre compte du travail con-
sidérable que les responsables et les jeu-
nes gens ont accompli au cours de ce
derniers mois.

Après l'entracte, le spectacle prit une
tournure différente. Une dizaine de jeu-
nes filles, majorettes pendant leurs loi-
sirs, ont donné à ce gala un visage
plus souriant. Confiées à Mme Capt,
elles ont , elles aussi, présenté un spec-
tacle à l'image de celui donné par leurs
collègues masculins.

Les tambours de la fanfare firent eux
aussi état de leur savoir en interpré-
tant quelques roulements très significa-
tifs.

Le gala s'est terminé par un bal , don-
nant à cette soirée toute la dimension
souhaitée. Belle soirée donc pour les
amateurs de fanfare et pour la société
des cadets, société qui depuis 108 ans
a animé par sa présence un nombre
considérable de manifestations.

Un fait important et qui mérite d'être
signalé : la Commune a enfin octroyé
une salle à cette société. Après plus
d'un siècle d'activité, la récompense est
méritée...

Petit historique de la Fête de la jeunesse
C'est une large tranche de l'histoire

chaux-de-fonnière qu'évoquait M .  Lou-
radour récemment lors de la séance men-
suelle de la section du Club jurassien.
M.  Louradour avait été pressenti par la
revue « Folklore suisse » pour présenter
un aspect du f o lklore neuchâtelois.
C'était il y a deux ans, lorsque la Fête
de la jeunesse était remise en cause. H
lui parut donc naturel de se pencher sur
son histoire.

La Fête de la jeunesse est l'une des
coutumes les mieux ancrées dans la po-
pulation chaux-de-fonnière. Il ne s'agis-
sait, à l'origine, que d'une céif émonie
marquant les promotions scolaires ; ce
n'est que par la suite que celles-ci furent
suivies d'une fête destinée aux enfants.
A la f in  du siècle dernier, les promo-
tions furent dép lacées au printemps avec
le changement du début de l'année sco-
laire. Jusqu 'à aujourd'hui la cérémonie ,
elle, a subsisté en été et est précédée de
la fête.  Mais le concordat intercantonal
aura à nouveau bouleversé cet état de
fait  qui remonte à trois quarts de siècle.

QUELQUES DATES
C'est en 1806, le 1er août, que f u t  cé-

lébrée au Grand Temple la première
Fêle de la jeunesse. Il en est resté l'al-
locution prononcée par le pasteur Tou-
chon adressée aux « élèves de l'Institut ».
Le programme de la cérémonie de 1808
est le plus ancien qui nous soit parvenu.
On y relève des jeux d'orgues, tes chants
de la société de musique et du chœur
d' enfants , les prières et les « récitations »
des orateurs. En 1807, un dîner réunit
les enseignants ; en 1810, plusieurs dames
veulent offrir une fê te  aux enfants. La
cérémonie n'évoluera guère au cours des
décennies, la fê te  connaissant des fortu-
nes diverses : elle sera supp rimée cer-
taines années pour plaie d'argent ou
conditions particulières (année de la ré-
volution par exemple). En 1856, une in-
novation importante : profitant du passa-
ge d'un cirque, Lucien Landry, l'un des
fondateurs du Club jurassien, propose
que l'on offre une représentation aux
enfants ; initiative acceptée. En 1861, on
célèbre pour la première fois deux céré-
monies simultanées au Grand Temple et
au Temple allemand. Dès 1888, il y en
aura une troisième au nouvea u Temp le
indépendant. En 1919, à la suite de l'in-
cendie du Grand Temple, on renonce au
cortège traditionnel pour former plu-
sieurs cortèges qui conduiront les en-
fants  dans les p âturages ! Mais c'est la
populatio n elle-même qui exigera la res-

tauration du grand cortège. Des 1923, le
cortège connaît un parcours f ixe  (départ*
de l'ancien gymnase) et les cérémonies
ont lieu désormais dans les églises et les
cinémas. Ce n'est qu'après la guerre, que
la Fête de la jeunesse sera reprise dé-
finitivement en 1946 avec des concours
et des .joutes sportives. Il faut  noter en-
core que les « innovations » des années
50 n'en furen t pas : la représentation de
cirque en 1956 et la soirée pour les en-
seignants en 1958 n'étaient en fait  que
des « rep rises ».

M. Louradour conclut en abordant la
question religieuse. La cérémonie des
promotions ne pouvait manquer de créer
des conflits entre milieux libre-penseurs
et cercles pastoraux. Il évoqua encore
l'évolution du cortège qui primitivement
conduisait les enfants de l'hôtel de ville
au Grand Temple et l'année dernière
empruntait les deux artères de l'avenue
Léopold-Robert. Qu'en sera-t-il demain,
c'est-à-dire cet été ? Nul ne le sait. Il y
a l'échéance des élections communales et
il restera peu de temps pour concevoir
une nouvelle f o rmule de la fête.

Nm

Dans l'austère salle de la Croix-Bleue,
la fanfare du même nom a donné récem-
ment un concert qui a attiré un public
très nombreux.

Sous la direction de M. M. Dubail,
les musiciens ont interprété plusieurs œu-
vres de compositeurs tels que Gustav
Holst, Kéler Bila , Georges Gershwin,
etc.. Après l'entracte, les routiers bleus
firent leur apparition sur la scène. Ce
groupe assez connu était très attendu
par le public. ,

Cette jeune et dynamique équipe mixte
s'est donné pour mission d'essayer d'é-
vangéliser le monde à l'aide , de chants,
de témoignages, etc.. Le centre de ce
groupe est à Yverdon. De là, ces jeunes
partent faire des tournées en France par
exemple, où pendant leurs vacances ils
essayent de transmettre leur foi. Après
avoir interprété quelques chants, les
« Routiers-Bleus » ont abordé le thème
de la liberté. Hésitante tentative qui fut
sans doute au-dessus des possibilités du
groupe. U aurait sans doute mieux valu
qu 'ils se contentent de rester dans le
domaine de la chanson, qui était au
demeurant d'une belle qualité.

J.S.

Soirée musicale
à la Croix-Bleue

lontert de la musique scolaire
AU CASINO-THEATRE DU LOCLE

S'il est une ville heureuse, c est bien
celle du Locle. Les autorités communa-
les encouragent le développement de la
musique et paient les traitements du
directeur et du sous-directeur de l 'im-
portante formation qui gro upe 180 élè-
ves. Ainsi que nous l'a dit M. René
Reymond , le p résident, ces élèves sont
partagés ainsi : 70 à l'harmonie, 70 au
cours de solfè ge et 40 au cours d 'instru-
mentistes. Pareil résultat n'a encore ja-
mais été attein t !'

Le programme p résenté, récemment,
pour les enfants, faisait entendre
les pièces les p lus diverses ; à côté des
traditionnelles marches, la composition
de Marcel Schalk, le directeur, a retenu
spécialement l'attention. Les cinq trom-
pettes, cinq cornets, cinq trombones, six
clarinettes, deux hautbois, douze f lûtes
firent merveille dans ce morceau intitulé
« Noviodunum » et composé pour le bi-
millénaire de Nvon. Dans « Puvvet on

a String» , les modulations subites, les
rythmes syncopés, les contrechants au-
dacieux démontrèrent que cette jeunesse
accepte une disciplin e p édagogique.
Dans le « Choral » de J.  W. Franck , la
beauté de l'harmonie et le soutien des
basses par les trombones démontrèrent
que le sous-directeur, Claude Trifoni ,
fait du bon travail (même remarque
pour le « Rigaudon » de Purcell). Dans
la « Diane valaisanne » de Daetwyler,
se distinguèrent spécialement deux solis-
tes : P.-Y. Bernasconi , trompette et P.-A.
Vuillomet ail baryton.

En 2me partie , les élèves de 3me et
4me préprof ,  sous la direction de M.
Pierre Brossin, exécutèrent une alerte re-
vue : « 3 p 'tits brins d 'folie. » Tous les
enfants furent ravis ; ce théâtre contri-
bua ainsi au succès du concert de la
Musique scolaire.

M.

AUVERNIER

(c) De la conviction , de la joie au travail ,
voilà l'impression laissée par les musiciens
de • L'Avenir » lors de la soirée musicale
donnée au collège. Après le travail d'un jeu-
ne directeu r , qui avait progressivement ame-
né ses musiciens au succès à Lucerne en
1970, mais .qui par la suite s'était expa-
trié, il était difficile de trouver un succes-
seur. La fanfare eut la « baraka » en en-
gagement Rudi Frei , dont l'orchestre a une
excellente renommée.

Du programme varié, mentionnons la
« polka > pour deux trompettes et en in-
termède , le résultat de deux expériences in-
téressantes : les productions de cinq cadets-
tambour de Cortaillod , sous la direction de
M. Duscher et du cours d'élèves, de 13
participants , mis sur pied depuis 4 mois à
raison de deux leçons par semaine données
par M. Armand Nicoud. Pour 30 ans d'ac-
tivité dans la société, M. Maurice Perdri-
zat fils fut fleuri et reçut les services en
argent ; MM. Frédy Kull, Laurent Hirsig,
Armand Nicoud ont fêté leur 10 ans à la
société. Quant à M. Jean Donazollo , il a
été nommé la semaine dernière président de
la Fédération des fanfares du district de
Boudry. MM. Nicky et P. Pizzera assis-
taient à la soirée. En seconde partie , on
put apprécier les chants et danses légères
et gracieuses du groupe folklorique « Ceux
de la Tchaux » dans ses très jolis costu-
mes.

La soirée des musiciens
de « L'Avenir »

(c) Tout le triangle délimité par les rues
Isabelle-de-Charrière , Pierre-de-Vingle et
Clos-de-Serrières , est en plein bouleverse-
ment. La commune réalise la partie supé-
rieure de la Chaussée I.-de-Charrière , artère
devant relier le Clos-de-Serrières au carre-
four du Dauphin. Seule la partie inférieure
est réalisée et la partie médiane n'est pas
encore prévue pour maintenant. Ces travaux
se font en vue de la grande construction
prévue au Clos, en face de la Brunette et
qui contiendra un garage de trente voitures
auxquelles il faut assurer un accès. La com-
mune profite de ces travaux pour créer un
nouveau rond-point le trolleybus devan t être
prolongé jusqu 'à la boucle de redressement
au carrefour Clos-P.-de-Vingle , ce qui
réjouira les nombreux habitants de l'ouest
de la ville. En même temps d'autres travaux
importants s'effectuent au Clos-de-Serrières,
en fonction de la nouvelle construction. Ils
concernent les différentes canalisations
nécessaires (canal d' eau de pluie, canal
d'eau usée, conduite d'eau à capacité
doublée , conduite de gaz plus large).
L'éclairage public sera aussi modernisé. De
puissantes machines , bruyantes , mais effi-
caces, creusent la roche dure pour l'instal-
lation des conduites prévues.

Travaux importants

Hy a des gens
qui aiment tout ce qui
est simple et utile.
Et d'autres qui passent
toujours encore
les vitesses de leur
voiture avec les mains •
et les pieds.

DAF
Une toute autre conduite!
Plus de 100 agences. Liste
des agents auprès de l'importateur:
Automobilwerke Franz AG
Badenerstrasse 329
8040 Zurich, 01/52 33 44

• Douleurs I j g£Ê "\

• Maux de 1 R

soulage vite
Nouveau !
Egalement présenté en comprimés effer-
vescents. Recommandé même pour les
estomacs délicats.



Un menu
Consommé
Poitrine de veau ménagère
Garniture de légumes
Pommes sautées
Tarte aux fruits

LE PLAT DU JOUR :

Poitrine de veau
ménagère
Pour 6 personnes : poitrine coupée en
six morceaux carrés de 10 cm de côté
environ, 250 g de lard maigre salé,
2 petits choux, 300 g de carottes , 200
g de navets, sel, poivre.
Ficelez ensemble les six carrés de
veau, coupez le lard en six morceaux
égaux. Dans une marmite , posez la
viande et le lard. Recouvrez d'eau froi-
de et portez à ébullition. Pendant ce
temps, épluchez et lavez les légumes.
Ajoutez les choux coupés en quatre,
les carottes et les navets entiers. Faites
reprendre l'ébullition et laissez cuire
deux heures et demie.
Avec une écumoire, en faisant attention
de ne pas abîmer les légumes, retirez
d'abord les choux qui surnagent , posez-
les sur un plat creux, rangez à leurs
côtés les carottes et les navets, puis
les morceaux de lard et enfin les car-
rés de poitrine que vous avez déficelés.
Servez avec moutarde et cornichons.

Pommes de terre
Les pommes de terre sautées sont bien
souvent collantes et peu croustillantes
quand on est nombreux à table ; pour
y remédier, faites-les tremper, coupées
en quartiers, dans de l'eau froide chan-
gée plusieurs fois , pendant une heure
ou deux et si possible, faites-les cuire
dans une grande poêle de façon qu'il
n'y ait qu'une seule épaisseur de pom-
mes de terre.

Casseroles
Pour nettoyer le fond d'une casserole
ayant brûlé à l'intérieur en cours de
cuisson des aliments, saupoudrez-la de
sel de cuisine et laisser en contact
pendant une journée. Frottez ensuite
avec un chiffon humide ou un papier
journal.
Vous pouvez aussi la remplir d'eau et
verser deux cuillerées à soupe d'eau
de javel (ou plus si la casserole est
vraiment brûlée) ; faites bouillir pendant
quelques minutes et laissez reposer
pendant quelques heures avant de frot-
ter la partie brûlée ; vous pouvez répé-
ter l'opération plusieurs fois si néces-
saire.

Teint éblouissant
Mettez dans un bol un peu de crème
fraîche avec quelques gouttes de citron.
Etendez le mélange sur le visage et
vous aurez, après l'avoir soigneusement
lavé, un teint éblouissant.

Viande
Pour obtenir une viande bien dorée,
entrouvrez la porte du four pendant
quelques minutes avant la fin de la
cuisson.

Calcaire
Mettez une coquille d'huître dans votre
bouilloire électrique. Le calcaire se dé-
posera dessus et non sur les parois.

A méditer
L'explication du malheur de bien des
gens : c'est qu'ils ont le temps de se
demander s'ils sont heureux ou s'ils
ne le sont pas.

Oscar WILDE

S HD'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Sur le ton de la confidence , Bri gitta Ringborg déclare
à Hubert Bonisseur de la Bath que Rennotte était jaloux de Wil-
liam .

Le retour au port

« Voyez-vous ça l » dit Hubert , sans élever le ton. Il y eut un
|H silence autour du « Doug-doug-doug » du diesel , qu 'accompagnait le

doux chuintement de l'eau sur la coque. « Oui, reprit Brigitta avec
conviction. C'est pour ça qu 'il l'a tué. » Cette fois , Hubert sur-
sauta : t Qu'est-ce que vous racontez ? »  — i Je dis que Nicolas

|1 a tué Bill, j'en suis sûre. » Hubert lui jeta un regard en coin. Le beau
É§ visage de la Suédoise, teinté de rose par les reflets du ciel , n'expri -
0; mait aucune émotion. 0.

m ' §1
< Pourquoi en êtes-vous sûre ? » demanda-t-il. t Parce qu'ils se

sont disputés pour moi, le jour avant , » répliqua Brigitta d'une voix
unie. « Le jour où Roos a disparu , vous étiez sur le bateau ?»  —
« Non. » — Alors, comment pouvez-vous savoir ? Pourquoi accu-
sez-vous Rennotte ? » Elle écrasa sa cigarette contre la vitre , et
la jeta , t Parce que, dit-elle avec lenteur , Bill n'est pas mort en »
plongée. » — « La preuve ?»  — « La preuve , c'est que l'équipe-
ment de Bill est dans le magasin. Je l'ai vu. » — «c Ah , » dit Hu-
bert , qui se sentait déconcerté. Brigitta alluma une nouvelle ciga-
rette. « Je crois que Rennotte avai t très peur de vous voir ce soir , »
ajouta-t-elle après avoir exhalé une longue bouffée. |p

I ' ¦ i

Hubert tourna la tête vers elle : « Vous voulez dire qu 'il s'est
suicidé ?» — t le ne veux pas dire. Je pense qu'il veut faire croi-
re qu'il est mort. » Hubert garda le silence. L'hypothèse n'était pas
impossible, ni même improbable, et expliquait les réticences de Ren-
notte. Mais il s'agissait de prouver qu'elle était fondée. Il regarda
une nouvelle fois la jeune femme et remarqua que son visage

m avait changé d'expression. Elle semblait remâcher une secrète ran-
cœur. Brusquement , elle pivota sur ses talons , jeta sa cigarette à
la mer, et s'en alla vers le poste arrière , dont la porte claqua.

§1 Quelques minutes plus tard , la « Ravageuse » passait devant la
fil grotte Saint-Antoine et s'engageait dans le goulet, où les feux de
'¦¦'.': jalonnement brillaient. Réduisant légèrement la vitesse, Hubert se M

donna tout à la manœuvre. Bientôt apparurent les lumières du
: port. Réduisant encore la vitesse, Hubert redoubla de prudence.

IP II entendit Brigitta revenir vers le poste de pilotage. Elle alluma les
lampes du tableau de bord et les feux de position , qu 'il avait ou-
bliés. « Je peux vous aider 7 > proposa-t-elle. . Oui, si vous savez

|| 1 fixer les aussières. • — < Je sais. » ,M
éÊ (Copyri ght Opéra Mundi) S

Mardi: Une odeur de tabac
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Elimination de la démangeaison
douloureuse des hémorroïdes

Remède qui soulage et élimine tout de suite la démangeaison

Le plus douloureux — c'est le prurit
brûlant des hémorroïdes. Désagré-
able pendant la journée et particu-
lièrement gênant pendant la nuit.
« Se gratter » ne fait qu'empirer
l'état. Quoi que vous ayez entrepris
jusqu 'à présent, voici une bonne nou-
velle.
Sous la désignation « Sperti Prépara-
tion H » il a été lancé en Suisse un
remède qui a le pouvoir d'éliminer
dans la plupart des cas la déman-
geaison douloureuse et de soulager.
Le patient commence à sentir un
soulagement bienfaisant. Le prurit ,

la brûlure et les douleurs disparais-
sent. Les hémorroïdes enflammées et
irritées commencent petit à petit, à
se décongestionner.
« Sperti® Préparation H » * est vendu
en pharmacies et drogueries, sous
forme de pommade (avec applica-
teur) ou sous forme de suppositoires
(pour les hémorroïdes internes), se-
lon votre préférence. Mieux encore :
faites un traitement combiné avec
pommade et suppositoires. Vous en
sentirez tout de suite les bienfaits.

* Marque déposée.

SAMEDI

NEUCHÂTEL
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie i

Exposition Les Touareg.
Musée d'archéologie i Exposition archéolo-

gie et routes nationales.
Centre culturel neuchâtelois i Teresa Jaku-

bowska.

TOURISME: — Bureau officiel de rensei-
gnements : place Numa-Droz 1, télépho-
ne 25 42 42.

CINÉMAS. - Studio : 14 h 45, 17 h 30 et
20 h 30, Les Aristochats. Enfants admis.
v.o.

Bio : 15 h et 20 h 45, Le Messager. 16 ans,
17 h 30, Le Tigri di Monpracem. 16 ans.

Apollo : 14 h 45 et 20 h 30, La Grande
Java. 7 ans. 17 h 30, Heidi et Pierre. 7 ans.

Palace : 14 h 45, 17 h 30 et 20 h 30, Les
Temps modernes. 7 ans.

Arcades : 14 h, 16 h, 18 h, 20 h 30 et
22 h 30, Les Aristochats. Enfants admis ,
v. fr.

Rex : 15 h, 17 h 30 et 20 h 45, Dracula
sexy. 18 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde jusqu 'à 3 h.

DANCINGS
¦ Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.

Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : J.-C. Bornand , Saint-
Maurice. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service est
ouverte jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 heures ,
le poste de police (25 10 17) indique le
pharmacien à disposition en cas
d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry-La Côte, P. Tozzini , Corcelles,
tél. 31 13 47.

AUVERNIER
Galerie Numaga : 1. Jean-Pierre Grom ,

Saint-Aubin, aquarelles et dessins. 2. Jean
de Maximy, Paris, dessins, monde vi-
sionnaire.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Love Story.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30, Le Pont

de Remagen.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 17 h 30, Bill il Taci -

turne. 20 h 30, De la part des copains.

SAINT-BLAISE
Cinéma Royal : 20 h, Autant en emporte

le vent.

Apollo : 14 h 45 et 20 h 30, La Grande
Java. 7 ans. 17 h 30, Heidi et Pierre.
7 ans.

Palace: 14 h 45, 17 h 30 et 20 h 30, Les
Temps modernes. 7 ans.

Arcades : 14 h, 16 h , 18 h et 20 h 30, Les
Aristochats. Enfants admis, v. fr.

Rex : 15 h , 17 h 30 et 20 h 45, Dracula
sexy. 18 ans.

Pharmacie d'office : J.-C. Bornand , Saint-
Maurice. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service est ouver-
te jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h, le poste
de police (25 10 17) indique le pharmacien
à disposition en cas d'urgence ainsi que
le médecin et le dentiste de service.

Service d'urgence des pharmacies : Régior
Boudry-La Côte, P. Tozzini, Corcelles,
tél. 31 13 47.

AUVERNIER
Galerie Numaga : 1. Jean-Pierre Grom ,

Saint-Aubin , aquarelles et dessins. 2. Jean
de Maximy, Paris , dessins , monde vision-
naire.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 14 h 30, Love Story. 20 h 15,

La Kermesse de l'Ouest.

LE LANDERON
Cinéma du Château : 20 h 30, Le Pont

de Remagen.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 14 h 30 et 20 h 30.

Adios Sabata. 17 h 30, Bill il' Taciturne !

SAINT-BLAISE
Cinéma Royal : 20 h et 15 h, Autant en

emporte le vent.

DIMANCHE

EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :
Exposition Les Touareg.

Musée d'archéologie : Exposition archéolo-
gie et routes nationales.

Musée d'histoire : Automates Jaquet-Droz.
CINÉMAS: — Studio : 14 h 45, 17 h 30 et

20 h 30, Les Aristochats. Enfants admis,
v.o.

Bio : 15 h et 20 h 45, Le Messager. 16 ans.
17 h 30, Scicalli del C. Strasser. 16 ans.

NEUCHÂTEL

LUNDI

EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :
Les Touareg, dernier jour.

CINÉMAS. — Studio : 14 h 45, 17 h 30 et
20 h 30, Les Aristochats. Enfants admis ,
v.o,

Bio : 15 h et 20 h 45, Le Messager. 16 ans.
17 h 30, Scicalli del C. Strasser. 16 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, La Grande Java.
7 ans. 17 h 30, Heidi et Pierre. 7 ans.

Palace : 14 h 45, 17 h 30 et 20 h 30, Les
Temps modernes. 7 ans.

Arcades : 14 h, 16 h, 18 h et 20 h 30, Les
Aristochats. Enfants admis. Version fr.

Rex : 15 h et 20 h 45, Dracula sexy. 18 ans.
Pharmacie d'office : J.-C. Bornand , Saint-

Maurice. La période de service commence
à 8 h. La pharmacie de service est ouver-
te jusqu 'à 23 h. De 23 h à 8 h, le poste
de police (25 10 17) indique le pharmacien
à disposition en cas d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry-La Côte, P. Tozzini , Corcelles ,
tél. 31 13 47.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 14 h 30 et 20 h 15, La

Kermesse de l'Ouest.

PESEUX
Cinéma de la Côte i 15 h et 20 h 30,

Adios Sabata.

SAINT-BLAISE
Cinéma Royal : 15 h et 20 h , Autant en

emporte le vent.

NEUCHÂTEL

¦ *h. A _ . _ _ _ - - _ - _

de Pâques
ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE

Terreaux : 8 h, culte matinal , sainte cène.
Collégiale : 10 h, M. J. Vivien, sainte cène,

Chœur Da Caméra.
Temple du bas : 10 h 15, M. G. Deluz ,

sainte cène.
Ermitage : 10 h 15, M. J.-L. de Montmollin.

sainte cène.
Maladière : 9 h 45, M. E. Hotz , sainte cène,

première communion des catéchumènes.
Valangines : 10 h, MM. J.-P. Ducommun et

A Gygax, sainte cène, première commu-
nion des catéchumènes.

Cadolles : 10 h, M. A. Junod , sainte cène.
Chaumont : 10 h , M. J.-S. Javet , sainte

cène.
Temple du bas : 20 h, 15, culte du soir ,

sainte cène. Pas de cultes de jeunesse
Pas de cultes de jeunesse ni d'écoles du di-

manche.
La Coudre : 10 h, culte de première com-

munion , M. R. Péter.
Les Charmettes : 10 h, culte , sainte cène,

confirmation d'un groupe de catéchumè-
nes.

Serrières : 10 h , culte, M. J. Loup, sainte
cène ; 10 h, culte de l'enfance , Maison
Farel.

DETJTSCHSPRACHIGE REFORMIERTE
KIRCHGEMEINDE

Templ e du bas : 8 h 30, Ostergottesdienst
mit Abendmahlsfeier.

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVERS
Couvet : 9 h 45, avec sainte cène.
Travers : 14 h, avec sainte cène.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Samedi-Saint : Veillée pascale, 20 h 15,

Neuchâtel (Notre-Dame) Serrières, la
Coudre , Vau seyon.

Pâques :
Messes à la chapelle de la Providence 7 h ;

à l'église paroissiale, 8 h (sermon italien
les 1er et 3me dimanches du mois), 9 h 30,
(grand-messe), 11 h et 18 h 15 ; Vau-
seyon : chapelle Saint-Nicolas ; dimanche
8 h 30 et 10 h 30 ; la Coudre, 9 h et
11 h ; Serrières : église Saint-Marc, di-
manche 9 h 15 et 11 h ; aux Cadolles,
hôpital , 8 h 30. Mission italienne : Insti-
tut des jeunes gens, 10 h 45. Mission
espagnole à l'église, 16 h ; Deutscher
Gottesdienst, Institut des jeunes gens 19 h.

ÉGLISE CATHOLIQUE CHRETIENNE
Eglise Saint-Jean-Baptiste : rue Emer-de-Va-

tel. — 18 h 30, messe.
Eglise évangélique libre, Neuchâtel. — 9 h 30,

culte et cène, M. Jacques Dubois ; 20 h,
édification , M. Roger Cherix.

Colombier : 9 h 45, culte, M. Georges-Ali
Maire.

Evangelische Stadtmission, Neuchâtel : Av
" J.-J.-Rousseau 6. — 20 h 15, Gottesdienst

Donnerstag, 15 h, Bibelstunde. Freitag :
Forum.

Evangeb'sch-methodistisch : Beaux-Arts 11. —
9 h, Gebetsvereinigung, 9 h 15, Predigt
Hort. Ostermontag kein Gottesdienst.
Donnestag, 6 April , 20 h 15, Bibelabend.

Première Eglise du Christ Scientiste : fbg de
l'Hôpital 20. — 9 h 30. culte en français
et école du dimanche ; culte en anglais à
10 h 45, le deuxième dimanche du mois.

Eglise néo-apostolique : rue Gabriel-Lory 1
— 9 h et 20 h , services divins. Mercredi ;
20 h, service divin.

Assemblée de Dieu : Chapelle de l'Espoii
Evole 58. — 9 h 30. culte ; 20 h, évangé-
lisation.

Armée du Salut : Chapelle adventiste, fbg
de l'Hôpital 39. — 9 h 45, confirma-
tions ; 20 h , enrôlement de soldats.

Eglise adventiste : fbg de l'Hôpital 39. —
Samedi 9 h 15, études bibliques ; 10 h 30,
culte.

Eglise apostolique romande : Orangerie 1.
— 9 h 30, culte , sainte cène et école du
dimanche ; 20 h Evangile.

Eglise de Jésus-Christ des Saints des Der-
niers Jours : fbg de l'Hôpital 19. — 9 h 45,
école du dimanche ; Pâques : 11 h, jeûne
et témoignages.

Témoins de Jéhovah : Parcs 12. — Etudes
bibliques et conférences : samedi 19 h 30,
en allemand ; dimanche 15 h 30, en ita-
lien ; 18 h, en français.

Action biblique : fbg de l'Hôpital 23. —
9 h 45, culte, M. E. Golay.

Eglise évangélique de Réveil de Peseux,
rue du Lac 10. — 9 h 45, culte ; lundi,
20 h 15, évangélisation ; jeudi 20 h,
prière.

DISTRICT DE NEUCHATEL
Le Landeron. — Samedi-Saint , veillée

pascale à 20 h. Pâques, à la chapelle ,
messe à 7 h ; à l'église, grand-messe à
9 h 45, messe du soir à 20 h. Eglise ré-
formée, 8 h 45, culte pour les enfants ;
9 h 45, culte.

Cressier. — Eglise catholique : samedi
18 h 15; dimanche 7 h 30 et 9 h 30,
messes ; 18 h, messe des Italiens. Eglise
réformée : 9 h, culte.

Lignières. — Paroisse réformée : 9 h 15.
Enges. — Paroisse réformée : 9 h, culte.
Cornaux. — Paroisse réformée : 10 h,

culte ; 10 h 45, culte de jeunesse.
Saint-Biaise. — Paroisse réformée : 9 h,

culte de jeunesse ; 10 h, culte. Eglise ca-
tholique romaine : messe dominicale anti-
cipée samedi à 18 h 30 ; dimanche :
7 h 30, messe basse ; 9 h 30, messe
chantée ; 11 h, messe basse avec sermon
en langue étrangère.

Donald
Duck

HORIZONTALEMENT
1. Arbrisseau grimpant. 2. Grosse mouche

qu 'on rencontre sur les fleurs. 3. Le bon ne
saurait mentir. — Saint. — Se répète pout
apaiser, 4. Adresse. — Fait la part des
choses. 5. On la fait en ne faisant rien. —
Nom de rois nordiques. 6. Argus l'avait à
l'œil. — Des mots, rien que des mots. — U
était imprudent de la soulever. 7. Leur
racine est purgative. 8. Maréchal autrichien.
— Peu de chose. 9. Mettre dedans. — Rési-
dence princière. 10. Note. — Passées au
crible.

VERTICALEMENT

1. Ramené à la prudence. — Port ex-por-
tugais de l'Inde. 2. Fier et méprisant. 3.
Autour du ciel de lit. — Eprouvés. 4. Ré-
gion de dunes. — Très fatigués. 5. Mesure.
— Creuse chez les affamés. — On l'obtient
en frappant. 6. Capitale européenne. —
Lieux où l'on bat le grain. 7. Descente dan -
gereuse. — L'atmosphère. 8. Possessif. —
Instrument de chirurgie. 9. Affluen t du
Rhin. —¦ Il fut évêque de Lyon. 10. Temps
de pose. — Traditions.

Solution du No 672

Bonne journée pour les achats, notamment pensez à vos cadeaux. Soirée placée sous
le signe de l'amitié. .
Naissances : Les enfants de ce jour seront patients , sérieux, actifs et très intelligents.

BÉLIER (21/3- 19/4)
Santé : Vous abusez trop des excitants
Amour : Bouleversements dans votre vit
sentimentale. Affaires : occasions d' augmen-
ter vos revenus.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Votre forme laisse à désirer. Amour:
Méfiez-vous des intrigues et des comméra-
ges. Affaires : Situation embarrassante,
soyez objectif.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Effectuez quelques mouvements de
gymnastique. Amour : Ne prenez pas de dé-
cision à la hâte. Affaires : Ne cédez pas
à vos impulsions.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : L'alcool et le tabac sont à proscri -
re. Amour : Dites franchement ce que vous
pensez. Affaires : Evitez de prendre pari
aux discussions.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Ne laissez pas vos nerfs prendre le
dessus. Amour : Méfiez-vous des nouvelles
connaissances. Affaires : Sachez prendre les
décisions qui s'imposent.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Ne consommez pas de plats trop
lourds. Amour : Sortez avec des amis sin-
cères. Affaires : Restez en dehors des in-
trigues de vos collègues.

BALANCE (24/9 - 23/ 10)
Santé : Irritations de la gorge dues à ls
fumée. Amour : Montrez-vous compréhensij
envers les enfants. Affaires : Soyez rapide
dans l' accomplissement de votre travail.

SCORPION (24/10 - 22/11)
Santé : Risque de chutes et de foulures.
Amour : Dominez votre méfiance. Affaires i
Analysez scrupuleusement votre situation.

SAGITTAIRE (23/11 - 21/12)
Santé : Le dos rond n'est pas très joli , te-
nez-vous droit. Amour : Acceptez les invita-
tions. Affaires : Répondez vite à la propo-
sition faite.

CAPRICORNE (22/12 - 19/1)
Santé : Vous absorbez trop de boissons ga-
zeuses. Amour : Excellente période pour les
projets d'avenir. Affaires : Un manque de
réflexion nuirait à vos intérêts.

VERSEAU (20/ 1 - 18/2)
Santé : Urticaire provoquée par votre foie,
Amour : Montrez-vous moins autoritaire.
Affaires : Essayez d' améliorer votre situa-
tion.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Douleurs dans le bas des reins.
Amour : Les apparences sont souvent trom-
peuses. Affaires : Ne compromettez pas
votre budget par des dépenses inutiles.



Apparition en Suède
du chewing-gum à la nicotine
Depuis que la Faculté a officiellement

tiré la sonnette d'alarme, l'offensive anti-
tabac a pris une extension notable dans la
plupart des pays concernés. Malgré cela,
tout le monde ne se laisse pas facilemen t
convaincre par des arguments qui ne man-
quent pourtan t pas de force. Aussi, pour
décourager les fumeurs invétérés , faut-il
avoir recours à certains artifices : le che-
wing-gum nicotinisé est l'un d'entre eux.
Mis au point à Helsingborg, et parfumé à
la nicotine , il est destiné à la désintoxica-
tion des fumeurs' suédois. Les chercheurs
qui l'ont mis au point espèrent ainsi évi-
ter aux fumeurs une suppression brutale de
cette substance, et en faire diminuer leur
besoin peu à peu.

Ce nouveau traitement a déjà été expé-
rimenté sur 200 « fumeurs-cobayes » : 40 %
d'entre eux ont cessé de fumer, résultat fort
intéressant !

Ajoutons encore qu'avant de commencer
à prendre le chewing-gum, les fumeurs ont
été priés de ne pas fumer pendant deux
jours , afin d'éviter qu 'un brusque contras-
te ne rende la comparaison par trop défa-
vorable au chewing-gum et ne décourage les
volontaires !

Alerte au cadmium !
Egalement engagés dans la lutte pour la

sauvegarde de l'environnement — leur pays
est l' un des plus riches en « pollutions » —
les Japonais viennent de mettre au jour un
nouvel ennemi jusqu 'alors insoupçonné : le
cadmium. Elément chimique métallique lar-
gement utilisé dans l'industrie, il serait aussi
dangereux que le plomb, quoique bien moins
connu du grand public.

L'attention des spécialistes a été attirée
par la maladie d'une jeune Japonaise, qui
avait travaillé dans une fonderie de cad-
mium, et qui est morte après une mysté-
rieuse maladie de près de dix ans. D'après
les normes biologiques connues, le danger de
l'intoxication au cadmium commencerait à
partir d'une teneur d'une seule partie par
million dans le corps humain ! Or, le foie
de la jeune femme en présentait 4500 et
ses reins plus de 22.000 !

L'inquiétude est grande , dans la popula-
tion japonaise , surtout depuis que de gran-
des personnalités médicales ont déclaré qu 'une
partie importante du riz indigène était con-

taminée. Les mesures officielles n'ont cepen-
dant pas tardé : un examen médical systé-
matique a été ordonné par le gouvernement
pour tous les ouvriers employés dans plus
de 1000 entreprises qui utilisent du cadmium.

(CEDOS)

Un nouveau champion
de la vitamine C

Pour l'amateur de promenades dans les
bois, l'églantier évoque surtout les roses
sauvages, dont il se pare au printemps.
En ce qui concerne ses fruits , le moins
que l'on puisse dire est que cet arbuste
n'est pas hautement considéré , sauf peut-
être par les fabricants de tisanes, puisque
le fruit en question n'est autre que le
« gratte-cul » (Colette dixit). Seuls quelques
connaisseurs, en outre, en font parfois de
la confiture. Le fruit de l'églantier pour-
rait pourtant bien cesser un jour d'être
tenu pour un parent pauvre.

Des spécialistes de l'Institut soviétique
de recherches sur les vitamines viennent
en effet d'obtenir une nouvelle variété
d'églantier dont les baies sont exceptionnel -
lement grosses — environ huit grammes
chacune en moyenne — et dont la teneur
en vitamine C est remarquable : non seu-
lement elles en contiennent trois fois plus
que les baies ordinaires, mais elles dépas-
sent même de loin d'autres fruits prover-
bialement i vitaminés », tels que l'orange ou
le citron !

CEDOS

SAMEDI
Sottens et télédiffusion

6 h , 7 h, 8 h , 9 h, 10 h, 11 h ,
16 h , 23.25, informations. 6.10, réveil en
19 h, 22.30, 23.55, informations. 6 h,
bonjour à tous , avec miroir-première. 7 h,
le journal du matin. 8.05, revue de presse.
8.10, Samedi-dimanche. 8.30, route libre.
10.20, les ailes. 10.30, la Suisse à la ren-
contre de l'Europe. 11.05, le kiosque à
musique. 12 h , le journal de midi , avec
les jeux On cause, on cause, et à mots
couverts. 12.30, miroir-midi. 12.50, carnet
de route. 13 h, demain dimanche. 14.05,
euromusique. 15.05, samedi-loisirs.

16.05, titres et sous-titres. 16.30, l'heure
musicale, avec la Sté Chorale de Neuchâ-
tel et l'Orchestre de la Suisse romande.
18 h , le journal du soir avec : 18.05, le
magazine du spectacle. 18.30, le micro
dans la vie. 19 h, le miroir du monde.
19.30, magazine 72. 20 h, Coco et Rico.
20.20, micro sur scène 21.20, Solution
logement, comédie de F. Besson. 21.50,
chansons • à la une. 22.40, entrez dans la
danse. 24 h - 1 h, dancing non-stop.

Second programme
8 h, The Missing Jewel. 8.15, la revue

des livres. 8.30, le matin des musiciens.
9.30, témoignages. 10 h , des pays et des
hommes. 10.30, le folklore à travers le
monde. 11 h,' le fil du temps ; les hom-
mes du Grand-Nord , leur passé, leur ave-
nir. 12 h, midi-inusique. 13.15, bulletin
d'informations musicales. 13.30, petit con-
cert pour les Jeunesses musicales. 14 h,
promenade musicale, carnet de notes. 15.30,
métamorphoses en musique. 16 h, per i
lavoratori italiani in Svizzera. 16.30, correo
espanol. 17 h, rendez-vous avec le j azz.
18 h , le journal romand. 18.30, rhythm'n
pop. 19 h, horizons jeunesse. 20 h, infor-
mations. 20.05, on cause, on cause. 20.06,
les beaux-arts. 20.29, loterie suisse à numé-
ros. 20.30, La Flûte enchantée, opéra,
Mozart. 21.05, concert. «23 h , hymne natio-
nal .

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h , 10 h, 11 h, 12.30,

12.30, 14 h , 15 h, 16 h, 17 h , 18 h ,
musique. 7.10, bon samedi à tous. 11.05,
homme et travail. 11.20, joyeux échange
musical. 12.20, musique de films. 12.40,
sortons de table en musique. 14 h, poli-
tique intérieure. 14.30, jazz. 15.05, chœurs
de dames. 15.30, musique champêtre et
accordéon.

16.05, ciné-magazine. 17 h, hits-parades
français et italien. 18 h , informations , ac-
tualités. 19 h, cloches, communiqués. 19.15,
informations , actualités. 20 h, théâtre. 20.45,
orchestre récréatif de Beromunster. 21.30,
Godspell , revue musicale de S. Schwarz,
d'après la Passion selon saint Matthieu.
22.15, informations , commentaires. 22.25,
musique pop et influence religieuse. 23.30,
choix musical d'A. Linder.

DIMANCHE
Sottens et télédiffusion

7 h, 8 h. 11 h, 12 h, 12.30, 14 h,
16 h , 17 h, 18 h, 19 h , 22.30, 23.55,
informations. 7 h, bonjour à tous, miroir-
première. 7.10, sonnez les matines. 8.15,
cantate de Pâques, Bach. 8.45, grand-messe,
transmise d'Estavayer-le-Lac. 9.55, cloches.
10 h , culte protestant , transmis de .Corsier-
Vevey. 11.05, les Madrigalistes et l'Ensem-
ble du Musée national de Prague. 11.40,
terre romande. 11.55, bénédiction urbi et
orb i du pape Paul VI. 12.30, miroir-midi.
12.45, à mots couverts. 12.50, message
pascal. 13.05, le disque préféré de l'audi-
teur. 14.05, disco-portrait. 15 h, auditeurs
à vos marques. 18 h, le journal du soir.
18.05, l'Eglise aujourd'hui. 18.20, sports et
actualités. 19 h, miroir du monde. 19.30,
dimanche en liberté. 21 h, Cendrillon, opéra ,
Rossini. 21.45, masques et musique. 22.40,
passage du poète. 23.30, la musique con-
temporaine en Suisse.

Second programme

8 h , bon dimanche. 9 h , informations.
9.05, rêveries aux quatre vents. 12 h, midi-

musique . 14 H, Le Repas d'Emmaiis, d'Henry
Bordeaux , Pas de tulipes pour la comtesse,
de C. Hoffmann. 15 h, la joie de jouer
et de chanter. 15.30, des poèmes et des
proses. 16.15, échos et rencontres. 16.35,
compositeurs suisses. 17.30, perspectives.
18.30, les secrets du clavier. 19 h, à la
gloire de l' orgue. 19.30. jeunes artistes.
20 h, informations. 20.05, Haensel et Gretel ,
opéra. E. Humperdinck. 21 h , visages de
la musique. 21.30, les beaux enregistrements.
22.30, à l'écoute du temps présent. 23 h,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
7 h , 8.30, 12.30, 17 h , 19.15, 22.15,

23.25, informations. 7.05. musique de con-
cert et d'opéra. 8 h, œuvres de Bach.
8.35, et exspecto resurrectionem mortuo-
rum , Messiaen. 8.55, prédication protestante.
9.25, culte catholique. 10.50, Orchestre ra-
diosymphonique de Bâle et solistes. 12 h ,
message pascal et bénédiction urbi et orbi
du pape Paul VI. 12.40, musique de con-
cert et d'opéra. 13.30, Pâques au Nord et
au Sud. 14 h, opérettes. 15 h, coutumes
pascales dans la capagne lucernoise. 15.30,
au Sud. 14 h, opérettes. 15 h , coutumes
pascales dans la campagne lucernoise. 15.30,
musique populaire de Suisse centrale. 16 h,
poésie en dialecte dans les petits cantons.
17.05, méditation juive. 17.30, l'album de
nos grand-mères. 19 h, sports. 19.25, varia-
tions sur Faust. 20.30, Gœthe et Charlotte
von Stein. 21.45, répertoire de l'Orchestre
récréatif de Beromunster. 22.20, la révolu-
tion silencieuse. 22.30, entre le jour et le
rêve.

LUNDI
Sottens et télédiffusion

6 h , 7 h, 8 h, 9 h , 10 h, 11 h, 12 h, 12.30,
14 h , 16 h, 17 h, 18 h, 19 h, 22.30, 23.55,
informations. 6 h, bonjour à tous ! 6 h ,
miroir-première. 6.35, la route ce matin.
7 h, le journal du matin. 8.15, cent mille
notes de> musique. 9.05, à votre service ! par
C. Michel. 10.05, Eve au rendez-vous. 11.05,
crescendo. 12 h, le journal de midi avec :
Les jeux , on cause, on cause... et à mots
couverts. 12.30, miroir-midi. 13.05, le carnet
de route. 14.05, concert chez soi. 14.30,
football. 16.45, la route en musique avec :
18.05, les freins à disque. 18.30, le journal
du soir. 18.30, le micro dans la vie. 19 h , le
miroir du monde. 19.30, magazine 72. 20 h,
José Feliciano à l'Olympia. 20.30, à dormir
debout , pièce policière de J. Raylambert.
21.20, quand ça balance. 22.10, jeu de
l'histoire et du hasard. 22.40, club de nuit.
23.30, aspects du iazz.

Second programme
10 h , sérénatine. 10.15, la semaine des

quatre jeu dis. 10.45, cours d'anglais de la
BBC. il h , université radiophonique interna-
tionale. 11.30, initiation musicale. 12 h,
favoris : Joh annes Brahms. 21.40, le Chœur
midi-musique. 14 h , Musik am Nachmittag.
17 h , musica di fine pomeriggio. 18 h , le
journal romand. 18.30, rhythm'n pop. 19 h,
émission d'ensemble. 20 h, informations.
20.05, on cause, on cause... 20.06, sciences
et techniques. 20.30, compositeurs
chef d'orchestre : Ernest Ansermet. 22.30,
de la Radio suisse romande. 22 h, un grand
entre vos mains. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 18 h, 23.25, informations. 6.10, bon-
jour. 6.20, musique récréative , et récit. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, musique
avant toutes choses ! 10.05, la Suisse est
belle. 12.45, à votre service. 13.30, opérettes.
15.05, football. 16.20, sports, musique et
auto-guidage. 19 h, sports , communiqués.
19.25, bagatelles musicales. 20 h, disques des
auditeurs. 22.20, Sérénade pour Pascale.
23 h - 1 h, choix musical de P. Kœlliker,
présenté par H. Weber.
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SAMEDI

13.30 Un'ora per vol
A LA CARTE
Une émission que vous n'avez
pu suivre

14.45 (C) Pierre Bonnard
ou la magie des couleurs

15.10 (C) Aviron
A LA CARTE (suite)

15.35 Vieillir ensemble
Fin des émissions « A la carte »

16.20 (C) Off we go
16.45 Le Jardin de Romarin
17.05 (C) Folklore d'Ici et d'ailleurs
17.35 (C) Pop hot
18.00 Téléjournal
18.05 Samedi-Jeunesse
19.00 (C) Les aventures de Plroull
19.05 Rendez-vous
19.30 Deux minutes...
19.40 Téléjournal
19.55 Loterie suisse à numéros
20.05 Les Intarissables
20.30 (C) Les Oiseaux

sur la branche
21.40 (C) La première avant-guerre
22.10 (C) Soir-Information
22.25 Téléjournal

(C) Portrait en 7 images

15.10 (C) Aviron
Oxford-Cambridge

16.00 (C) Hits à gogo
16.45 TV.-Junlor
17.30 Qui est Tyrant Klng ?
17.55 (C) Fleurs de cerisier

et compounter
18.40 (C) Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 (C) Mon ami Ben
19.30 (C) Le monde coloré

des animaux
19.40 Message dominical
19.55 Tirage de la loterie suisse

à numéros
20.00 Téléjournal
20.20 (C) Es muss nicht immer

Schlager sein
21.50 Téléjournal
22.00 Les joyeuses personnes

de la scène

12.30 Midi trente
13.00 Télé-midi
13.30 Magazines régionaux
14.25 Télé-philatélie
14.55 Sport
16.45 Samedi-loisirs
18.10 Dernière heure
18.15 Micros et caméras
18.55 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Les musiciens du soir
19.45 Télé-soir
20.15 Du tac au tac

20.30 « Allô Juliette »
22.05 Arabesque
22.55 Jazz
23.40 Télé-nuit

13.30 (C) Magazines régionaux
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame
15.10 (C) Les Chevaliers du ciel
15.40 Les rendez-vous

de l'aventure
16.50 (C) Pop II
17.35 (C) Le retable d'Issenheim
18.30 (C) Demain à l'opéra

Rigoletto
19.00 (N) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) Des chiffres et des lettres
20.00 (C) 24 heures sur la II
20.30 (C) Top A...
21.30 (C) La Malle de Hambourg
22.30 (C) Samedi soir
23.15 (C) 24 heures dernière

i

13.30 Un'ora per vol
14.45 II prisma
15.10 (C) Canottaggio
15.45 Vroum
16.40 Guten Tag
17.40 II buongustaio
17.55 Pop hot
18.15 (C) Sylvie
18.40 Rito pasquale In Guatemala
19.05 Teleglornale
19.15 (C) Susa
19.40 II Vangelo di domanl
19.55 (C) Una rlsata in testa
20.20 Teleglornale
20.40 (C) Giuseppe Verdi
22.35 Sabato sport
23.25 Teleglornale

14.40, téléjournal. 14.45, Police et
manifestants. 15.30, musique et bon-
ne humeur. 16.45, Le Marché. 17.15,
Avant une opération entre la peur
et l'espoir. 17.45, les sports. 18.30,
programmes régionaux. 20 h, télé-
journal. 20.15, Le Train local. 21.40,
tirage de la spirale du bonheur.
21.45, le loto, téléjournal, propos
pour le dimanche. 22.05, Je con-
fesse. 23.40, téléjournal.

13.45, avant-première. 14.15, Cor-
dialemente dall'ltalia. 15 h, Seul sur
toutes les mers , du monde. 15.25,
Les Inséparables. 15.45, La Cham-
bre rouge. 17.05, informations. 17.15,
miroir du pays. 17.45, SOS, bateau
charter. 18.45, sketches et musique.
19.45, aujourd'hui. 20.15, Las Vegas.
21.45, les sports. 23 h, informations.
23.05, Mme Bovary.

DIMANCHE

PAQUES
10.00 Culte
11.00 (C) Messe
11.55 (C) Bénédiction urbi et orbi
12.25 Bulletin de nouvelles

du téléjournal
12.30 Tél-hebdo
12.55 (C) Concert pascal
13.40 A vos lettres
14.05 (C) Au-dessus des 4000
14.45 (C) Bon dimanche, Monsieur X
15.45 Mon ami Ben
16.10 Le grand méchant loup

nous appelle
18.00 Téléjournal
18.05 (C) Penduick III
19.00 Le Miracle de la résurrection
19.20 Horizons
19.40 Téléjournal
19.55 (C) L'Auberge du

sixième bonheur
22.25 (C) Roberta Flack au Festival

international de jazz de
Montreux 1971

22.55 Téléjournal
(C) Portrait en 7 Images

10.00 (C) Culte protestant
11.00 Messe de Pâques
11.55 (C) Bénédiction papale

urbi et orbi
12.20 Informations
13.30 Panorama de la semaine
14.00 II Balcun tort
14.30 (C) L'Aventure du cirque
15.35 (C) West and soda
17.00 (C) Daktari
17.55 (C) Fin de journée
18.00 (C) Le petit enfant et l'amour

de Dieu
19.20 (C) Chœurs du monde :

Israël
19.50 Résultats sportifs
20.00 Téléjournal
20.15 Le Mariage
22.00 Téléjournal
22.10 W.-A. Mozart

PAQUES
9.10 Télé-matin
9.15 Un, deux, trois
9.30 La source de vie

10.00 Présence protestante
11.00 Le Jour du Seigneur
12.00 Bénédiction « urbi et orbi »
12.02 La séquence du spectateur
12.30 Musique en 33 tours
13.00 Télé-midi
13.15 Place au théâtre
13.45 Monsieur cinéma
14.30 Télé-dimanche

LE THÉÂTRE DE LA JEUNESSE :
17.20 Le comte de Monte-Cristo

18.55 Visa olympique
19.25 La semaine sur la I
19.45 Télé-soir
20.10 Sports-dimanche
20.40 L'Extase et l'agonie
22.30 Un Certain Regard
23.30 Télé-nuit

13.55 (C) La France défigurée
14.25 (C) Concert
14.55 (C) Vivre libre
16.30 (C) On ne peut pas

tout savoir
17.30 (C) Peintres anglais
18.00 (C) Télé-sports
19.30 (C) Les animaux du monde
20.00 (C) 24 heures sur la II
20.30 (C) Rigoletto
22.30 (C) 24 heures dernière
CINÉ-CLUB :
22.40 (C) Les Espions

PASQUA
10.00 (C) Culto evangelico

di Pasqua
10.55 (C) Santa Messa di Pasqua
11.55 (C) Benedizlonl Urbi et Orbi
13.30 Teleglornale
13.35 Telerama
14.00 Amichevolmente
15.15 Un'ora per vol
16.30 (C) Tradlzloni pasquall
16.55 Calcio
17.55 Teleglornale
18.00 Domenica sport

18.10 (C) La Lotta dell'uomo 5
per la sua soprawivenza *

19.10 Joseph Haydn Ji
19.40 La parola del Signore J
19.50 Sette giorni S
20.20 Teleglornale $
20.35 (C) Atti degli Apostoli i
22.10 The Stars of Ecrith i
22.50 Teleglornale
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10 h, culte évangélique. 11 h,
Messe de Pâques. 11.55, bénédiction
urbi et orbi par le pape Paul VI. ',
12.30, avant-première. 12.50, miroir ;
de la semaine. 13.20, l'heure des en- ;
fants. 14 h, la plus petite guerre du ;
monde. 15.30, Olympia 72. 16.20,
Hito-Hito. 17.40, lancer. 18.25, entre
Bad Schandau et Meissen. 19.10, les '.
sports. 20 h, téléjournal. 20.15, le ;
système Fabrizzi. 21.45, il gagne des J
millions. 22.30, un pêcheur céleste. ;
0.20, téléjournal. ;

j
10 h, avant-première. 10.30, chro- <

nique de la semaine. 11 h, le sport
en discussion. 11.30, amour de !
singe. 12 h, le concert du dimanche. !
12.50, questions de notre temps. ;
13 h, la plaque tournante. 13.40, dé- !
part en vacances avec des ;
obstacles. 14.40, Pâques au Tyrol. ;
15.10, informations. ,15.15, la
chambre rouge. 16.30, les chemins !
de la paix. 17 h, coupe du monde !
72. 18.10, informations. 18.15, ceux !
du ranch Shiloh. 19.15, l'amour est ;
si rare... 19.45, informations. 19.55, ;
perspectives de Bonn. 20.15, des ;
masques en bleu. 21.45, informa-
tions. 21.50, Madame Bovary. !

'•
*:

LUNDI

16.15 (C) L'histoire du Petit Muck
18.00 Téléjournal
18.05 La petite bourrique de l'Ouest
18.30 Football sous la loupe
18.50 (C) Trois petits tours

et puis s'en vont
19.10 Les Chemins de pierre
19.40 Téléjournal
20.00 Les actualités sportives
21.05 (C) Der Apotheker
22.35 Téléjournal
22.50 Fin

14.00 Un'ora per voi
15.15 Tommy Tulpe
15.55 (C) Son meilleur ami
17.20 2me Concerto

brandebourgeois
17.35 (C) Die Fernsehkanzel
18.20 Le sport du lundi de Pâques
18.45 (C) Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 Le sport du lundi de Pâques
20.00 Téléjournal
20.20 (C) Le Cousin de Dlngsda
22.05 Téléjournal
22.15 Les joyeuses personnes

de la scène

12.30 Midi trente
13.00 Télé-midi
13.30 Le Comte de Monte-Cristo
15.05 Football
16.45 La séquence du spectateur
17.30 Musique en 33 tours
18.30 Dernière heure
18.35 Vivre au présent
18.55 Pour les petits...
19.00 Histoire sans paroles
19.25 Réponse à tout
19.45 Télé-soir
20.15 Feuilleton
20.30 Spécial-radio
20.35 Les évasions célèbres
21.30 Du côté des enfants
22.25 Coupe de France

des orchestres
22.55 Télé-nuit

16.20 (C) Pop II
17.05 Variétés
18.10 Madagascar

19.00 (C) Colorix \
19.30 (C) Coup double *
20.00 (C) 24 heures sur la M *
AU THÉÂTRE CE SOIR : j !
20.30 (C) Faites-mol confiance S
22.30 L'auteur et le comédien <|
23.00 (C) 24 heures dernière t
23.10 (C) On en parle !>

KjyUnUnawSdMarîUsmm S j

14.45 (C) Il Balcun Tort j |
15.15 (C) Pasqua sul Monte |!

Athos 5
16.00 Un awenimento i

d'attualita' j!
17.15 (C) Per i plccoli
18.00 (C) Un awenimento

d'attualita' '
19.ps Teleglornale j
19.15 (C) Mille Colline del Ruànda !|

Maldoror !
19.50 Obiettivo sport
20.20 Teleglornale |[
20.40 Qulz al volante j!
21.20 Enciclopedia TV <
22.40 Musiche dl Joseph Haydn - ;
23.15 Teleglornale - ','<

i

g
___ 

;

10.45, le conseil de la TV alle-
mande. 11.30, pour les enfants. 12 h, !
l'opéro international. 12.45, magazi- ',
ne de la semaine. 14 h, l'heure des ;
enfants. 14.30, le congrès de la ;
médecine sportive à Saint-Moritz. ;
15 h, concert en faveur des œuvres
allemandes à l'étranger. 16 h, !
esquisses du tiers monde. 16.45, !
introduction à la vie. 18.20, un an- !
cien. 19.05, les sports. 20 h, télé- ;
journal. 20.15, sur les lieux du cri- ;
me. 22 h, Juifs munichois. 23 h,
téléjournal. <

13 h, estancia. 13.30, Jules Verne : '
Le Voyage au centre de la terre. 3
15.15, poteau de torture et carcan. 3
16 h, la chambre rouge. 17.10, le re- ;
portage sportif. 18 h, télétypes pour ;
contemporains. 18.05, informations. ',
18.10, Franz Schubert, La Belle Meu- ;
nière. 19.15, le marché des œuvres ;
d'art dans l'Eglise. 19.45, informa-
tions. 19.55, Oman : un jeune' sultan '.
se sépare du Moyen âge. 20.15, ',
l'Ecole des femmes de Molière. ;
21.50, description de personnalité. ;
22.20, informations. 22.25, Alexis ;
Weissenberg.

CHAQUE MERCREDI; dans la FAN-L'EXPRESS, vous trouverez sans dépense ;
supplémentaire notre mini-hebdomadaire FAN-L'EXPRESS MAGAZINE.
Guide Indispensable du téléspectateur, FAN-L'EXPRESS MAGAZINE vous !
renseigne d'avance sur les émissions de toute la semaine, à ne pas man- ',
quer. Il vous apporte en outre les commentaires et illustrations nécessaires ;
à l'utilisation rationnelle des programmes de télévision. ;

__ _ j
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rapide — discret — avantageux
¦ Jo désire recevoir, ean» engagement, votro "_ dosumentation ¦
¦ Nom I
¦ Rue : _ |

- Localité FN -

Auto-école ABC
Petite voiture - Parcage facile

DOUBLE COMMANDE
J. Rindisbacher Tél. (038) 25 90 59

COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition.

Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

PHONOGRAPHES A PAVILLON, boîtes à
musique, vieux disques. Tél. (038) 31 66 64.

SI VOUS AIMEZ... À NEUCHÂTEL
Le grand Chaplin : LES TEMPS MODERNES (Palace)

Le succès mondial de l'année : LES ARISTOCHATS (Arcades et
Studio) 2me semaine

L'action : LA GRANDE JAVA (Apollo)
en matinée : HEIDI ET PIERRE

La science-fiction : DRACULA SEXY (Rex)

Joseph Losey : LE MESSAGER (Bio) 2me semaine

Une belle fille comme moi
François Truffaut tourne son douzième film :

Réalisateur : François Truffaut : scénario :
d'après le roman de Henry Farrell « Such a gor-
geous Kid like me » (Bitch Kitty) : adaptation
et dialogue : Jean-Loup Dabadie, François Truf-
fant : images : Pierre William Glenn.

Les principaux interprètes
Bernadette Lafont (Camille Bliss), Claude Bras-
seur (Me Murène), Charles Denncr (Arthur, le
dératiseur), Guy Marchand (Sam Golden, le
chanteur), André Dussolier (Stanislas Previne, le
sociologue), Philippe Léotard (Glovis Biss, le
mari), Anne Kreis (Hélène), Gilberte Géniat
(Isobel), Danièle Girard (Florence Golden, la
légitime), Gaston Ouvrard (le vieux gardien de
prison).

François Truffaut est en train de tourner son douziè-
me film : UNE BELLE FILLE COMME MOI. Il ra-
conte ici pourquoi et comment il s'est lancé dans
l'aventure.

« Tous mes personnages sont fous... »
Lorsque je viens de terminer un f i lm triste, je n'ai
qu'une envie : faire un f i lm joyeux. De manière plus
générale, le désir de ne pas se répéter incite la plupart
des cinéastes à op érer des mouvements contraires d' un
f i lm à l'autre : le calme après l'orage, la tendresse
après la violence, le lyrisme après le quotidien, etc.
Pourtant, on me pose régulièrement la question : « Au-
quel de vos films passés ressemblera le prochain ? » Et
comme il faut  bien donner une réponse, je puis dire
qu 'UNE BELLE FILLE COMME MOI , mon douzième
f i lm , sera un panach é de TIREZ SUR LE PIANISTE
et de LA MARIÉE ÉTAIT EN NOIR, saupoudré des
MISTONS.
Un jour, dans l'avion Paris-Madrid, j 'ai ouvert un
roman américain intitulé « Such a gorgeous Kid like
me » et, m'entendant hurler de rire à chaque page ,
l'hôtesse de l'air est allée prévenir le chef pilote qu'un
passager devenait fou  et qu 'il fallait peut-être alerter la
tour de contrôle... En même temps que le rire provo-
quait en moi les plus vives douleurs physiques, derrière
les faits et gestes de l'héroïne du roman, Camille Bliss,
je voyais se surimpressionner Bernadette Lafont , com-
me si l'auteur Henry Farrel avait pensé à elle en écri-
vant son livre.
De retour à Paris, je voulus acheter les droits du ro-
man et j' appris qu'ils étaient la prop riété de Columbia
Pictures et que cette grande société, dont l'emblème
est la Statue de la Liberté, avait déjà dépensé deux
cent mille dollars sur ce projet avant de l'abandonner ;
les droits étaient donc libres à condition de rembourser
les deux cent mille dollars. Après avoir joué (inutile-
ment) au tiercé, je retournai à la Columbia où Jack
Wiener, ému de me voir amaigri de six kilos en une
semaine, me proposa cette fois  de tourner le f i lm pour
sa compagn ie. SI UNE BELLE FILLE COMME MOI
est un f lop ,  le type en uniforme qui vous ouvrira les
portes de l'ascenseur au building parisien de la Colum-
bia l'année pro chaine, ce sera moi.
Un contrat Columbia dans ma poche, il me restait à
convaincre Bernadette Lafont ; sachez qu'il m'a su f f i  de

lui faire entendre le bruissement des pages du livre,
feuilletées dans le téléphone. Il faut  dire qu'on s'était
bien amusés tous les deux en tournant LES MISTONS ,
le f i lm de nos débuts respectifs ; à cette époque-là , je
me prenais les p ieds dans tous les câbles et je confon-
dais la caméra avec le projecteur , quant à Bernadette
qui n'avait pas vingt ans, il lui suffisait  d' entrer dans
une pièce et de dire bonjour pour faire claquer trois
lampes-ftoods.
Il me fallait un complice pour l'adaptation et les dialo-
gues d'UNE BELLE FILLE COMME MOI , j 'ai
recruté Jean-Loup Dabadie parce qu 'il était celui qui
me disait le plus de bien de mes fi lms, même de ceux
qui étaient retirés de l'a f f i ch e après le troisième jour
d' exclusivité ; nous avons commencé à travailler ensem-
ble pendant les vacances, à Antibes, et j' ai très vite
compris que nous f o rmions un tandem du genre Noël-
Noël et Fernandel dans ADÊMA1-A VIA TEUR
lorsqu 'ils montent tous deux dans un aérop lane, chacun
croyant que l'autre sait piloter. Nous saurons le soir de
la première du f i lm  si l'atterrissage s'est bien passé.
D'habitude, je demande toujours aux acteurs de mes
fi lms de jouer avec modération et plausibilité , ça ne les
enthousiasme qu'à moitié et cela me vaut ensuite des
critiques exaltantes du genre : « Truffant , toujours en
demi-teintes... le doux, le tendre Truffaut , etc. » Avec
UNE BELLE FILLE COMME MOI , j 'ai la chance de
f i lmer une histoire dont les personnages sont tous fous ,
ce qui permettra aux acteurs de jouer à fond , « comme
si leur vie en dépendait » disait Audibertï à propos de
Joan Crawford dans J O H N N Y  GUITARE, mon f i lm
de chevet. Qui sont-ils ces acteurs chanceux, ces heu-
reux veinards qui entreront dans le champ en balan-
çant « des bonnes caisses de p alourdes » comme dit
Harpo Marx dans ses Mémoires ?
Il y a Charles Denner, qui sera vierge au début de
l'histoire mais ne le sera plus à la sixième bobine, Guy
Marchand qui chantera son rôle de crooner de ban-
lieue, Claude Brasseur dans un double rôle d'avocat
marron et d'avoca t véreux, Gilberte Géniat dans un
seul rôle mais toujours entre deux vins, Philippe
Léotard son f i l s  (forcément) indigne, Ouvrard qui amè-
nera ses quatre-vingt-deux ans et toutes ses dents et pas
un seul cheveu blanc, Michel Delahay e, le seul exem-
ple d' un critique de cinéma devenu comédien , André
Dussollier un élève du Conservatoire aux grandes espé-
rances, et, pour la première fo is  à l'écran, Danièle
Gira rd qui arrive à caser trois pages de dia logue en
soixante-huit secondes et enfin une jeune demoiselle
blonde, Anne Kreis qui a eu la bonne idée d'envoyer
sa photo aux Films du Carrosse.
UNE BELLE FILLE COMME MOI est un f i lm à pré-
tentions comiques, c'est-à-dire que l'absence des rires
du public ne signifierait pas seulement l'échec, ' mais
aussi le déshonneur. Le tournage se déroulera entière-
ment à Béziers, ville superbe jusq u'alors épargnée par
les équipes de cinéma et à cause de cela, f o rmidable-
ment accueillante. Le f i lm sera visible à partir de sep-
tembre 1972 juste au moment où je commencerai peut-
être la préparation d'un drame épouvantable qui prou-
vera que la vie n'est qu'un bol de noyaux.

Le thème du film
Soupçonnée d'un crime, l'héroïne (Bernadette Lafont)
est en prison au moment où débute l'intrigue.

En 1969, François Truffaut était son propre interprète
dans « L'Enfant sauvage » (Photo d'archives)

Cependant il ne s'agit pas pour Truffaut de faire un
film à thèse. Tout au contraire le récit prend la forme
d'une comédie assez énorme à base d'humour noir.
Le comique doit naître du contraste entre les différents
personnages et surtout entre la liberté d'allure, la ver-
deur de langage de la jeune délinquante, et la bonne
éducation d'un jeune sociologue qui mène une enquête
sur la délinquance juvénile.
En somme ce que François Truffaut se propose de
faire , c'est de l'ethnologie sarcastique.
Mais le film s'évadera fréquemment de l'univers de la
prison pour évoquer le passsé de la belle prisonnière
qui , avant ses ennuis, a tenté de faire carrière dans le
music-hall , et dont les amours furent assez tumultueu-
ses.

Ce que dit Jean-Loup Dabadie,
adaptateur et dialoguiste

— J'écris pour des metteurs en scène comme on écrit
pour des acteurs. En 1971, un bon auteur de cinéma
doit considérer le metteur en scène comme son premier
interprète... Je me suis toujours arrangé pour avoir des
amis en dehors du métier... Je vois s'éloigner le rivage
de l' enfance... L'âge adulte ce n'est pas 20 ans, c'est 30
ans — et je ne sais si je l'ai atteint... Ça m'amuserait
beaucoup de jouer la comédie — une fois... Tous les
auteurs sont des acteurs rentrés ,— oui !... Ça m'inté-
resserait d' avoir l'énerg ie de retourner en provin ce, de
vivre dans un jardin... J' ai un seul orgueil — très net :
celui de n'avoir jamais gagné un sou hors de l'écritu-
re... J' ai essay é de choisir les gens pour lesquels
j'écris... Je suis gai, j 'amuse... Le public offre — ou
refuse — son plaisir... La simplicité ne veut pas dire la
bassesse, ni la prétention... Je me suis trouvé devant
plusieurs passions : le théâtre, le cinéma, le music-hall,
la chanson... J' ai eu deux grands profs  : Claude Sautet
(c 'est un maître en cinéma) et Yves Robert (il m'a ap-
pris l'importance des comédiens, de leur musique)...
Comme disait Jules Renard : « J e ne suis pas sûr
d' avoir bon goût , mais j' ai le dégoût très sûr ».

APOLLO

Epoustouflant : ¦ ils > reviennent ! Apres
le succès fracassant des « Bidasses » ,
voici le triomphe de « La Grande Java >
présentée en Ire vision.
Les Chariots , les nouveaux rois du rire,
renforcés par le désopilant Francis Blan-
che, encore plus drôles , encore plus din-
gues, encore plus loufoques. Ils propul-
sent le public au sommet de l'hilarité.
Un film en couleurs qui fait crouler de
rire. — Dès 7 ans.

« La Grande Java »

UNE ANCIENNE MACHINE à arrondir les
roues, en bon état. Faire offres à Olivier
Divernois, 2123 Saint-Sulpice.

JE PAIE BON PRIX pour sabres, fusils, pis-
tolets , képis, même en mauvais état. Télé-
phone (024) 3 17 49.

ON CHERCHE RETRAITÉ ayant permis pour
accompagner quelques heures par semaine
élève conducteur. Tél. 31 20 30.

« POUR TROUVER LA VERITE, nous devons
renoncer à nos préjugés. » Baha'ie, case
postale 613, tél. 31 23 62.

COUPLE CHERCHE COUPLE pour amitié.
Nous sommes jeunes ; idées modernes.
Ecrire à FL 795 au bureau du journal.

VEUVE DESIRE RENCONTRER COMPA-
GNON dans la cinquantaine, sérieux , pour
rompre solitude. Week-ends , vacances. De
préférence personne aimant la nature et la
marche. Ecrire à AH 802 au bureau du jour-
nal.

JEUNE HOMME manquant d'affection cher-
che, pour amitié et sorties , jeune fille
(18-25 ans) très affectueuse , aimant la dan-
se. Ecrire sous chiffres Bl 803 au bureau du
journal.

GRAND CHIEN, 2 ans, bon gardien, vif ,
conviendrait à la campagne. Téléphone
(038) 36 12 25.

MOTEUR MERCURY 6 % avec commande à
distance, et 2 réservoirs, le tout à l'état de
neuf. Tél. (038) 41 22 51.

FEMELLE SETTER irlandais, pedigree,
4 mois. Tél. 24 58 34, l'après-midi.

VELOS D'ENFANT (fille et garçon), bas prix.
Tél. (038) 31 75 35, heures des repas.

URGENT à vendre chambre à coucher mo-
derne. Tél. (038) 25 51 57 pendant les heures
de bureau.

ORGUE ELECTRIQUE ampli et haut-parleur
incorporé, en parfait état , valeur neuf 1400
francs , cédé à 1100 fr. (cause non-emploi).
Tél. 25 21 58.

1 CHAMBRE A COUCHER rustique : lit,
armoire, chiffonnier, chêne patiné. Télé-
phone 31 56 64.

MARIN, APPARTEMENT 3 pièces dans im-
meuble neuf , tout confort. Cuisine
aménagée, tapis tendus , balcon. Place de
parc. Loyer : 485 fr. + charges. Libre dès le
24 avril. Adresser offres écrites à BJ 0814
au bureau du journal.

APPARTEMENT DE 3 PIECES, tout confort ,
à la Neuveville, prix 200 fr., conviendrait à
couple sans enfants. Adresser offres écrites
sous chiffres DL 0816 au bureau du journal.

JOLI PARTERRE 2 pièces, confort , tranquil-
lité. Tél. (039) 37 14 86, Les Ponts.

CHAMBRES INDEPENDANTES, confort , avec
et sans pension. Tél. 24 63 45.

CHAMBRES A 1 ET 2 LITS, confort. Tivoli
10, Serrières.

FEMME DE MENAGE active et de confiance
est demandée de 8 à 11 heures , les lundis,
mercredis , vendredis du mois d'avril , quar-
tier du Plan. Tél. 25 35 87.

HOMME DE CONFIANCE est cherché pour
nettoyage d'un jardin (feuilles, gazon,
plates-bandes). Tél. 25 35 87, heures des
repas.

DIPLOMEE de l'école supérieure, de com-
merce , parlant couramment allemand, fran-
çais , anglais, possédant bonnes connaissan-
ces d'espagnol , cherche place de secrétaire
à Neuchâtel. S. Frey, fbg du Lac 31.

DAME, AU LANDERON, garderait enfant la
journée ou la semaine. Tél. 51 19 77.

JEUNE EMPLOYE DE COMMERCE , 23 ans,
cherche emploi , si possible, travaux alle-
mands. Dieter Heckendorn, rue de la Côte
135, 2000 Neuchâtel.

GYMNASIEN DONNERAIT LEÇONS de latin à
écolier. Tél. 42 16 29.

JEUNE FILLE ayant travaillé 3 ans chez
médecin-dentiste cherche place. Adresser
offres écrites à CK 0815 au bureau du jour-
nal.

LOCAL OU GARAGE au plus tôt. Télé-
phone 31 59 95.

PETIT LOCAL ou réduit propre, d'accès
aisé, pour entreposer matériel non salis-
sant. Tél. 25 17 89.

APPARTEMENT sans confort ou mi-confort.
Région Saint-Biaise. Nous offrons éventuel-
lement la remise en état. Tél. 33 19 31.

CHAMBRE INDEPENDANTE meublée, avec
confort , au centre, pour jeune fille. Télé-
phone 53 26 76.
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Trois f i lms
pour Michel Bouquet
Michel Bouquet continue d'être le
comédien le plus actif du cinéma
français. On ' vient de le voir succes-
sivement dans JUSTE AVANT LA
NUIT et dans PAPA LES PETITS
BA TEA UX , tandis qu 'il tournait en
Belgique MALPERTUIS, de Harry
Kumel. De retour à Paris, il s'ap-
prête à être le héros du f i lm de
Pierre Koralnik , LA SAINTE FA-
MILLE , dans lequel il incarne un
prêtre fanatique qui, p révoyant un
prochain déluge , entraîne une femme
et une fillette dans une étrange et
sanglante aventure (la partenaire de
Michel Bouquet dans ce f i lm sera
Ingrid Thulin). Michel Bouquet sera
ensuite un avocat impliqué dans l'en-
lèvemen t d' un leader politique à l'oc-
casion de [ 'ATTENTA T, d'Yves Bois-
set. Ap rès quoi il incarnera le prin-
cipal personnage du f i lm que pré-
pare Yannick Andrei , ENTRE LA
PEUR ET LA MORT , un person-
nage très quotidien qui, parce qu'il
s'est trompé de voiture, se trouve
lancé dans une aventure dramatique
dont sa femme et son enfant risquent
d'être les victimes.

Les projets de Michel Piccoli
Aux cinquante-six f i lms qu 'il a déjà
tourn és, parmi lesquels quelques-uns
des grands succès du cinéma fran-
çais, Michel Piccoli va en ajouter
quatre autres. Il vient de commen-
cer sous la direction d'Yves Boisset
L'ATTENTA T, où il incarne un co-
lonel , ministre de l'Intérieur d'un
pays du tiers monde qui organise
sur le sol français l' enlèvement d' un
de ses ennemis politiques... De poli-
ticien sans scrupule , il deviendra ou-
vrier contestataire dans THEMEROC ,
un f i lm de Michel Faraldo (BOF),
qui raconte l'histoire d'un homme
qui par dégoût de la société de
consommation essaie de retrouver
chez lui, à Paris, la vie simple de
l'homme des cavernes... Après quoi
Michel Piccoli jouera le rôle d'un
bâtonnier de Tribunal de province

dans CLÊ POUR UNE É N I G M E ,
le prochain f i lm d'André Cayalte ,
où il retrouvera Romy Schneider, sa
partenaire des CHOSES DE LA VIE
et de M A X  ET LES FERRAIL-
LEURS... Quatrième f i lm : LIFE SI-
ZE, qu 'il tournera à Rome, sous la
direction d' un réalisateur italien.

Alain Lèvent tourne
« Le Bar de la Fourche »
Alain Lèvent a décidé de suivre
l'exemple de Raoul Coutard : chef-
opérateur (on lui doit les belles ima-
ges de FRANZ),  il est aujourd'hui
devenu réalisateur. C'est dans un vil-
lage du Morbihan , pro che de la fo -
rêt de Brocéliande , qu 'il tourn e LE
BAR DE LA FOUR CHE, un f i l m
adapté par François Boyer du roman
de Gilbert Desvoisins. L'histoire qui
se situe en 1917 est censée se pas-
ser au Canada. Un aventurier (Jac-
ques Brel), joueur professio nnel et
joyeux luron , part à la recherche
d'une femme (Rosy Varte) qu 'il a
jadis aimée et ruinée. En route il
se prend d'amitié pour un adoles-
cent (Pierre-François Pistoriot) et
fait  la connaissance d'une jeune sau-
vageonne (Isabelle Uppert , découver-
te dans FA US TINE ET LE BEL
É TÉ). Leurs aventures donneront
lieu à une comédie picaresque et ba-
roque, pleine de mouvement et de
gaieté. Autour de Jacques Brel et
des comédiens déjà cités : Malka Ri-
bowska, Gabriel labour, Bernard La-
jarrige. (Prod. S.N.C.)

ÉCHOS ® ÉCHOS © ÉCHOS * ÉCHOS © ÉCHOS • É(

Cabinet de Mme de Pourtalès
MARIAGES

Successeur F. KELLER, Dr phil.
1200 Genève 8, rue Pradier,
tél. (022) 32 7413
3000 Berne, Egelgasse 70,
tél. (031) 44 66 61,

vous assure un travail sérieux de re-
cherches fondées sur la graphologie et
l'étude des caractères.

I LE PALAIS DES S
I MACHINES À LAVER I

Le plus grand choix :

! I Entièrement automatique, 5 kg I
I de linge sec, 10 programmes, ||
S économiseur, filtre de sécurité. |

Prix discount *
y*&8 *¦ I

89 Modèle grand luxe, 5 kg de linge,
i j prélavage, lavage et Comfort,
| 12 programmes Bio-automatique,

j sans fixation.
' Prix conseillé 1690.—

Notre prix 11 O O _

Pour les f ê tes  de Pâques
beau but de promenade

ĴX t̂̂  HAHIN 1

FILET
DE PERCHES

i
Spécialité de la maison

ENTRECOTE
CHAMPIGNONS

à la mode du patron
et soupe de poissons

Prière de réserver s.v.p.
Tél. (038) 33 30 31
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DÉGUSTATION
à la Rotonde

du 26 au 29 avril

AIDEZ-NOUS A SOUTENIR
NOS SPORTIFS !

Moyennant un versement de 20 fr.
à notre compte de chèques pos-
taux Lausanne 10-7484, vous rece-
vrez

1 poster (en couleurs)
de nos médaillés de Sapporo

La Fondation de l'Aide sportive
suisse vous remercie de toute
contribution I

Propriétaires de jeunes chats
ATTENTION

Contrairement à ce qu 'on croit générale-
ment , les jeunes chats se perdent avec une
facilité déconcertante jusqu'à l'âge d'un an.
Ne laissez donc pas vos bêtes vadrouiller
des heures sans les rappeler.

Amis des Bêtes.

J93ÏE33

-—**wVovaaB gratuit au Centre Suisse du meuble à Suivi I
¦î *1' ra La plus belle revue du meuble et des tapis en Suisse vous est ouverte!

J^  ̂ ¦ Automobilistes: FM Aarau I 1000 Q Paradis des enfants ^—-
é , 1 Essence gratuite pour tout achat dès Fr. 500.- Heures 06 départ: /. X ¦
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Les tendances actuelles de la conjoncture
, Selon le dernier rapport de la commission de recherches économiques, la tension

conjoncturelle semble avoir quelque peu diminué au cours de ces derniers mois.
C'est une bonne chose en soi puisque notre économie souffre de surchauffe , mais
comme il ne faut pas compter sur un ralentissement appréciable des facteurs infla-
tionnistes , dont les effets se mesurent à la hausse persistante des prix et des coûts ,
la situation ne tend pas à se stabiliser , ce qui ne laisse pas d'être préoccupant à plus
d'un titre.

Agriculture
Mieux que de longs commentaires, les analyses par secteur d'activité établies par

la commission précitée donnent une bonne image de notre situation économique
actuelle.

En ce qui concerne l'agriculture , l'indice de quantité de la production animale
commercialisée qui comprend la production de viande de bœuf, de veau et de porc,
ainsi que les livraisons de lait et d'œufs, présentait pour le 4me trimesre de 1971
un indice de 140 points (1958 = 100) légèrement supérieur à celui de l'année
précédente. Les livraisons de lait se sont accrues pendant le dernier trimestre
avec un taux de croissance annuel de 1,6 %. Grâce aux conditions climatériqucs
favorables , les livraisons de céréales panifiables pendant le dernier trimestre de 1971
ont atteint 140.000 tonnes, en augmentation de 10.000 tonnes environ , ou de 7,5 %
en regard de la période correspondante cle 1970. De fin septembre à fin décembre ,
l'indice des prix des produits agricoles s'est élevé de 3,3 % à 141,6 points (1958 "
100). Parallèlement, l'indice des prix des moyens de production acricole s'est élevé
de 1,9 % à 206,2 points.

La moyenne annuelle du renchérissement s'établit ainsi à 4,9 % pour les produits
agricoles et à 7,1 % pour les moyens de production. Au total , les recettes de la
vente, de ses produits se sont élevées pour le 4me trimestre de 1971 à 1047 millions
de francs , contre 945 millions pour le trimestre correspondant de 1970.

Industrie
Dans l 'industrie , l' emploi a été caractérisé au cours du dernier trimestre de

1971 par un nouveau fléchissement qui n'est dû qu'en partie à des facteurs saison-
niers. Le nombre de personnes occupées a ' diminué surtout dans les branches sui-
vantes : horlogerie , boissons , pierre et terre, textile , produits alimentaires et four-
ragers. L'indice des ouvriers occupés dans des entreprises comparables s'est inscrit
à 95,1 points (1966 " 100), soit 1,5 % au-dessous du niveau de la même
période de l' année précédente.

Dans le bâtiment , on a observé entre le troisième et le quatrième trimestre 1971
la baisse saisonnière habituelle de l'emploi. L'indice des travailleurs occupés (3me
trimestre 1966 = 100) s'est inscrit à 62,4 points , en régression de 1,6 % par
rapport au niveau du même trimestre de 1970.

Toujours durant le dernier trimestre de l' année passée, les chemins de fer
fédéraux ont enregistré un accroissement du trafic voyageurs et une diminution du
trafic marchandises. L'expansion des transports aériens a été notablement plus accen-
tuée que l' année précédente. Les transbordements de marchandises des ports rhénans
accusent une réduction d'un tiers par rapport à 1970. Enfin , les transports inter-
nationaux par camions se sont relativement peu intensifiés.

Consommation
Enfin , en ce qui concerne la consommation , il faut noter que l' accroissement des

ventes au détail s'est poursuivi durant le dernier trimestre à un rythme un peu
ralenti. Dans leur ensemble , les chiffres d'affaires exprimés en valeur ont progressé
de 7,6 % d'une année à l'autre , contre 9 % au troisième trimestre et 8,5 % au
dernier trimestre de 1970. En moyenne annuelle , les résultats globaux de 1971
pour l'ensemble des établissements participant à l' enquête ont ' dépassé de 8,7 %
ceux de 1970 contre 7,4 % en 1970.

Ce résumé ne rend évidemment pas compte de la situation propre aux entre-
prises elles-mêmes. Certaines connaissent un développement remarquable ou à tout
le moins une stabilité équilibrée. D'autres au contraire se heurtent à des difficultés
variables , parfois graves, dont il est encore hasardé de prévoir l'issue : marchés sou-
dainement rétrécis , organisation , administration ou taille de l'entreprise mal adaptée,
à des situations nouvelles. D'autres encore apportent dans l'ensemble de nos
entreprises une « diversification » de marche dont on souhaite qu'elle ne s'amplifie
pas davantage , mais qu 'elle se réduise au contraire , car elle ne peut être que
génératrice de troubles sociaux et de déséquilibres régionaux qui pourraient devenir
inquiétants.

Philippe VOISIER
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Le gaz russe et l'Europe occidentale
On parle beaucoup des gisements de

gaz naturel en URSS, où la prospection
se poursuit activement.

Dans l'île de Sakhaline , dans la mer
d'Okhotsk , soit à l'ouest du Pacifique a
été entreprise la prospection de six nou-
veaux gisements de pétrole et de gaz.
Jusqu 'à présent , deux puits forés sur
trois ont été concluants et ces travaux
ont permis d'approfondir les connaissan-
ces que l'on avait du sous-sol de cette
région. Grâce au matériel moderne , les
foreurs ont pu percer des puits allant
jusqu 'à 4000 mètres de profondeur , ainsi
que des puits inclinés depuis la terre
ferme , sous la mer d'Okhotsk. Actuelle-
ment , l'extraction de gaz naturel atteint ,
dans cette région , déjà plus d'un milliard
de mètres cubes par an.

Au cours des quinze dernières années ,
la production russe a été multipliée par
20 ; elle a atteint 200 milliards de mè-
tres cubes en 1970. Le plan quinquennal
prévoit de la porter à 300-320 milliards
d'ici 1975, essentiellement grâce à la
mise en valeur de nouveaux gisements
dans l'Oural du Sud, le nord de la
Russie blanche , en Sibérie, ainsi qu 'en
Asie centrale. L'URSS compte actuelle-
ment quinze stockages souterrains de gaz
naturel d'une capacité totale de quelque
14 milliards de mètres cubes. Elle pré-
voit la construction de nouvelles usines
de traitement du gaz dans différentes
parties du pays.

VERS UNE COLLABORATION
A VEC LES ÉTA TS-UNIS

Il est intéressant de lire dans « Le
Monde », que les Etats-Unis d'Amérique
du Nord pourraient participer à la cons-
truction d'un gazoduc reliant les gise-

ments soviétiques de gaz naturel à un
port de la Baltique ou de l'océan Arcti-
que ; les Américains fourniraient les cap i-
taux , les équipements et la « technolo-
gie », tandis que les soviétiques, s'enga-
geant à rembourser ces investissements,
signeraient des contrats de livraison à
long terme, à des prix fixes. De son
côté, l'« Agence économique et finan-
cière », ainsi que d'autres organes de
presse font état d'une récente confé-
rence du secrétaire américain au com-
merce, mentionnant la possibilité d'im-
porter du gaz naturel soviétique pour
un mil l iard de dollars par an :

« Des compagnies américaines ont déjà
engagé des pourparlers pour participer à
l'exploitation de gisements de gaz en
URSS à la construction d'un gazoduc
et à l'équipement d'un port spécial pour
l'exportation du gaz liquéfié. » On lit
encore à ce propos : « 11 ne faut évidem-
ment pas croire que cette éventualité
barre la route aux intérêts européens...
Il y aura une place pour tout le monde ;
mais à long terme, la contribution amé-
ricaine constituera vraisemblablement un
facteur d'encouragement pour le déve-
loppement des échanges avec l'Europe. »

Concernant les pays de l'Europe occi-
dentale , on note que M. Alexi Kortu-
nov , ministre de l'industrie du gaz du
gouvernement soviétique, a été récem-
ment dépêché à Vienne pour négocier
Une . augmentation des livraisons à l'Au-
triche qui. depuis un accord conclu en
1968, importe 1,4 milliard de mètres
cubes de méthane soviétique par année ;
le but est d'accroître les livraisons à
3 milliards de mètres cubes. De pro-
chains pourparlers tiendront compte des

possibilités d'utiliser les gazoducs autri-
chiens pour du gaz en transit vers d'au-
tres pays occidentaux. L'extension du
gazoduc transeuropéen (Ukraine - Italie
du nord) pourrait permettre d' augmen-
ter les fournitures soviétiques dans 2-3
ans. Un accord de collaboration a du
reste été signé avec l'Italie. En effet ,
la cadence des travaux pour la pose du
tronçon tchécoslovaque du gazoduc
URSS - Europe occidentale se maintient
à un rythme rapide. 600.000 tonnes de
tubes de grand diamètre seront utilisés.
Ce gazoduc est l'un des plus importants
chantiers du cinquième plan quinquennal
tchèque.

Un accord a aussi été conclu au ni-
veau gouvernemental pour la livraison
de 3 milliards de mètres cubes par année
à la France. En contrepartie, ce pays
livrera des équipements pour l'industrie
gazière russe. La future coopération entre
pes deux pays s'étend aussi à la re-
cherche , aux études et aux fabricants
communes des appareils à gaz à usage
domestique.

Quant à la Suisse, on sait qu 'elle
bénéficiera bientôt de gaz naturel hollan-
dais et que ses sociétés responsables doi-
vent construire dans un délai extrême-
ment court le réseau se greffant sur le
gazoduc reliant les Pays-Bas à l'Italie,
qui traversera notre pays des rives du
Rhin aux Alpes valaisannes. Mais il va
sans dire que nous devons, dans l'inr
térêt de notre approvisionnement éner-
gétique, continuer à étudier activement
les possibilités variées pour compléter
nos disponibilités en gaz naturel. DE

7,81 milliards de francs en 1971
Recettes fiscales de la Confédération :

Les recettes fiscales de la Confédération
se sont élevées dans l'ensemble, en 1971, à
7,81 milliards de francs, soit 573 millions on
7,9 % de plus que l'année précédente et 112
millions de plus que ce qui avait clé
budgétisé. Comme In Confédération doit , par
ailleurs, rétrocéder aux cantons 24 millions
de moins que prévu , l'amélioration par rap-
port au budget atteint 136 millions de
francs. Toutefois l'augmentation, tant pur
rapport à l'année précédente que pur
rapport nu budget, a été moins importante
qu'en 1970 ; clic n'a pas suffi , en particu-
lier , à compenser le fort accroissement des
dépenses, comme l'ont montre les chiffres
du compte d'Etat de la Confédération.

Si l'on examine les résultats obtenus dans
les différents groupes de recettes fiscales , on
constate que l'évolution par rapport à 1970
a été différenciée. Trois postes ont même vu
leur rendement diminuer d'une année à
l'autre. U s'agit des « autres recettes » (222
millions de francs contre 260), qui com-
prennent essentiellement des suppléments de
prix dans le secteur agricole, des droits sur
le tabac (4 millions contre 23) et, surtout ,
de l'impôt de défense nationale (1087 mil-
lions contre 1175). Cela tient essentiellement
un fait que les paiements anticipés n'ont
donné lieu qu 'à une provision de 90 mil-
lions , notoirement trop faible. En fait , si
l'on compare le produit moyen de cet
impôt pour les années 1970 et 1971 (15me
période de l'IDN) ù celui qui a été obtenu
au cours de la période bisannuelle précé-
dente , on observe tout de même une pro -
gression sensible de 223 millions de francs.

Parmi les postes de recettes dont le ren-

dement a, au contraire, augmente, on
trouve au premier chef les droits de timbre
(402 millions en 1971 contre 308 en 1970,
soit +31 %) et l'impôt anticipé (874 contre
740 millions , soit +18 %). Avec une progres-
sion de 15 % (1945 contre 1688 millions) ,
l'impôt sur le chiffre d'affaires reflète les
importants investissements qui ont eu lieu
dans notre économie. En revanche, avec un
taux de croissance de moins de 5 %, très
inférieur au taux de reebérissement, on note
une stagnation des droits d'entrée (1169
contre 1117 millions) ce qui n 'ira pas sans
poser de délicats problèmes à l'avenir —
compte tenu des progrès croissants de
l'intégration — à moins qu 'on ne leur
trouve une compensation suffisante.

Malgré la diminution du produit de
l'impôt de défense nationa le, les impôts de
consommation n'ont pu , en 1971, accroître
leur part dans les recettes fiscales totales
de la Confédération que dans une mesure
insi gnifiante par rapport à l'année précé-
dente (69 contre 68 %). On observe, au con-
traire, par rapport à 1969, une avance im-
portante de la part des impôts sur le
revenu , la fortune et les transferts de for-
tune , qui est passée de 28 à 31 %, Le poids
des impôts directs tend donc à s'alourdir ,
ce qui , compte tenu cle leur prépondérance
déjà massive dans le cadre de la fiscalité
globale suisse (Confédération , cantons cl
communes), aggrave le déséquilibre donl
souffre notre structure fiscale . L'ensemble
du problème devra bien, dans ces condi-
tions , être entièrement revu tôt ou tard dans
noire pays.

P.-A. M.

En février, le déficit commercial
américain s'est aggravé

Au cours du mois de février , le montan t
des importations américaines a dépassé de
597,6 millions de dollars celui des expor-
tations. C'est le cinquième mois consécutif
de déficit commercial.

Le déficit le plus grave avait été celui
d'octobre dernier, avec 821,4 millions de
dollars. En janvier, U avait été de 318,8 mil-
lions de dollars. Les chiffres de février
donnent peu d'espoir d'une modification
rapide de l'orientation de la balance com-
merciale.

Alors que les indices économiques inté-
rieurs accusent une légère amélioration , le
grand souci de l'administration Nixon
demeure la balance commerciale dont le
déficit semble s'aggraver après le grand
réajustement monétaire international de dé-
cembre dernier.

Au département du commerce, on
déclare ne pas savoir de manière précise
pourquoi le déficit est si important.
Cependant , on doit remarquer que la grève

des dockers de la côte ouest — qui s'est
terminée le 20 février — a fausse les chif-
fres.

Le mois dernier , les exportations ont di-
minué de près de 10 pour cent, tandis que
les importations baissaient de trois pour
cent. La valeur des exportations était de
3805 millions de dollars et celle des
importations de 4403 millions de dollars en
tenant compte des ajustements saisonniers.

C'est là, très nettement, le plus mauvais
départ américain dans la balance commer-
ciale annuelle.

Il est possible que le règlement
monétaire ait contribué à l'importance du
déficit. Mais, si les importat ions cont inuent
au même niveau , leur valeur va être aug-
mentée, aux termes du nouvel accord.

Selon l'administration américaine, un
excédent commercial est nécessaire pour
le maintien de la stabilité du dollar. Mais,
d'après les experts du Trésor, il faudra
compter un an ou deux avant d'y parvenir.

Le bulletin mensuel de statistiques
des Nations unies rapporte que la pro-
duction industrielle de l'Union soviéti-
que a doublé depuis 1963 et que les
plus fortes augmentations ont été enre-
gistrées dans les biens de consomma-
tion.

Selon le bulletin , l 'industrie soviéti-
que a produit en 1971, 405 % de plus
de réfrigérateurs , 206 % de plus d'auto-
mobiles et 134 % de plus de télévi-
sions qu 'en 1963.

Par ailleurs , on note une augmenta-
tion de 216 % des plastiques et résines ,
209 % des engrais minéraux, 132 % du
gaz naturel et 119 % des fibres arti-
ficielles.

La production industrielle
de l'Union soviétique
a doublé depuis 1965

Sonnes affaires, malgré une
hausse des prix persistante

Le début de l'année 1972 a entraîné en
Suisse une nouvelle hausse des prix à la
consommation. C'est ce qu'écrit le « Crédit
suisse > dans son dernier « Repères' con-
joncturels internationaux » . Avec une aug-
mentation de 6,7 % en janvier de cette
année , contre seulement 5,8 % pour le
même mois de l' année précédente , la
Suisse occupe, après les Pays-Bas (8 ,4 %)
et la Grande-Bretagne (8,2 %), la troisième
place en Europe occidentale en ce qui
concerne le renchérissement. Viennent
ensuite l'Allemagne fédéral e, avec une aug-
mentation des prix de 5,8 %, la France (5,7
pour cent) et les Etats-Unis (3,4 %).

Alors qu 'en Suisse, le nombre des ou-
vriers occupés dans l'industrie a encore
diminué en janvier de 1,4 % par rapport à
l' année précédente , la production indus-

trielle n 'a plus augmenté que de 2,1 %
contre 8,3 % pour la même période
de l'année précédente. Le marché
des logements a connu une animation sen-
sible avec une augmentation de 26,1 % de
nouveaux logements , contre seulement 8,9
pour cent l' année précédente. Le toursime
ne s'est développé qu 'avec hésitation :
l' accroissement de 5,8 % en janvier de
l'année passée a été ramené à une
augmentation de deux pour cent en janvier
de cette année. Exportations et importa-
tions ont augmenté de 11 et 14 % (année
précédente : 10,6 et 4,8 %). L'excédent des
importations sur les exportations en Suisse,
qui accusait encore en janvier de l'année
passée un certain recul, avec 12,5 %, a aug-
menté de 25 % pour le seul premier mois
de l' année.

L'Italie et les structures économiques
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Le « rapport sur l'évolution de la si-
tuation sociale au sein de la commu-
nauté en 1971 » a été présenté par le
ministre Albert Coppe, membre de la
commission des Communautés européen-
nes et responsable des affaires sociales.

M. Coppe a attiré l'attention sur les
causes qui , en 1971, ont eu une influen-
ce négative sur les niveaux de l'emploi :
l'incertitude existant dans le domaine
monétaire, les mesures américaines (qui
ont freiné les investissements), l'accrois-
sement de la concurrence au niveau
mondial , l'accélération du rythme du
processus technologique.

Le commissaire a ensuite traité du
mémorandum sur l'emploi présenté à
Bruxelles par le gouvernement italien.
Il a affirmé, à ce propos, que ce docu-
ment met en évidence un problème qui
a un caractère général au sein de la
Communauté.

Le document, a dit M. Coppe, de-
mande la revision de la stratégie qui a

prévalu jusqu 'à présent dans la Com-
munauté. Il propose que la coordination
des politiques économiques nationales se
réalise non seulement en termes de con-
joncture , mais aussi de structures éco-
nomiques sociales. Sous cet aspect , a
relevé M. Coppe, on a constaté une
concomittance entre les orientations géné-
rales de la Communauté et la position
de l'Italie.

M. Coppe a rappelé que la Com-
munauté dispose déjà de divers instru-
ments , comme le fonds social , en acti-
vité dans les régions sous-développées
et qui justement a été doté ces jours-ci
de nouveaux mécanismes. En effet, à
partir des mois prochains, les 26 mil-
liards de lires du budget 1972, ajoutées
aux 34 milliards de l'ancien fonds, pour-
ront être utilisés pour ces régions. L'ob-
jectif , a ajouté M. Coppe, est d'élever à
150-180 milliards la dotation du nou-
veau fonds. i

Les Suisses, champions
du monde de l'épargne

(ch) Les sport i fs  suisses se sont magnifi-
quement battus à Sapporo et sont
rentrés au pays avec une riche moisson
de médailles. La Suisse a encore réalisé
une autre grande performance , qui n'est
certes pas si spectaculaire , mais ne revêt
pas moins d 'importance pour notre pays.
D'après une enquête de l 'Institut inter-
national des caisses d'épargne à Genève,
le Suisse est l 'épargnant le plus zélé du
monde. Le montant de l 'épargne par tête
d'habitant attein t, en Suisse , 2.446
dollars. Suivent à quelque distance les
Etats-Unis avec 2.268 dollars, puis la
Suède avec 1.994, le Canada avec 1.607 ,
le Japon avec 1.343, la Belgique avec
1.096, le Danemark avec 1.067, la Nor-
vège avec 1.020, la République fédérale
d'Allemagne avec 970 et le Luxembourg
avec 941 dollars par tête d 'habitant. On
trouve en vingtième et dernière position
des pays examinés l 'Irlande avec seule-
ment 164 dollars d 'épargne par habitant.

Le goût de l 'épargne est également un
excellent certificat pour le peuple suisse.
Le fort  accroissement de l 'épargne
bancaire est d'abord le fai t  du
développement économique réjouissant
de notre pays et d' une large répartition
des richesses. Si le produit national brut

a, en 1971, d' après une estimation de la
commission de recherches économiques ,
franchi pour la première fois la limite
des cent milliards (1970 : 88,85 milliards
de francs) on est en droit d'admettre
que toutes les couches de la populatio n
ont tiré p rofit dans une mesure plus ou
moins large de cette progress ion.
Calculé par tête d'habitant , ce produit
représente un montant d'enviro n 16.000
francs.

L'augmentation constante de l 'épargne
bancaire peut également être interprétée
comme l' expression de la confiance dont
jouissent nos banques suisses dans toutes
les couches de la population. A la f in  de
1970, 43,7 milliards de francs: environ
étaient déposés sur 10,5 millions de
livrets d'épargne , de dépôt et de
placement , alors que 20,7 autres
milliards étaient à la même date investis
en obligations de caisse des banques. La
progression ' continuelle de l'épargne ban-
caire, qui équivaut pratiquemen t à une
renonciation à consommer, contribue
essentiellement à diminuer l'excès de la
demande et à combattre ainsi
efficacement l'affaiblissement du pouvoir
d'achat.

Un nouveau round
Le programme de libération des échan-

ges de la Chambre de commerce interna-
tionale (CCI) revient du premier plan de
l' actualité ,,. Lorsque le principe en fut
retenu au congrès d'Instanbul en 1969,
on pouvait se demander quel écho fe-
raient les gouvernements'- à la proposi-
tion de la CCI d'ouvrir de nouvelles
négociations qui prolongeraient les ac-
cords nés du Kennedy-Round.

Les bouleversements économiques et
monétaires de ces derniers temps ont
finalement convaincu les responsables du
monde entier de la nécessité d'une nou-
velle négociation. L'accord est mainte-
nant réalisé entre les principales puis-
sances commerciales aussi bien sur la
date du début de la négociation, 1973,
que sur le cadre, celui du GATT.

Le programme de libération de la CCI
présente très clairement les objectifs qui
doivent être fixés à une telle négocia-
tion. Suppression totale des droits de
douane sur les produits manufacturés
entre pays industrialisés, mesures spé-
cifiques en vue de favoriser les expor-
tations des pays en voie de développe-
ment, action générale contre les obsta-
cles non tarifaires, réaménagement de la
politique agricole mondiale, telles sont
les têtes de chapitrés que propose la
CCI pour cette prochaine négociation.

Au moment où les gouvernements font
les préparatifs nécessaires, les dirigeants
de la CCI, au niveau international com-
me au niveau national, doivent redou-
bler d'efforts pour faire connaître ces
positions.

Le secrétaire général est intervenu très
récemment auprès de M. Jean Rey, qui
préside l'important groupe de l'Organisa-
tion de coopération et de développement
économiques (OCDE) sur les problèmes
commerciaux « chargé d'étudier les pos-
sibilités de progrès vers l'objectif géné-
ral d'une libéralisation plus grande des
échanges ». De leur côté, les comités
nationaux intéressés sont intervenus au-
près de l'expert de leur pays dans ce
groupe de travail. ¦ .

En même temps, les organes spécia-
lisés de la .CCI travaillant à la prépara-
tion de documents nouveaux qui per-
mettront d'e préciser les conditions dans
lesquelles peut s'ouvrir la négociation.
Des projets de déclarations seront sou-
mis au conseil de la CCI à Venise les
8 et 9 mai prochains.

(CPS)

L'assemblée générale de la Générale
de Berne, compagnie d'assurances, a ap-
prouvé une proposition du conseil d'ad-
ministration selon laquelle 1000 actions
d'une valeur nominale de 500 francs
seront réparties entre les collaborateurs.
La distribution se fera sur la base de
la fonction occupée et du nombre d'an-
nées au service de la maison. L'aug-
mentation du capital-actions, qui passe
de 15 à 18 millions de francs — les
actionnaires ont un droit d'option sur
les 5000 actions restantes d'une valeur
nominale de 500 francs — a été approu-
vé avec le rapport et les comptes.

Générale de Berne
compagnie d'assurances

Le conseil d'administration de la so-
ciété d'assurances Helvetia-incendie, de
St-Gall , propose à l'assemblée générale
de verser un dividende inchangé de 20
francs par action d'une valeur nomi-
nale de 250 francs et 0,5 million de
francs (1970 : 0,3 million) à la réserve
spéciale. Le bénéfice de l'exercice 1971
est de 9 % supérieur à celui de l'exer-
cice 1970, soit 2,5 contre 2,3 millions.

Le conseil d'administration d'Helvetia-
accident , société suisse d'assurances, Zu-
rich, propose également à l' assemblée
générale de verser un dividende inchan-
gé de 20 francs par action d'une va-
leur nominale de 125 francs. 1,9 mil-
lion doivent être attribués aux réser-
ves. Le bénéfice de l'exercice 1971 se
monte à 3,88 millions de francs, con-
tre 3,74 millions en 1970, ce qui re-
présente une augmentation de 4 %. (ats)

Helvétia-incendie
et Hehrétia-accident
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Tiltt lMlH la vîe éconoÊnÊtiue ¦ }jm̂ BÊÊ&ÊiWÊÊMÊSSÊ(
La votation européenne en France

Bien que la date n'en soit pas en-
core fixée et que les termes du projet
de loi soumis à l'approbation des Fran-
çais n'aient pas encore été publiés,
l'on admet généralement que les élec-
teurs seront appelés le 23 avril ou le 7
mai à se prononcer sur l'élargisse-
ment de la Communauté économique
européenne à la Grande-Bretagne, à
l'Irlande, au Danemark et à la Norvège.
Le procédé est pour le moins original :
nul suffrage universel n'avait à décider
en 1957 de l'entrée de la France dans
la Communauté , et jamais dans aucun
pays européen les électeurs n'étaient
appelés à se prononcer directement
par un bulletin de vote. En sollicitant le
vote des Français, le président Pompi-
dou innove et inaugure. Peut-être souf-
frait-il difficilement que les premiers à
s'exprimer au suffrage universel soient
les Irlandais, les Danois et les Norvé-
giens.

Pour la France, cette affaire a une
signification intérieure évidente. D'ores
et déjà, la gauche, en train de s'unir
pour offrir à l'électeur une issue au
pouvoir « réactionnaire gaulliste », sort
divisée de l'épreuve dix jours après
l'annonce du scrutin, par contre les
socialistes militeront pour le « refus de
participer au vote ». Dans les program-
mes de gouvernement que socialistes
et communistes à six mois d'intervalle

viennent de mettre au point dans le but
d'en dégager une plate-forme gouver-
nementale commune , les premiers
s'étaient prononcés chaleureusement
en faveur de la Communauté et de son
élargissement , les seconds n'y voyant
qu'un instrument au service du capi-
talisme , des monopoles et de l'exploi-
tation des travailleurs.

Cette divergence appartenait au do-
maine de vieilles disparités d'analyse
entre les deux partis et n'avait guère
d'importance jusqu'au jour où M. Pom-
pidou en appelait au peuple en cette
matière. Y voyant un piège, les socia-
listes se déclarèrent favorables au
« refus de vote », pensant que les com-
munistes pourraient adhérer à cette
formule , d'autant plus qu'à Moscou, M.
Brejnev venait de leur tendre une
perche en affirmant que l'URSS n'avait
jamais eu l'intention de détruire la
Communauté. Rien n'y fit. Le PCF res-
tera fidèle à ses engagements anté-
rieurs et fera campagne pour le
« non ». Comme l'affirmait un membre
du comité central , « cela a plus de
gueule ». C'est vrai. Mais du coup, les
rêves d'unité de la gauche s'estom-
pent.

Même en admettant que les deux
partis soient fondamentalement d'accord
pour interpréter leurs attitudes face au
référendum comme une déclaration de

guerre au régime gaulliste, on est forcé
de constater qu'en une matière aussi
importante que l'est la politique euro-
péenne ils sont irréconciliablement
divisés. Dès lors, comment pourraient-
ils gouverner ensemble ? Tout le pro-
blème en politique intérieure française
est là. Car l'unité de la gauche que
communistes et socialistes recher-
chent ensemble , a la prétention de ne
pas être une alliance électorale pas-
sagère mais un programme commun de
gouvernement.

RETENTISSEMENT INTERNATIONAL
Sur le plan international, la votation

française aura évidemment un autre re-
tentissement. Comme il est à peu près
certain que les voix favorables à l'élar-
gissement de la Communauté seront
largement majoritaires, M. Georges
Pompidou apparaîtra comme le premier
homme d'Etat européen à avoir donné
à la Communauté une assise vraiment
populaire. Quelle que soit la significa-
tion juridique et politique de pareille
gloire, elle est susceptible de conférer
à celui qui en sera le titulaire, un
poids que n'auront pas les autres. Il
est permis de penser que le président
Pompidou vient de s'engager dans une
voie qui le conduira un jour au poste
de président de l'Europe unie...

Les prochaines étapes de cet itiné-

raire sont connues. A la mi-mai , quel-
ques jours seulement après sa victoire
au référendum , M. Pompidou accueil-
lera à Paris la reine Elisabeth II
d'Angleterre. Le 20 octobre, il présidera
à Paris la grande conférence « au som-
met » des Dix de l'Europe élargie. Si
''tout s'y déroule comme prévu, la créa-
tion d'un secrétariat politique commun
sera décidée. Mais il y a un point
d'ombre à l'horizon : ce secrétariat
aura-t-il son siège à Paris, comme le
souhaite M. Pompidou ? Les Anglais
n'en veulent rien savoir et préféreraient
l'installer à Bruxelles aux côtés de la
CEE. Le Luxembourg vient de son côté
de se déclarer hostile à l'implantation
proposée par Paris.

Reste à savoir comment Pompidou
manœuvrera à l'intérieur. Le premier
objectif — la division entre socialistes
et communistes — est d'ores et déjà
atteint. Dans l'élan de la victoire des
« oui », le président pourrait dissoudre
l'Assemblée nationale et faire avancer
de six mois les élections législatives
qui pourraient se tenir avant le « som-
met européen » d'octobre. Dans l'hypo-
thèse d'une nouvelle victoire gaulliste,
la voie serait libre à de nouvelles ini-
tiatives européennes qui aboutirait au
grand dessein que Pompidou s'est
tracé...

Paul KELLER

Les dirigeants de la société aes « tai-
llons Rencontre » ont souligné devant
les actionnaires que l'exercice 1970-
1971 avait été une année de transition,
marquée par des mesures de rationali-
sation , d'assainissement et de restruc-
turation qui devraient redresser dès main-
tenant une situation financière jusqu 'ici
critique. Ils ont rappelé le déménage-
ment de l'imprimerie de Lausanne à
Mulhouse, l'abandon du livre de poche,
l'intégration des activités commerciales
du « Cercle des loisirs », la mise en
application des accords de collabora-
tion passés avec le groupe canadien
« Musexport ».

Le nombre de livres vendus à l'abon-
nement par la société lausannoise a
baissé de 5.923.000 en 1969-1970 à
4.519.000 en 1970-1971. Toutefois, si les
ventes ont régressé de 23,7 % en nom-
bre, elles n'ont baissé que de 8,1 %
en valeur. L'effo rt a, en effet , porte
sur l'édition d'ouvrages plus luxueux ,
tandis que les grandes ventes de livres
à bas prix étaient , réduites.

Le nombre de livres reliés à augmen-
té de 4.331.000 à 4.356.000. Les deux
tiers de cette production ont été con-
sacrés à des sociétés du groupe « Mu-
sexport ». En Suisse, les « Editions ren-
contre » ont acquis en 1970 la société
« Cercle des loisirs S.A. » et sa filiale
« Tous loisirs S.A. », ces deux sociétés
ayant ensuite fusionné.

En outre, les « Editions Rencontre »
détiennent près de 40 % du capital de
la « Société des productions télévision
Rencontre », dont l'objet est l'étude, la
création , la production et l'exploitation
de films et autres procédés audio-vi-
suels.

Editions Rencontre
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SAMEDI : nocturne 22h30 E

Places non numérotées J^^Â^^̂Ëtf 3

PAS DE RÉSERVATION 
>̂ ^̂̂  ̂ :

A Neuchâtel comme / f aVM \ "
dans le monde en- / J â i l l)  X) \ ¦
tierr ce film pulvérise f f V iffir̂ J^̂ , 1 2
tous les records I ^P~SwlSS  ̂ I 3„" mtoC ŝ j
TOUS LES JOURS : ^̂

^*mm^^̂ m
14 h 45 - 17 h 30 - 20 h 30 »

VERSION ANGLAISE sous-titrée ;
Places non numérotées â

PAS DE RÉSERVATION |
ENFANTS ADMIS H

j Mariages
i Notre longue expérience vous aidera à découvrir

le secret d'un bonheur durable
Accordez-nous votre confiance, vous ne le regretterez pas.

Discrétion - Sélection - Choix.
Renseignements téléphoniques et consultations gratuites, sans

engagement, sur rendez-vous.
NEUCHATEL : rue de la Côte 50 - Tél. (038) 25 43 71.
Bâle - Berne - Fribourg - Genève - Lausanne - Lugano - Sion

PRÊTS
sans caution ,
de Fr. 500.—
à 4000.—
accordés depuis
30 ans à toute
personne salariée.
Remboursements
selon possibilités.

BUREAU
DE CRÉDIT S.A.
Place Bel-Air 1
Case postale 153
1000 Lausanne 9
Tél. (021)22 40 83

m PALACE ifeÉ| Tél. 25 56 66 : -
WÊ CHARIOT NOUS REVIENT
WÊÊ AVEC ' '"•"

¦'¦

¦ LES TEMPS I0DEHMES I
lî^É 

UN DES PLUS GRANDS CLASSIQUES 
DE TOUS LES TEMPS ;.,.;> '

lllfil SAMEDI, DIMANCHE, LUNDI 14 h 45 - 17 h 30 \
\--JËfa TOUS LES SOIRS A 20 h 30, MARDI, MERCREDI 15 h f '

^W^̂ ^̂ ^̂ ^ r̂̂ S} ! DÈS ' *'
j^̂ f̂ej^P̂ 'fi V̂ M̂ 7 ANS H ' '* '"' '

ï£y 18 ANS Ak DRACULA SEXY r 
éÉk SCOPECOLOR My
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«TJL- Aujourd'hui 15 h 20 h 45 i * ¦
m ^̂ 

Dimanche - lundi 15 h 20 h 45 lo !
MIA Mardi 18 h 30 - 20 h 45 A M ç
¦J ¦ MM Mercredi 15 h - 18 h 30 - 20 h 45

258888 l 2me SEMflJN Ê l 1re VISION

LE CHEF-D'ŒUVRE DE JOSEPH LOSEY
j; PALME D'OR AU FESTIVAL DE CANNES 1971 i

LU I l£^r\v9£ll\
y Version originale sous-titrée fr.-all. à 18 h 30 |i

Version française à toutes les autres séances ;
LA CRITIQUE EST UNANIME : UN FILM A VOIR ABSOLUMENT i

«¦Mi lM Tous les jours , à 15 h et 20 h 30 -, I
Î Ht̂ 'W jKMH Samedi et dimanche, à 14 h 45 et 20 h 30 ' anb

Après le succès des « BIDASSES », c'est...

LA GRANDE JAVA
avec les rois du RIRE

I
LES CHARIOTS et Francis BLANCHE

Une équipe pour se faire sauter la rate !!!

Htapifl ¦ fli ¦¦ S Un merveilleux film en couleurs

¦lllfi!! RBKL^rflHEIDI IMt3ï3|
PIERRE ttâ^S I

d'après le récit de Johanna SPYRI : « HEIDI GRANDIT » ;

\ [ avec Elsbeth SIGMUND, Thomas KLAMETH et Henri GRETLER

£ Parlé français - Enfants admis [¦

H HHBSHIKSH |||||î jJH^S8&X^E9Q3£flU£SHSeK9HESEE2

I LE SERVICE CULTUREL MIGR0S i
'ftâ ,. présente, en collaboration avec m

M CONNAISSANCE DU MONDE |

m par JEAN RASPAIL 1

NEUCHÂTEL - Salle des conférences, à 20 h 30, ;
; 'i mercredi 5 avril

i||jj Prix des places : Fr. 4.—, location à l'entrée. fZ

| 1 1 Restaurant

MRICHEUEU
| ruelle du Port Tél. 25 55 56
j OUVERT DE 17 h à 2 h DU MATIN

I PAQUES
de Vendredi-Saint à lundi

ré ...le menu des gourmets :

i Le velouté d'asperges

1 * * *
i Les cuisses de grenouilles

à la provençale
i * * *

Le cœur de Charolais Wellington
La sauce périgourdine

La bouquetière de légumes
j Les pommes dauphines

* * *
Les premières fraises de la saison

; Romanoff ou Chantilly ou
crème liquide

a * * »

| Le menu complet Fr. 23.—
j sans grenouilles Fr. 18.—

Autres mets à la carte à disposition

Î 

(exceptionnellement ouvert lundi,
fermé mardi).

mm M̂HHM «̂aHVBMi"^—»

Ha Eôttstëerie
pourgutgnonne
Restaurant de la Croix-Blanche
Avenches - Tél. (037) 75 11 22

Pour Pâques
Notre menu gastronomique
à Fr. 22.— service compris
Réservez votre table s.v.p.

Membre du (̂ 1"™"*°""
I Vl/| DINEFia CLUB

RESTAURANT

«CHEZ FRANCO»
LA NEUVEVILLE

Pour cause de remise de commerce sera

fermé
DU MARDI 4 AVRIL AU LUNDI 10 AVRIL 1972

i PRÊTS 1
| i| sans caution

1 H de Fr. 500.—à 10,000.—
a 6m - Formolltéi itmpll-
« ] 'i Ê̂M a—rmrTf i f'é0'• R°P|dl,é -
4, ?--g= &==£==&, Discrétion
y j Ê B S Ê i  JBBSSSSJlSâ  ̂ absolue.

I KJ.S i:fi?Mniji

i;i | Envoyei-moi documentation tan* engagement

d Nom

Jy Rue
I UcalM FAN

1 , Hôtel de la Poste,
S la Chaux-du-Milieu.

\ Tél. (039) 3611 16.

1 Pâques
fi Filets de perches
i Filets de soles
1 Filets mignons aux champignons,
| gigot d'agneau, canard farci.

Un tapis à l'usage se salit |3

R. SCHAFFTER
le rend comme auparavant j f

I Shampooing tapis j
Nettoyages bâtiments neufs - vitrines j i

<] Pierre-à-Mazel 54 Tél. (038) 2411 30 j j i

Saint-Gall - Zurich.

Quelques bonnes
spécialités pour Pâques
Pigeons - Canetons - Cailles
Pintades - Cabris et agneaux !

frais du pays*
j -jtf RECETTE : Cabri sauté à la forestière
g Faire revenir du cabri coupé en morceaux dans de r£m

i i la graisse très chaude. Ajouter 1 gousse d'ail et , i
i une cuillerée de purée de tomate, saupoudrer légè-
1 rement de farine et rôtir le tout encore quelques ',
î minutes. Mouiller avec un peu de vin blanc et ! j¦ de bouillon, ajouter un bouquet garni, couvrir et f !

cuire à petit f eu  pendant 30 à 40 minutes. ' j
j Entre-temps, étuver 100 g de champignons de Paris <
j avec 100 g d'oignons perlés dans un peu de beurre.

Les ajouter au ragoût et laisser cuire jusqu 'à ce
| que la viande soit tendre (environ 20 à 40 minutes).

î Puis retirer le bouquet garni, dresser le cabri sur f- ]
¦i un plat et arroser avec la sauce. f . i

Lehnherr  f r è r e s  1
| le magasin spécialisé |§
: Neuchâtel - Place des Halles - Tél. (038) 25 30 92

La Tène-PIage
Marin

ouverture
du restaurant samedi 1er avril

Salle chauffée au 1er étage.

MARTINI ROSSO 
^̂̂ ^̂Le chaleureux ̂ ^̂ HDe la race et du tempérament. ^^^^Bfe^^^ ĵg»A base de vin pur et de délicates ^î ^̂ ^^pSCT

herbes aromatiques. Son bouquet <W^̂ ^̂  ̂ j_5fliuT
généreux et sa saveur rafraîchis- P§pll§i||l Ifli jfr

santé font du MARTINI rosso un drink pPû ^̂ ffi g^̂ funique en son genre. Il se boit sec, 
,f^̂ ^^^̂ ^̂ ^̂«on the rocks», ou en long drink! 
î̂ ^̂ ^̂ ^̂ mMAinsi, chacun le trouve à son goût. 
^̂ ^^̂^̂ Ê^Ê Ï̂

Un certain goût «Sl^ ĵP ^ " ^'ImÈkde lavie fcjai ^̂ B̂ ŜB^̂ S .̂ Jlmm

, • . 

TRANSFORMATION
ET RETOUCHE
de vestons -

pantalons - man-
teaux - robes -

costumes.
RÉPARATION

de poches et fer-
metures éclair à

pantal ons
i SUR MESURE

costumes - man-
teaux et robes
R. POFFET

i Tailleur [
i Ecluse 10,

Neuchâtel
Tél. 25 9017
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S v g *  P"t» J I wM I I I 8 I 9 j I w^mWuw y^̂ ^Kas«ia;̂
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I RESTAURANT Les cuisses de grenouIlles ,raîches AùBeRGe AJ^JB^ M"^̂ ""^  ̂ \è , .. . , , r^in  ̂/^SA 'W rùu'ère - Queues de lan- f
i S**K y>s. Le gratin de langouste WU â? l SeOT|)S goustines Newburg - Gra- r

i EfrTrrt ^j r -tlTl^tj L'escalope de veau « Maharanl » QRÀMO piW W&zKW pintade aux morîte '- i
S *̂Uui] ! Lflliy^ D€senx ^^W Pigeon en coco,te Grand - rf ±XMS±j **r Lfl lêle de veau V|naigrett0 |>JV^»\ ĵrv. "îlAiT' mère - Cailles rôties au \
J NEUCHATEL oid, \
i 0 (038) 25 95 95 La darne de truite du lac et toujours sa grande carte A midi : assiette du jour i
t ' 

^____^^^__^^^^_^__^^__^^^^ ^r '•— i

\ 
L

^
n HÔTEL DE COMMUNE - BEVAIX ^servez votre table Tél. (0S8) 51 77 07

I ¦ JPlL 
Famille Cygan - Tél. (038) 4612 67 RESTAURANT SES SPÉCIALITÉS : \

( 
^̂ W^WAŜ, NOS assiettes à prix doux : |̂g €C JOR Al̂ » ^eis C'e Perches f

\ Jfar sk 
Jambon à la crème SERRIÈRES 

Entrecôte aux morilles }
è ~ \JJ M[ Curry de volaille , Filets mignons à la crème ?

i v^Jj^a '̂' Côtelettes de pore chasseur Famille Michel Pianaro ou à l'indienne \

j  du fin bec File,s de Perche* Tel ^5 37 PO 
N°S sPéc,ali,és à ia carte 

\î > ©¦• •*3 •*/ **• SALLES POUR BANQUETS i
f \ S S \ W I / /

r
/ ' Hôtel - Restaurant 77ZT. t

P̂ -̂ POINT DU JOUR ZJAf.p ] J„ MENU DE PAQUES
à £̂ ~ >t± jy j~~ ¦*¦ J-ULCl Li Li -i Consommé au porto t

* &£/MiïiB+r «'CHEZ GU8DO » t Rlets de perohes il ^VT^^^^f-' 
HKA. «JWBI/W » 

^̂  ^5%fc ? 
ou 

iambon de Parme t

f" /^̂ ^̂ V w)r &£-î i '
:
"eïs mi3!ions aux morilles <*

J KSjj^rY\X Quinzaine des ASPERGES FRAICHES /f ~SLr t Nouillettes ou frites J
5 it̂ ^̂ Mk. BOUDEVILLIERS - 

Tél. (038) 3612 
66 " =c=" ? Dessert au choix t

l " Connaissez-vous J.-M. Balmelll - Tél. 42 1438 Bevoix g 46 13 65 
j  . Réservez vos tables i

HOTTÊ TAURANT ^burant Deln 6W f„ nOUVeailfé : " !
\ $râf*~-^&y-ï Consommé Célestine Xct CoUlIre .M 

r,B=S-<f êm- î
^ ;-1^̂ !̂ >̂  

Cabri rôti au four ïlrodjâW FRUITS DE 5
' B^ïl^V Jardinière de légumes * * " " f
f «*^^ii s i 1 1̂̂ Pommes croquettes r555

^ k4Pl̂  Ê  (
( aLMî iF^ feP Parfait Forêt-Noire L. MARINI /T\ #VâKB^ EB̂  J»

C""D (NE) Fr. 15- (Réservez votre table) Té.. 33 26 26 L̂ 
SALADE ! |

\ Hôtel-restaurant du Soleil Ressaurant de "~~™ "~ "T |
| V I  E. Droz-Morard Tél. (033) 25 25 30 , |&UV 

J
! ¦Jjb ĝg, Les filets de sole aux nouilles l'Éf l  H C C  ̂ 1̂̂  ̂ !
{ -^a/ o oV Le tournedos « Pierrot » L L v L U  Jh Y*W j
i >«l >=*¦ /eff" ¦ ¦ i—i Fr- 5-50 5f ^kj^^/^" _ „ . Quilles automatiques H J
f V*»ÏÏW  ̂ ^a"e a rnan9

er au ler uta et toutes nos spécialités f
> "r™ entièrement rénovée M- et Mme H. Mentha Tél. 25 06 00 f

J RESTAURANT Evadez-vous dans la tran- ^IftW ^Ôtd 
bC T^itgïe \
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C O U V E T
J carte richement dotée, «La petite maison pour grands gourmets » 

J
J entre autres: FONDUE - CAILLE FARCIE - FRUITS DE MER SPÉCIALITÉS GASTRONOMIQUES Jt FILETS DE PERCHES Grand choix de vins Sa||e pour noceSi sociétés, réunions è
J H. Llechtl-Llenhard - Rocher 8 - Tél. 25 5098 è
î Fermé le mercredi Famille /EBY Tél. (038) 63 26 44 \

RESTAURANT Nos menuS Untpl iîp il Rleb de perches
< û llll"3 de "IUlBI H L IK Truites au bleu i
!̂ ^ PÂQUES L'fi HEU SEP Fondues ;
{ Tél. 25 14 10 D*TTio,,,e BOUDRY - Tél. 42 11 40 B̂  4̂
f cQmin̂  AI„„ BICQCM 

toujours Famille Eric BRUNNER W et toujours... fi Famll e A ex RIESEN notre cave renommée . , . J- W 1 • i- .i - ¦ «« I IU U O  va.o .D..U..UIIOD Fermé le mercredi. f ses spécialités a la carte, f

Hôtel du Vaisseau
Petit-Cortaillod

¦

) Menu de Pâques
Fr. 18.—

DÉLICE DE CAMPAGNE SUR ASSIETTE

FILETS DE PERCHES AU BEURRE
^—

ROASTBEEF A L'ANGLAISE
JARDINIÈRE DE LÉGUMES

POMMES PAILLE

VACHERIN GLACÉ

Réserver sans tarder au téléphone 42 10 92.
¦

—————————*—————_____
AUTOMOBILISTES . . .

Chaque jour après avoir parqué
votre voiture sur les Jeunes-Rives

votre CAFÉ
au F L A S H - B A R Rue J.-J.-Lallemand 1

SPÉCIALITÉ : Croaue-damn
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pour devenir champion L.

/ *&ÈS$y~&&ïê-^~ mais avec l'insigne du service après-vente

Nos bicyclettes p» 91Q1 1 | complètes à partir de "* *'«**"

CONDOR - J.-C. Jaberg mécanicien
11, faubourg du Lac - place Piaget , Neuchâtel iK11jMvk '•!

CILO - CONDOR - VELOSOLEX iSÔÉ
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Spectaculaire accident
WILEN (TG) (ATS). — Un specta-

culaire accident de la circulation , qui
s'est produit jeudi matin à Wilen (TG),
a provoqué des dégâts évalués à plus de
100.000 francs. A l'intersection de deux
rues, le conducteur d'une automobile
n'accorda pas la priorité à un camion
avec remorque. Le train routier heurta
la voiture, puis renversa le muret clôtu-
rant un jardin et alla finir sa course
contre la façade d'une maison qu 'il
défonça. Les deux conducteurs ont été
blessés. Aucun des occupants ' de la
maison n'a été atteint. La voiture, le
camion et le bâtiment sont endomma-
gés.

Alens : conducteur
de tricar tué

(c) Un accident mortel de la circulation
s'est produit jeudi vers 16 b 15 à Alens
près de Cossonay, sur la route principale
Cossonay-Morges, à la hauteur de la scie-
rie Biilili. Lors d'un dépassement, une voi-
ture genevoise est entrée en collision avec
un tricar. Le conducteur de ce véhicule ,
M. Arnold Savoy, 74 ans, domicilié a Pen-
thalaz, grièvement blessé, est décédé à son
arrivée à l'hôpital de Saint-Loup où ont
été également conduits les trois occupants
du véhicule genevois.

L'aménagement des eaux
IJSH_ y_^tid^y^^ - > i*j  =48*ïi HT^X-̂ J ^̂

De notre correspondant :
Le problème du ravitaillement en eau se

pose de façon aiguë à toutes les communes
du Plateau de Siesse. Il ne peut plus être
résolu de manière satisfaisante sur le seul
plan local , et là encore , comme dans
d'autre domaines , larég ionalisation s'impose.
Il était dans les attributions du syndicat
pour un plan d'aménagement au Plateau de
Diesse de promouvoir un organisme chargé
de l'aménagement des eaux dans la région.
Les communes consultées ont accepté de
déléguer chacune le conseiller communal
chargé du dicastère des eaux à une séance
constitutive qui s'est tenue récemment à
Lamboing sous la présidence de M. Fr.
Erard , président du SPAPD. La commune
de la Neuveville et la Maison d'éducation
de Châtillon, que ce problème intéresse
aussi, ont accepté de s'associer aux travaux
de la commission. La séance a eu lieu en
présence du préfet Houlmann, et de MM.
délia Valle , représentant de l'Office
cantonal de l'économie hydraulique et éner-
gétique , et R. Baumann , urbaniste du
SPAPD. Les communes avaient délégué les
personnes suivantes : La Neuveville : P.
Schertenleib ; Nods : R. Rollier ; Diesse :

W, BoUrqmn ; Ligmeres : L. Chiffell e ;
Lamboing: P. Thomet ; Prêles : R.
Botteron ; Maison d'éducation de
Châtillon : M. W. Moser.

M. B. Schindler , hydrogéologue, a exposé
les tâches de la commission des eaux qui
comprendront trois phases : 1) Inventaire
des ressources en eau existantes. 2) Recher-
ches de nouvelles sources ou projet de
forages de puits. 3) Mesures de protection.

Les possibilités d'adduction à longue dis-
tance présentent un coefficient de sécurité
élevé mais sont coûteuses, alors que les
recherches de gisements plus proches
occasionnent des frais moins élevés mais
sont plus aléatoires. La première phase
d'inventaire pourrait être achevée l'automne
prochain et le programme de recherches
présenté aux communes avec un devis
détaillé et une clé de répartition.

La commission d'aménagement des eaux
sera présidée par M. Bernard Schindler
hydrogéologue à Prêles, assisté de MM.
Paul Thomet vice-président et Walter
Moser, secrétaire.

A la Mura
(c) La Mura communique qu'après avoir
remplacé deux membres de son conseil
d'administration démissionnaires, par M.
Daniel Graf, conseiller municipal à Bienne ,
et M. Ernest Graser , de Port , le comité
est. constitué comme suit : président, Dr
Hans Siegrist , d'Ipsach , jusqu 'ici vice-pré-
sident ; Walter Gurtner, vice-président,
conseiller municipal , de Bienne ; Hans Kuf-
fer , secrétaire , de Nidau ; Charles Zulauf ,
caissier , de Bienne. Les trois autres mem-
bres du conseil sont : E.-Ed. Bandi, de
Bienne, et les susnommés Daniel Graf et
Ernest Graser.

D'autre part , les plaignants, qui avaient
recouru contre la décision du préfet de
Nidau , auraient renoncé à l'effet de suspen-
sion permettant par là à la Mura d'aborder
immédiatement la première phase de ces
travaux d'assainissement dans la lutte con-
tre les mauvaises odeurs , non sans avoir
perdu trois mois, à cause de ce litige.

YVERDON

Collision avec un char
(c) Jeudi à 13 h 45, un agriculteur circulant
avec un tracteur et un char à pont à Yver-
don , bifurqua soudain à gauche pour s'n-
gager dans une cour. Le conducteur d'une
voiture qui suivait ralentit alors qu'un
troisième voulut dépasser. Il entra en colli-
sion avec l'avant du char à pont provo-
quant des dégâts à sa voiture qui était
neuve. Le char à pont à également subi des
dégâts.

SELON L'INTELLIGENCE SERVICE, LIRA
MEDITAIT DE TUER BERNADETTE DEVLIN

BELFAST (AFP). — L'Intelligence ser-
vice a fait savoir qu' ilsoupçonnait l'IRA
d'avoir projeté l'assassinat de Mlle Berna-
dette Devlin en même temps que d'une série
de personnalités de l'opposition catholique
en Ulster , afin d'en rejeter la responsabilité
sur les extrémistes protestants.

Les spécialistes du contre-espionnage sont
parvenus à cette conclusion après des mois
d'enquête en examinant des documents sai-
sis et en interrogeant des suspects , a indiqu é
la presse britannique citant une source ano-
nyme.

Les personnalités visées, outre Mlle Devlin,
seraient MM. Fitt , député catholique au
parlement de Westminster , et deux représen -

tants de l'opposition au parlement de Bel-
fast , MM . Devlin et Cooper.

Ce dernier , qui est protestant mais répu-
blicain ", a failli être tué jeudi dernier. Sa
voiture a été piégée et a fait explosion. M.
Cooper a attribué l'attentat aux extrémistes
protestants qui l'avaient menacé à plusieurs
reprises, mais l'Intelligence service , assure-t-
on, a vu au contraire une confirmation de
sa thèse.

De son côté , M. Paddy Devlin a essuyé
uu coup de feu récemment au volant de sa
voiture à Belfast. Aucun attentat n'a été en-
registré contre Mlle Devlin ni contre M.
Fitt. Automobiliste blesse

(c) Vendredi matin à lh , un automobiliste
de la Chaux-de-Fonds, M. Gottfried Spring,
30 ans, qui circulait de Lausanne en
direction d'Yverdon est parti en dérapage
sur la chaussée, a fait deux tonneaux dans
un champ en contre-haut à quelques 200
mètres de l'Auberge des Platanes à Epau-
theyres. Le conducteur , souffrant d'une
commotion cérébrale et d'une fracture de
l'épaule gauche a été conduit à l'hôpital
d'Yverdon. La voiture est démolie.

Un ehevaî s'emballe
(c) Vendredi matin , un cheval, qui s'était
emballé à l'avenue des Bains à Yverdon , en
arrivant à 'extrémité d ladite avenue
s'mpala littéralement sur un signal routier
à la bifurcation du Pont des Quatre-Mor-
ronniers. L'animal blessé a été transporté à
la clinique vétérinaire à Berne alors que le
cavalier s'en tirait sans blessure grave.

Membre d'honneur
(c) Lors de l'assemblée de l'Union des
Sociétés locales yverdonnoises , placée sous
la présidence de M.R. Delacour, des repré-
sentants de 34 sociétés ont nommé membre
d'honneur M. Robert Giroud , dit « Lolo »,
qui a fait partie du comité depuis 1927 et
qui en fut le vice-président , le président et
le caissier dès 1939, soit pendant 43 ans !

Un bomboidier «B-52 » s écrase
en Floride: nombreuses victimes

ORLAND O (Floride) (AP). — Un bom-
bardier géant « B-52 » s'est écrasé vendredi
dans un quartier résidentiel au sud d'Or-
lando, où il a explosé.

Les sept membres d'équipage ont été tués
et il y a des victimes civiles.

L'appareil a endommagé huit maisons
après avoir percuté le sol presque à la
verticale. Trois maisons ont été aussitôt en-
veloppées par les flammes. Une autre a
eu son toit arraché.

L'accident s'est produit à 400 m de la
base aérienne de McCoy, à laquelle l'ap-
pareil était rattaché. Une heure après le
choc, l'avion géant brûlait toujours. L'une
de ses ailes était encore chargée de car-
burant et des maisons voisines ont été
aussitôt évacuées.

Le Pentagone a déclaré que le « B-52 »
ne portait aucune bombe nucléaire.

Juste avant la chute, l'équipage avait don-
né l'alerte, annonçant qu'il y avait un in-
cendie à bord. L'avion rentrait d'an vol
d'entraînement.

Les blessés ont été transportés à l'hôpi-
tal de la base et dans d'autres hôpitaux de
la région.

Candidats radicaux
au Landeron

(c) La section du parti radical du Landeron
a désigné ses candidats aux prochaines
élections communales. Voici la liste : MM.
G.-A. Abplanalp, buraliste postal ; Edgar
Béguin, employé de commerce ; J.-F. Bille,
laitier ; Jacques Bonjour , agriculteur ; Er-
nest Bruhin , ingénieur ; André Chetelat,
technicien ; Marcel Doleyres, instituteur ;
Roland Geiser, physicien ; Mlle Françoise
Gfeller , étudiante ; MM. Michel Gilliéron ,
constructeur ; J.-P. Glauser, technicien ;
Mme C.-C. Hahn , secrétaire ; MM. Her-
mann Jakob, entrepreneur ; Eric Joner , me-
nuisier , Maurice Maurer , installateur élec-
tricien ; Robert Muttner , ferblantier-appa-
reilleur ; Christian Peer, ingénieur ; Fran-
cis Persoz , géologue ; Michel Petermann ,
ferblantier-appareilleur ; Raymond Pizzera ,
architecte ; P.-E. Racine, maréchal.forgeron;
Guido Spichty, avocat et Jacques Steffen,
chef d'atelier.

I fllITDUH OU MDWDE EN QUELQUES LIGrTES

JOHANNESBOURG (Afrique du Sud)
(AP). — Un train de voyageurs a dé-
raillé vendredi aux premières heures de
la matinée alors qu'il traversait un pont
au-dessus d'un cours d'eau à sec et 38
personnes au moins ont été tuées et 174
blessées, dont beaucoup sont grièvement
atteintes. Toutes les victimes étaient des
Noirs.

Selon un porte-parole des chemins de
fer, il est possible qu'il s'agisse d'un sa-
botage.

C'était un train de nuit comportant
neuf voitures qui se rendait à Messina,
ville minière à la frontière nord de

l'Afrique du Sud, et devait ensuite ga-
gner la Rhodésie.

Le transport des morts et des blessés a
été entravé par une circulation très im-
portante sur les routes en raison des
cérémonies religieuses.

Selon les journalistes qui se sont ren-
dus par avion sur les lieux de la ca-
tastrophe, la locomotive s'est renversée
sur le côté tandis que cinq vagons se
télescopaient, mais demeuraient sur
l'étroit pont et que les quatre autres va-
gons étaient entraînés dans le lit du
cours d'eau.

38 morts et 174 lisses dans un drame
du rail en Afrique du Sud : sabotage L

VILLENEUVE

VILLENEUVE (VD) (ATS). — Le 29
février, M. Ferdinand Bernardoni, âgé de
84 ans, retraité des douanes, avait quitté
son domicile au Bouveret (VS) en disant
qu'il se rendait à Villeneuve. On ne l'avait
plus revu depuis. Or, un habitant de Mon-
treux a découvert son corps jeudi soir à
proximité de l'étang du Vieux-Rhône, dans
un bras de l'ancien lit du fleuve. Le vieil-
lard s'est vraisemblablement noyé après
être tombé dans le cours d'eau.

Découverte macabre

Apres le drame de la
cabane Hollandia

VIÈGE (ATS). — Vendredi, les corps
des quatre victimes de la tragédie de mon-
tagne survenue dans le secteur de la cabane
Hollandia ont quitté la morgue de Viège
pour gagner la France.

A l'hôpital de Viège demeure l'unique
rescapé de ce drame de montagne, M.
Jean-Edouard Boucher, 22 ans, étudiant,
domicilié dans les Vosges, dont l'état n'ins-
pire auenne inquiétude mais qui souffre
de gelures aux deux mains.

Motocycliste tué
DERENDINGEN (ATS). — Une co-

lonne de motocyclistes circulait ven-
dredi vers 10 h 30 de Derendingen
(Soleure) en direction de Deitingen. Cir-
culant à vive allure, le motocycliste en
tête de file perdit le contrôle de sa
machine dans un virage à droite, dérapa
et entra en collision frontale avec une
voiture roulant en sens inverse. II devait
décéder durant son transport à l'hôpi-
tal des Bourgeois de Soleure. La vic-
time est' M. Daniel Burri, 21 ans, domi-
cilié à Biberist. Les deux véhicules sont
totalement détruits.

GENÈVE (ATS). — Swissair et la
compagnie autrichienne AUA ont signé
mercredi à Vienne un accord sur la coopé-
ration technique. Dans un communiqué,
Swissair déclare que le contrat a une
durée de dix ans. Son but est d'organiser
un entretien technique aussi économique
que possible des flottes de DC 9 au
moyen d'une répartition appropriée du tra-
vail. Swissair dispose de 22 appareils de
ce type et AUA possède actuellement sept
unités d'un total de 9 avions commandés.

Les deux partenaires se partagent de
façon judicieuse le travail d'entretien de
leur flotte de DC 9 et constituent une
réserve commune de moteurs et de maté-
riel de rechange pour ces derniers.

AUA confie à Swissair l'entretien des
moteurs de ses DC 9. Swissair s'engage
à faire reviser par AUA à partir de
l'hiver 1975-76 les cellules de quatre de
ses DC 9. Cette collaboration permet aux
deux partenaires de réduire considérable-
ment leurs frais.

Coopération technique
entre « Swissair »

et « Austrian Airlines »

La rédaction du « Zentralschweizer AT »
a officiellement annoncé que la rédaction
locale de Lucerne sera supprimée le 1er
avril. La rédaction centrale de l'« AZ », à
Zurich, se chargera, à partir de cette date,
de la partie rédactionnelle. Il s'agit d'une
solution temporaire en rapport avec la nou-
velle conception qu'élabore le groupe
« AZ ».

D'autre part, M. Otto Schmidt, qui, pen-
dant huit ans, s'est occupé du journal
socialiste « Freie Innerschweiz » et, après
son intégration au groupe « AZ », au début
de 1970, de la partie locale du « Zentral-
schweizer AZ », s'est démis de ses fonc-
tions. M. Otto Schmidt, âgé de 60 ans, tra-
vaillera dorénavant comme typographe à
l'« Unionsdruckcrei » lucernoise qui impri-
mait le journal. (ATS)

«Zentralschweizer
AZ» : rédaction

lucernoise supprimée

PRATTELN (ATS). — Une voiture
circulant à vive allure s'est écrasée
contre un camion qui traversait la route,
jeudi après-midi, à l'est de Pratteln. Les
deux occupants de l'automobile ont été
conduits à l'hôpital, mais il était déjà
trop tard pour Mme Theresa Andrade-
perera, ressortissante espagnole âgée de
30 ans, domiciliée à Frenkendorf, qui
devait décéder des suites de ses graves
blessures. Selon un communiqué de la
police cantonale, le chauffeur du camion
n'a pas vu la voiture circulant sur la
route principale.

Auto contre camion :
un mort

CHICAGO (Reuter). — Un grand ju-
ry fédéral américain a inculpé huit poli-
ciers de Chicago, un ancien policier et
un autre homme , d'exotrsion de fonds aux
dépens de tenanciers de cafés et bars de
la ville. Ces derniers ont été contraints
entre 1964 et 1971 de faire des verse-
ments mensuels aux policiers impliqués
— dont deux officiers —¦ en échange de
l'immunité pour des infractions aux lois
sur les ventes de boissons alcoolisées.

Corruption à Chicago
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Le coup de force des gauchistes turcs
s'est terminé en tragédie : 13 victimes

ANKARA (AFP). — L'enlèvement des
trois technicien-radio britanniques s'est
terminé en drame. Treize personnes ont
trouvé la mort dans cette tragédie.

Selon une première version officielle,
les auteurs de l'enlèvement, encerclés
depuis jeudi matin par des forces ar-
mées, ont refusé de se rendre et se sont
fait sauter à la dynamite avec leurs trois
otages et un de leurs amis qui servait
d'émissaire. Selon une deuxième version,
officielle également, et rendue publique
un peu plus tard , les trois Britanniques
ont été tués par les anarchistes avant
que ceux-ci n'aient été abattus par les

Pour les soldats turcs qui assiègent les terroristes à Niksar, c'est le
moment de l'assaut.

forces de l'ordre, et il n'est plus ques.
tion d'explosion. Quelle que soit la ver-
sion exacte cet enlèvement avec prise
d'otages, se termine en tragédie. Cepen-
dant, vendredi après-midi M. Kubat, mi-
nistre turc de l'intérieur, a annoncé au
parlement qu'un des terroristes qui oui
enlevé et assassiné les trois techniciens
avait été capturé vivant.

Il s'agit, a-t-il dit, d'ErtugruI Kurkcu,
qui se cachait dans des bottes de foin ,
dans la maison du village de Kizildere
où les ravisseurs et leurs otages ont
trouvé la mort, jeudi.

Selon M. Kubat, Kurkcu a déclare
que les ravisseurs avaient exécuté les
techniciens, avant d'être abattus par les
forces de l'ordre qui investissaient la
maison.

D'UN JOUR A L'AUTRE
Tout avait commencé, dimanche soir,

dans la petite ville d'Unye, sur le litto-
ral oriental de la mer Noire. Des gau-
chistes turcs, au nombre de cinq, avaient
alors fait irruption , mitraillettes et gre-
nades au poing, au centre de la ville,
dans une maison occupée par dix radio-
techniciens britanniques chargés du fonc-
tionnement de radars pour le compte de
l'armée turque. Ils les avaient tous li-
gotés étroitement et bâillonnés et en
avaient emmené trois en otages : Char-
lcy Turner et Gordon Banner, tous deux
mariés et pères de famille et Joe Law,
célibataire.

Cet enlèvement avait pour but d'obte-
nir des autorités turques, en échange
de la vie des otages, la libération des
gauchistes terroristes » de tendance trots-
kiste, Deniz Gezmiz, Yusuf Aslan et
Huseyin Inan, condamnés à mort le
9 octobre 1971, dont l'exécution pouvait
intervenir à tout moment, mais qui
avaient obtenu, in extremis, un sursis.

Mais il semble que la très rapide réac-
tion des forces de l'ordre turques ait
empêché que cette tentative de tracta-
tion puisse avoir une chance de succès.

En effet, les terroristes et leurs ota-
ges étaient dès le lendemain repérés ap-
proximativement dans la région de To-
kat à plus de 100 kilomètres au sud
d'Unye où la voiture qui les avait emme-
nés était retrouvée vide.

DU « BEAU » MONDE
Très vite ensuite leur retraite exacte

était localisée. Elle se situait dans la
maison du maire du petit village de
Kilzidère. Les forces armées turques
encerclaient alors totalement le repaire,
interdisant tout espoir d'évasion. Dans
la maison se trouvaient 10 terroristes
dont plusieurs notoirement connus. Il y
avait là en particulier Mahir Cayan,
passible de la peine capitale pour le
meurtre l'an dernier du consul géné-
ral d'Israël à Istanbul et considéré
comme le « leader » le plus influent de
la « Dev Genc » organisation des jeunes-
ses révolutionnaires turques. Avec lui
se trouvaient Cihan Alptekin et Orner
Yana, évadés comme lui d'un pénitencier
militaire d'Istanbul en novembre 1971
ainsi qu 'Ertugrul Kurkgu et Sinan Ka-
zim Ozudogru, respectivement ancien pré-
sident et ancien secrétaire général de
la Dev Genc.

En outre, on y avait identifié cinq
« gauchistes terroristes » de moindre im-
portance faisant vraisemblablement par-
tie d'une section locale.

Un avocat, Me Sener Sadi, qui ser-
vait d'intermédiaire entre les « gauchis-
tes » et les autorités turques et qui se
faisait fort « de sauver les Anglais » a
péri également dans ce drame.

Retrouvailles allemandes
BERLIN (A P) . — Profitant des visas

accordés par les autorités est-allemandes
à l'occasion des fêtes pascales, des mil-
liers de Berlinois des secteurs occiden-
taux ont pris la route en ce Vendredi-
Saint pour aller rendre visite à des
parents et amis à Berlin-Est ou en
Allemagne orientale.

L'af f luence était telle qu'il y eut bien-

tôt devant les trois p rincipaux points
de passage du « mur » des files de voi-
tures atteignant jusqu 'à trois kilomètres
de long.

Les autorités s'attendent à ce que p lus
d' un demi-million de Berlinois de l'Ouest
aillent passer tes fêtes pascales en Alle-
magne de l'Est (Téléphoto AP).

IRA : plus aucun répit m Irlande è Nord
De l'envoyé spécial de l'AFP : Yvan

Chemla :
Les « provisoires » de l'IRA sont dé-

cidés à poursuivre et à intensifier la
guérilla urbaine en Ulster, en dépit des
pressions de la communauté catholique
favorable, dans son ensemble, à un
répit qui donnerait quelque chance de
succès à l'initiative britannique.

Au moment même où M. Whitelaw,
secrétaire d'Etat pour l'Irlande du Nord,
débarquait en Ulster pour y passer les
fêtes de Pâques, un membre de l'état-
major des « provisoires » à Belfast m'a
dit : « Le gouvernement anglais cherche
à nous diviser, à dresser les catholiques
contre l'IRA. Mais, je puis vous assurer
qu 'il n'y a rien de changé et que nous
pouvons compter sur leur plein appui.
Il ne s'agit pas d'intimidation. L'armée
britannique ne les protégera pas face
à une riposte protestante. Nous sommes
leur meilleur espoir. Ils ne peuvent pas
se permettre de se passer de nous. »

PAS DE TRÊVE
Dans l'esprit des militants de l'IRA,

il semble bien , en effet, que la poursuite
des opérations offensives et la défense
des quartiers catholiques sont deux tâ-
ches qui se confondent. S'opposer à la
première mettrait en péril la seconde.
Ils sont également convaincus que, s'ils
sont aujourd'hui dans l'obligation de
forcer la main aux catholiques, ceux-ci
finiront par reconnaître, comme cela
s'est déjà produit, « Le bien-fondé de
leurs vues ».

« Les politiciens parlent de trêve, a
poursuivi mon interlocuteur, mais la der-
nière que nous avons décrétée nous a
coûté cher. Nous avons perdu treize
hommes. Il n'y aura donc plus de répit
jusqu'à ce que Londres libère tous les
internés et détenus politiques et procla-
me son intention de retirer ses troupes. »

LA MÉTHODE
Fidèles à ses objectifs, a-t-il ajouté,

ITRA l'est tout autant à ses méthodes
de combat. Elle n'envisage pas l'enlè-
vement ou l'assassinat politique. Son ac-
tion se traduit toujours par l'attentat à
la bombe et l'embuscade, alternativement

ou simultanément. L'explosif est un pro-
duit de sa propre fabrication, dont l'ef-
fet est plus spectaculaire que celui de
la gélinite pure.

Le recrutement, soumis à certaines rè-
gles de moralité (pas de condamnés de
droit commun, de malfaiteurs, de crimi-
nels) reste aisé et si l'on en croit les
responsables des « provisoires », il leur
faut souvent freiner l'« agressivité » des
néophytes.

Septante-quatre personnes ont été bles-
sées au cours des dernières heures en
Ulster.

Les Anglais exécutés les mains liées !
ANKARA (AP). — Le gouvernement

turc s'apprête, déclare-t-on, à prendre de
nouvelles mesures contre les militants
gauchistes, à la suite de l'assassinat des
trois techniciens-radaristes de l'OTAN.

Néanmoins, dans le courant de la
nuit de jeudi à vendredi , plusieurs atten-
tats à la bombe ont eu lieu à Istanbul,
qui sont imputés à l'organisation révolu-
tionnaire de jeunesse Dev Genc, qui
sympathise avec l'armée de libération
populaire turque, l'organisation gauchiste
responsable des enlèvements d'Unye.

D'après les autorités, les trois tech-
niciens ont été exécutés, les mains liées
dans le dos, jeudi , par leurs ravisseurs,
peu avant que ceux-ci ne soient abattus
par les forces de l'ordre, qui encer-
claient leur refuge.

Dans les milieux officiels, on espère
que la mort de Cayan et de ses com-

pagnons aura un effet de dissuasion sur
de futurs actes terroristes. Malgré tout,
le gouvernement s'est réuni vendredi
matin pour envisager de nouvelles me-
sures contre les extrémistes. On parle
notamment d'une ' prolongation de la loi
martiale, proclamée il y a 11 mois.

Le gouvernement militaire d'Ankara a
publié une sévère mise en garde aux étu-
diants, ainsi qu'aux enseignants et à
leurs familles, contre toute atteinte à
l'ordre. Il déclare que bien que le gou-
vernement ne le désire pas, les univer-
sités pourraient être fermées si des trou-
bles se produisaient.

L'assassinat des trois techniciens a
suscité de vives réactions dans l'opinion.

Des partis et d'autres organisations
ont publié des déclarations qui déplorent
le crime.

« Que Dieu fasse que ce soit la der-
nière folie », écrit l'influent « Milliyet ».

Jeudi , alors même que se déroulait le
dernier acte de la tragédie, à Kizildere,
petit village de montagne, les spectateurs
d'un cinéma d'une ville de l'ouest du
pays ont bombardé l'écran à coups de
bouteilles . durant la présentation d'un
film qui avait l'acteur gauchiste Yilmaz
Guney pour vedette.

Guney est actuellement incarcéré à Is-
tanbul , sur l'accusation d'avoir financé
une organisation révolutionnaire de jeu-
nesse.

Les dépouilles mortelles des trois vic-
times ont été transférées vendredi par
avion militaire à Ankara, avant leur ra-
patriement.

LE COMBAT CONTRE LA VARIOLE

La population du port italien de Trieste à la frontière avec la Yougo-
slavie doit, elle aussi, se soumettre à la vaccination.

(Téléphoto AP)

BELGRADE (AP). — Les autorités
yougoslaves ont annoncé que 14 décès
avaient été enregistrés pour un total
de 104 cas confirmés de variole.

Elles ont lancé un appel pour que du
personnel médical supplémentaire se ren-

de dans la province de Kosovo, centre
de l'épidémie, et espèrent toujours que
la maladie aura complètement disparu
d'ici à fin avril. On signale cependant
des cas au Monténégro, en Syrie alors
que des mesures de vaccination ont été
prises en Egypte.

La guerre fait rage
au Viêt-nam du Sud
SAIGON (AP). — Les combats les

plus violents qui aient été enregistrés au
Viêt-nam du Sud depuis plus de quatre
ans ont fait rage vendredi , le long de la
zone démilitarisée, tandis que l'on as-
sistait également à une recrudescence de
l'activité aérienne.

Décrivant la situation le long de cette
zone, le porte-parole du commandement
de Saigon, sans parler d'offensive géné-
rale, a déclaré que « l'on enregistrait un
degré élevé d'activité militaire dans ce
secteur particulier ».

Les artilleurs nord-vietnamiens ont
procédé à des tirs de barrage, déversant
des centaines d'obus de 130 mm, de ro-
quettes et de mortiers, sur les bases sud-
vietnamiennes gardant la frontière sep-
tentrionale, à la suite des pilonnages de
jeudi au cours desquels furent utilisés
quelque 4000 projectiles.

Ces bombardements d'artilleri e sont
les plus violents qui aient eu lieu au
Viêt-nam depuis les sièges des anciennes
bases américaines de Con-thien et de
Khe-sanh, en 1967 et 1968.

Des destroyers de la 7me flotte amé-
ricaine ont pris sous leur feu des bat-
teries nord-vietnamiennes en position
dans la moitié sud de la zone démili-
tarisée.

Le commandement américain a précisé
qu 'il s'agissait d'une riposte contre l'in-
tensification des attaques des troupes
nord-vietnamiennes.

Les ravisseurs de M. Sallustro
BUENOS-AIRES (AP). — L'enlève-

ment de M. Sallustro a été au moins
partiellement préparé par des chefs extré-
mistes détenus dans une prison de Bue-
nos-Aires déclare-t-on de source gouver-
nementale.

C'est la raison pour laquelle de 20
à 30 détenus ont été transférés de la
prison de Villa-Devoto dans la banlieue
de Buenos-Aires , dans des prisons fédé-
rales dans le sud du pays.

Selon le gouvernement, les chefs em-
prisonnés de l'armée révolutionnaire po-
pulaire ont pu rester en contact avec

De gauche à droite : Carrizo, Coppo et Urteagan. (Téléphoto AP)

leurs hommes surtout grâce à l'inter-
médiaire de leurs avocats.

Trois des ravisseurs de M. Sallustro
ont d'ailleurs été identifiés par la poli-
ce.

Les trois hommes, Carrizo, un comp-
table , Coppo, étudiant en architecture, et
Urteagan, étudiant en droit , font partie
du groupe d'extrémistes qui s'étaient
échappés, de façon spectaculaire, du pé-
nitencier de Villa-Urquizo, dans la pro-
vince de Tucuman, le '6 septembre der-
nier. Le mystère plane toujours sur le
sort réservé au directeur de Fiat-Argen-
tine.

Pauvres agneaux !
TURIN (AP). - La S.P.A. de Turin a

intenté un procès aux chemins de fer ita-
liens, accuses d'avoir fait endurer « des
souffrances atroces » à des centaines
d'agneaux entassés sans manger et sans
boire dans des vagons pendant près d'une
semaine.

• Nous avons inspecté deux vagons à la
gare » , a dit un porte-parole de la S.P.A.
« Il y avait deux étages par vagon. Plusieurs
agneaux étaient morts . Plusieurs dizaines
d' autres agonisaient. Ceux qui élaient en-
core en vie essayaient de lécher les parties
métalliques du vagon rafraîchies par le
vent. »

Les agneaux d'un à deux mois, venaient
de Bul garie pour être abattus à Turin.
Selon la S.P.A., le convoi a mis un jour
et demi pour atteindre la frontière italien-
ne par la Yougoslavie.

Détente avec ou
sans l'Allemagne fédérale

BONN (DPA). — Aux dires du secré-
taire- d'Etat ouest-allemand , M. Egon Bahr ,
le gouvernement américain appuie « pleine-
ment • la politique d'ouverture à l'Est pra-
tiquée par Bonn.

Pour ce qui est des conséquences d'un
éventuel échec du gouvernement au Bun-
deslag lors du vote sur la ratification des
traités avec l'Est , M. Bahr a déclaré
qu 'il n'envisageait pas l'échec. Il a ajouté
que, si tel devait toutefois être le cas,
il était convaincu que les Etats-Unis et
l'URSS • se passeraient de l'Allemagne fé-
dérale » pour poursuivre leur politique de
détente.

Essence rare en Italie
' ROME (AFP). — Le personnel des raf-

fineries d'essence du secteur privé s'est mis
en grève après avoir déjà observé des ar-
rêts de travail ces jours derniers pour
obtenir des augmentations de salaires et des
améliorations des conditions de travail à
l'occasion du renouvellement de la con-
vention collective de ce secteur. De ce
fait , les réserves des' pompes à essence di-
minuent rapidement et les pompistes sont
obligés de rationner les automobilistes.

L'avortement en Inde
LA NOUVELLE-DELHI (AP). — L'Inde

met en pratique à compter d'aujourd'hui
sa loi libérale sur l'avortement.

L'avortement est autorisé jusqu 'à 20 se-
maines quand il s'agit de protéger la santé
physique ou morale de la mère ou d'em-
pêcher la naissance d'un enfant anormal.

Au nombre des cas où la santé morale
est en jeu se trouvent : 1 viol et même
l'échec d'une méthode de régulation des
naissances — si la femme est mariée.

Des « Phantom »
pour la Grèce

WASHINGTON (AFP-. — Un accord
a été signé à Athènes entre les Etats-
Unis et la Grèce pou r la vente à ce pays
de deux escadrons de chasseurs-bombar-
diers « Phantom » soit 36 appareils.

La Bolivie expulse
plus de 100 Russes

LA PAZ (Router ) . — Le gouvernement
bolivien a ordonné à 119 diplomates et
fonctionnaires soviétiques de quitter le pays
dans les huit jours en les accusant d'ingé-
rence dans les affaires intérieures de la
Bolivie.

Le porte-parole a déclaré que le gouver-
nement bolivien « avait intercepté des docu-
ments prouvant l'ingérence de puissances
étrangères dans les affaires intérieures de
ce pays ». Ils n'ont pas précisé de quel-
les « puissances » il s'agit à part l'Union
soviétique.

Le ministre de l'intérieur a indiqué que
les documents interceptés concernaient une
opération de subversion intitulée « Opéra-
tion Aurore » et montée par l'Organisation
de solidarité latino-américaine dont le siège
se trouve à la Havane.

Procès d'Angela Davis

SAN-JOSE (Californie). — Mme Maria
Graham , qui avait été le premier témoin
de l'accusation dans le procès d'Angela
Davis a été rappelée à la barre et sou-
mise à un contre-interrogatoire du pre-
mier avocat de la défense.

Mme Graham , qui faisait partie du ju-
ry lors du procès en aoû t 1970, avait
été blessée et prise en otage. Elle a pré-
cisé que ses ravisseurs avaient , à plusieurs
reprises , demandé la liberté pour les frères
Soledad. Lors d'un premier interrogatoire
alors qu'elle était encore hospitalisée, elle
n'avait pas fait mention des frères Soledad.
Elle l'a reconnu.

Sadate rejette le plan Hussein
LE CAIRE (Reuter). — Le président

égyptien Sadate a dénoncé le plan du
roi Hussein en faveur d'une fédération ara-
be englobant les deux rives du Jourdain ,
affirmant qu'il s'agit en fait d'une ma-
nœuvre américaine visant à la liquidation
de la cause palestinienne.

M. Sadate a mis l'accent sur la nécessité
de fabriquer sur place les armes et les
munitions nécessaires à l'armée.
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Terre de violence
Ces corps ensanglantés dans cette

fenne de Turquie transformée en for-
tin, les corps des victimes et ceux des
assassins me rappellent d'autres meur-
tres, et bien d'autres furies. Stupéfaits ?
Horrifiés ? On a le droit de l'être.
Mais pas surpris. Pas vraiment. Car,
la Turquie est terre de violence. Car
bien souvent là-bas le sang a coulé.
Et bien souvent aussi, c'était celui des
innocents. Dans ce pays, tout peut ar-
river. Dans une semaine, dans un mois.
Et d'abord, comme je l'ai écrit mardi,
que l'armée, une nouvelle fois, sorte
de ses casernes. Tout d'ailleurs est dé-
jà arrivé.

Quand j'ai appris ces meurtres, quand
j'ai su que les gauchistes pris au piè-
ge avaient décidé de se faire justice
comme bizarrement l'on dit, une autre
image s'est mise à danser dans ma
mémoire. C'était en 1915. Le 24 avril.
Le premier jour d'un des plus épouvan-
tables génocides de l'histoire moderne.
Le massacre de dizaines de milliers
d'Arméniens vivant en Turquie et n'ayant
commis d'autre crime que celui d'être
chrétiens. Le récit de ce forfait , je
l'ai justement sous les yeux : femmes
enceintes éventrées, enfants écartelés,
prêtres avec des fers de mulets cloués
aux pieds ... « barbarie inouïe ». C'est
en ces termes que s'exprimèrent les
alliés, vainqueurs de la Première Guerre
mondiale, dans une note adressée à
tous les gouvernements du monde...

Quand 1 armée turque intervint pour
la première fois — 17 mars 1971 —
elle lança une proclamation où il était
dit : « L'anarchie menace le pays ».
Les chefs de l'année se trompaient.
Ce n'était pas l'anarchie, mais la ter-
reur. Ce n'était pas le combat politi-
que, mais le banditisme. Ce n'était pas
la guerre à armes presque égales, mais
traquenards de spadassins. En 11 ans,
l'armée turque est intervenue 49 fois
pour rétablir l'ordre. Mais aujourd'hui
encore le désordre rase les murs. Où
est donc l'ennemi !

La Turquie de l'OTAN, sur le plan
intérieur, doit faire face à trois conju-
rations. L'une purement politique, est
animée par le parti ouvrier (POT). Les
juges de la Cour constitutionnelle l'ac-
cusent ouvertement de préparer un dé-
membrement de la Turquie et de tra-
vailler à la proclamation d'une Anatoiie
indépendante. Mais, si les chefs du POT
ont certains contacts avec un grand
pays que vous connaissez bien, ils ne
« font » pas dans le terrorisme. Pour
l'armée populaire de libération , et sur-
tout pour l'organisation que l'on nom-
me le Dev Genc (Jeunesses révolutionnai-
res) c'est tout à fait autre chose, n
n'en faut pas douter, le drame qui en-
sanglante la Turquie porte à coup sûr
cette signature. C'est en général ainsi
que la Dev Genc a coutume de para-
pher ses « exploits ». C'est elle qui , la
première, s'est lancée dans la guérilla
urbaine. Le but de ses chefs ? Trouver
en Turquie quelques officiers perdus
qui tenteraient le pire.

Que dit-on de la Dev Genc ? Qu'el-
le comprend à peine quelques dizaines
de membres actifs à l'Université d'Anka-
ra , qu 'elle ne comprendrait pas plus
de 500 militants arm és. Que l'effectif
de ses sympathisants ne dépasserait pas
le chiffre de 10.000 insensés. Il n'em-
pêche qu'au printemps de 1971, une
réunion secrète se tint à Marmara. Il
y avait là , autour du président turc,
tous les patrons de l'organisation na-
tionale de renseignements. N'est-il pas
vrai qu 'il fut alors prouvé que les ré-
volutionnaires disposaient de certaines
protections auprès de hauts fonction-
naires de la police. Et que c'est la
raison pour laquelle le consul général
d'Israël en Turquie put si facilement
être assassiné. Ce pays vit depuis le
26 mai 1971 sous le régime de l'état
de siège. Il n'est pas prêt d'être levé.
Quelques semaines avant cette tragédie,
M. Erim disait « il n'existe pas ici de
danger imminent de guerre civile ». Les
assassins ont répondu.

L. GRANGER


